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LA GRANDE BAT AILLE DE STARA Y A-RUSSA CONTINUE Dv lour·1lt! .. Jer·tes ont été déjà 
. · _. infligées à ~~ en11em 

s ~ eme E Il est OtfiCiellement annonce de Ba!avia que les troupes troupes dan:; la ~>econde part t(' 
hollandaase!l ont déclenc-i1e une conlre·offensivc contre les de la nuit sur un large front 
torce3 japon~ses de debarquement. en une partie de la côte se trou
. En de_ nombreux points, des pertes ont ete dejâ in~l 1gées ".ant à prè:; de 30 kilont~tres ,, 
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' Les ~roupes hollandaises ne sont pas sur Ja defensave a Résistance farouche 
.Java, maas partout ou des debarquementts ont été effectues "Les unites de l'armée :royale 

1 

elles ont pris l'offensave contre les .J~ponais. des Indes Néerlandai~s oppo-
{(GeUe assurance m'a eté donnee, a declare â Batav·a sent une résistance farouche sur 

u_n_ correspondant spécial, par l'officier oommandant les p~ les trois points ou !'ennenu <J 

1 
Sttaons hollandaises quelque part dans le centre de Java effectué ses débarquements dit 
lonque j'ai visité, dimanche, la zone des combats. ' un commw1iqué officiel publir 

LA RUSSIE Les usse effectueh a ec uccès 
dlimportantes opérations en Crimée 

Les de"" barq e t . . à Batavia- Etant donné qu'un "' u men s Japonais débarquement sur un point ~em-
. Les Japonais ont t.leclencJJé .lo) dana le secteur de Ba.n blaii é 'derument destiuè a a~ 

hier contre. ~ava w1c grande of- tam, à la pointe e:..tr me ocu.•&t surer au Japon les pétroles ri• 
fenslVe, utthsant tUIC trè~:; puis- de l'tle, près des détroits oe hl. Tjapoe; les champs pétrolifèrps 

E L'ORDRE 
EURO EEN -

L'lm!Jérlalbme ru!>Sc et bolchc
.-tk c~l de]Juis juiu dernier uu 
de~ thèmes fa\oris de la proJJ:t
gande de L' <taxe~>. 'n paradoxe 
uleiu d'humo\ll' \c~ que 1'.\Ue
•nague nazie, qm aspire ouver-
1 ••ment, officicllcuumt à la do
mination ue l'Europe, accu c 
:-italinl· d'avoir spurnoisemeut 
nrëparc la oonquete du monde 
f'i \Îli~é ! 

Ct>u' qui '>UI\cnt de pre, ct 
ans préjugri l'évoluliou de, evé

liCIUents n'ont pas de peine à, 
tlementfr le!> a.Uëga.lions de Ber
tir. A la guerre totale, Hitler 
toint ~i l'on peul dire la propa.
c:aude tolale - JC m'cxcu"' de 
rr. barbarisme! - ct tra.vesiJr 
le~ fait~ est pour lui de bonne 
'frategie. 

II ,uffit pow·tant de jeter un 
rour> d'oeil sw· les continents 
11our v01r que la victoire de dt.~ 
ntain t·ra de tonle nécessité une 
'ictoin• commune, à la fois rus
~r, britannitlUC, américaine, chi
noise ct hollandaise. L'U.R.s.s. 
a f;•it appel a l'assi,tauce mili
taire de ses allies a.nglo-!>axons, 
•aui lui ont accordé œ qu'ils 
pou ·aieut, et elle s'est entcmlue 
aonicalemcllt a•ce eux !>Ur le 
1 •.a tur rt>glemcnl de l'ordre cw·u
fJCen. t\ la table de la confercn
''" de la paix, le~ .\Jiies se prë
·,rnleronl avec des print'ipe!; de 
pah déji~ arretés (Charte de 
l' tlanlïque, accor·d:. Edcu-!IIolo
luv cfe i\lol>COU, pactes polpuo
russe, }JOiollo ~ t-chécoslovaq,ue, 
~;-rn'- ·ougobla. •c, dl·. , ot il 
n·e~l donc Jl2S CJUI'~tiou de re-
leuvmb uuilater.aux. 
Staline, ou pour rappclet· de 

·uu vrat nom, Joo;epb Vissariouo
' il ch ..,bliue. '~!résident du Co tt
weil de l'U.R.S.S., s'est déjà for
nJel!emeut e:~.primé à. cet ëgartl. 
l•ans uu de ses récenls discours, 
il déclarait officiellement: «Nous 
,, n'avons pal! ct ne pouvons 
,, avoir de buls de g_uerre com
" portant I'anne:~.ion dt' uou
'' 'l'eaux territoires, J'asservisse
" meut d'autres peuples, qu'Us 
" soient européens ou asiatl
" quel>... Sus buls de guerre ue 
" comnorte.nt pas non plus I'im
' JJosition de nolrc volonte ou 

" d«• notre regime d'Etat aux 
" peutJles opprimes, qu'ils !>oient 

slaves ou autres. Notre objec
" tif est d'aider cCli peupiCli dans 
" leur lutl pour la libération, 
•• et ensuate les laisse~· libres d'a-. 
" mém1.~er leur \'ie comme ils le 
" dpsinm t "· 

t:e" Jtrntclpes tua·eut mts à 
l'épreuve a l'égard de l'Iran. 
'\foscou a prouvé, a l'occasion de 
tiGU tr:lité avec ce dernier Etat, 
•tuïl tiendrait parole. Et le mi
nlstr., de J'U.R.S.S. a 1'éheran, 
\f. Smll'nO\', pou,·ait déclarer au 
h uquet du minist-crE' des Afl'al-
••s J~tran~êres d'Iran do~111é 
tpres la signature du trattë, uLa 

" lutte cntre)Jrise par l'U.R.S.S. 
" " p1.11n· but de lillerer les ter
" l'itoire:. ct les !lOpulation, rus
" "es de!> griffes des agre<>seurs 
• rascbtc~. Conune l'a dit st:v 
u llnc, nous ne poursui\ on, au
" eUtH· \thl!c de cuuqucle ct 

•1'a••onh point l'intention de 
" nou> allllrOtlricr les lcrriloirt:s 
cc d(;s autre>, sott en :Europe, !>Olt 
'' l'li .hie t•t de reg-ner <>Ut' de" 
" uopul;thons d'aulrcs pays )), 

On 'l'Oit donc CIU'il n'y a au
•·unc ra\son de mettre en dout-e 
la bonne foi d'une grande ua
lltw IJUÎ fait 111'CU\C, Cil de:, Cll'

l'tll"tal\Ct'!> cratiqucs, dl' senti
ntcut .. 11u'on cllcrcllC en \ain 
dans le camp des a;; a esscur , fiC· 

lits cl g-:r:uuls. 

I_ES PRO~ÈS ~DE l'OR 
NoU~t il\'1011S 'U ,juste, VOICI Ut\ 

rnols, loa·~ttUl' nou~ con~ideriuu 
••omme infonùcc l'actiou Ultcu
fet• <ll•vant la justice mixte rn 
t'C\l'JJùit•aliuu tlc Jlaicmcut bill' 

la ba•e dt• l'or do ccrtaiues va
t,•ut s localt·b. 

li n'~tail 11as pos,Jblc que 1,. 
lh:l~btton d'cxccptio11 imposee 
rmr la cr<~•· inlcrnationale cl 
'lill r1t~JWll~l! J'l:.tal du paiement 
.,,. M'S litre <'11 or uc fut aiiPh
•·ahl•· aU"'-' ''llh~CJll"I,e!-. pri"ec~. 

t 1' r''l!Uant sou an·et ~a· 
rncdi, a \lcx:uulric, dau, lcb 
•ft•llx allaire!> ConmatnJtc du Ca
nal dt> :->uet et Land Bank, la 
'"mc C'hamhre de la Cour ,.•e,t 
f!~h ·C.· s:o 11~ •·omll<'\Pnt·c l'till' 

sante flotte venant _de Macas- Sonde, à l'oue t de Batav:a. et les raffÎ!leries de cette région 
sar, du sud du Borneo. de Bali furent démohs la nuit dernière. 
et de Sumatra. 2o) dans la baie d'Indramyu. Soebang est tombé 

Les Japonais reussirent à t.lr;. .jo) Wte forte flotte venant •Je Cependant on rapporte off! 

~~~~~~~~~~~~~iiiiiih~ai~~-r~ru;'i"~·~e~lJ~t~r<;>•~s~·~"~'i~n5t~s~:97.~9]~fB~a;li~a~dic~-b~a~r;·qffiuié~e~u~ioiuit~r~·eiidie~s~if~··;J~iU~e5m5eni5t~q~uieÈ;Bâ'o~e~b~an~g~,iciàiiiÏ11 
'tockltolrn, le 2. - Staraya Russa para1t étre toujours 1 UH>tructwns reçul:ls et uou d'a-j 

po.i~tt ou les difficultes allemandes sont les plus grave>, bien -p_rès les .co~victions des mi
que ~es Russes aien~ repris leurs attaques en force dans di· lieux m1!Jtau·es. 
vers autres secteurs du front oriental. L'offensive 

Les restetf de la 16ème armée allemande sont 
soumis depuis presque une quînzaine à de conti
nuèlles attaques. Ils subissent quotidiennement 
des pertes tellement sérieuses que les renforts 
que le commandement allemand pourrait envoyer 
rapidement semblent aVoir peu de chances de 
f-aire tourner la situation en faveur des Alle
mands· 

Les commentateurs germanophiles admettent 
eux-mêmes et --- peut-être sous l'inspiration des 
milieux ailemands --· ils donnen peu d'espoir de 
sauve· la 16ème armée 'azie. · 

On ajoute que si les Allemands étalent en mesure de 
fa1re autre chose que d'envoyer des ravitaillements par a· 
fiOns, depuis longtemps une opération de dégagement eut 
dejà été lancee. 

.Le cercle russe est 
ÛIJ cruit, généralement que 

les Ru ~es dirigen~ m-amtenant 
hm!" coups de marteau priu 
eipalement da.11s Ja région du 
la..: Tlmeu. quoique la ,·iolenlt' 
pre~<>ion, )Jlus près de enin 
grad, s'exerce toujours do 
maniere suffisante pour em
pècher le retrait de il'OUpes 
allem-andes qui o.ura1ent pu 
soulager les force:; du sec:eur 
Tlmen, p~rliculiè,rement celle · 
qui 8ont ~siègées da,ns Stara
yaRu9sa. Ces crniè1'es sont 
•m très m.auva1se postu1 

La bataalle, la. n'a Plli enCO· 
re atteint son point culminant 
et devient une des expériences 
Jes plus m!éressantes des res. 
sources et de la fougue dont 
les deux belligérants sont ca· 
pables pendant l'hiver. Depuis 
que les Russes ont, d'un coup 
de maitre, surpris l'enneml, 
1solant et detru:sant 10 â. 
20.000 hommes. la semaine 
dernière, et encerclant; en ou· 
tre toute une armée de. so.ooo 
h'ommes, le haut-commande· 
ment allemand a eu le temps 
de se reme'tre du choc et de 
prendre ses mesures. Cepen
dant. le cercle russe semble 
complet e.t puassant. 

LA YOUfiOSLAVIE 
EN fiUERR 4 

Istanbul, ter 1 A.F.I.) -L'action 
des guérlllas continue en Yougo
slavie. Récemment· une rencontre 
violente opposa. des Tchetnlcks aux 
Allemands et aux ltalicns,pres de 
Leskwoatl<l, au ~ud de Nich, provo
quant. de nombreuses pertes de 
part ct d'autre. 

Il est beaucoup question <l'une 
ottcnsivc générale des guér1Jius pour 
ce printemps, qui se généraliserait 
a d'autres pays balkaniques Cha
que Jow·. des Bulgares, des Hou
grois meme, passen~ au:l: troupes 
de Mlhallovltch 

pmssant et complet 
Une défàite de mauvais 

ausrure pour les 
Allemands 

SI les AJIP.mands, q •1 d-i::,po
sent d'excellentes voies d'ac· 
cès à pa1:tir dP.s E~ ats baltes, 
et de nombreuses troupes, ain
si que d'un abondant matériel 
ne réu sissent pas à secouril' 
au moins une partie de leur 
armée prise au piège, leur dé
faite aum pllll:l qu Ulle portée 
locale. auguran~ ma! de la 
campagne du printemps. Aus
ol les information:; oapparais
sei1L-el1Ps dignes de· foi, qui 
signalent que les Allemands 
~:tont résolus à dégager Stara
ya-Russil a tout prix, car il 
ne :;emble point que le moral 
allemand puisse suppor:er 1es 
effets d'une déf·aite décisive 
dans ce secteur. 

Explications 
embarrassées à B-erlin 
Le corre pondant du «Times»· 

a Stockholm mande à ce ·p ro
po:; que le secteur de- Lènin
grad, pris dans un ~:>ens Jar
ge, a continué au cours du 
'\1·eek-enrl à susciter l'intérêt 
maximum à Berlin ou un por
te-parole a, non sa..lls embar
ra:;. insist.é qu'il n'v a aucun 
motif d'inquiétude. Il s'est ap
paremment exprimé selon les 
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LI 
Le communiqué de guerre pu

bilé auJourd'hui par le Grand 
Quart.ie.- Genéral du Moyen
Orient déclare. 

Une pelite colmmc ennemie 
fut reuconlrëe dans la regton a 
l'est dt• ~lekili. Elle se retira 
quand elle fut engagée par notre 
artillerie. 

RiPn d'autre a bigual~:r. 

soviétique ne fait 
que commencer 

Les assurances selon les
quelle .. l'«offensive soviétique 
~>'est déjà épuisée" dont Ber
lin e'! .si prodigue, onnent 
quotidiennement plus faux si 
l'on tient compte des faits 
cOIU1liS c-oncernant le maténel 
humain et le ma'ériel de guer
re dont la Russie dispo e mal
~ré les anéantissements alle
mands dans 'es communiqués 
datant de quatre mo1s. 

Certains experts mon:rent 
mème uue tendance à renver
ser la situation : 1 'offensive 
russe a seulement commencé 
entre le secteur de Kalinine 
et le lac Ladoga, e~ cette of
fensive est nécess-airement 
hanclicapée par 1 'hiver. Les 
·opérations ·ur le front russ{' 
précèdent la préparation d'unP 
offensive par la capture de Jo-....................... , ............. . 

ATROCITES 
Une crypte minée 

ll!oscou, 2 (RI!.'UTER). 
Avant de quitter MoJalsl<:, 
les Allemand::;· minèrent l'E
glise de Sain·t Joadh!m e~ 
do Sainte Anne, où Ils 
avaient au prèA.la.ble on!el'-

quelque "00 h!!.bltants 
a ' .;.a cnpte. Toureto•· 
ils n'e'Urent pas le temPs dè 
.fait;e explo,.er les mines. qar 
les troupes rouges les prlreFt 
au dépourvu. Les sapeurs so
viétiques enlevèrent rapt
dement les mines ct sauve
rent les prisonniers d'une 
mort horrible.. ....................................... 

calités, l'élimina:ion de régi
mènls ·aremands en semi-hi
VE'rnage et par le développe
ment d'une formidable tacti
que de guérillâ. prenant par
fois l'envergure de véritables 
corps expéditionnaires. 

Attaques russes 
en Crimée 

L 'i mpor:a.nce des opérations 
en Crimée auxquelles les Alle
m•ands font allusion puait 
dfnas er l'enverg-ure de sim
ples incursions. Le communi
qué allemand avoue que les 
Russes utilisent dans la sor
tie de Sébastopol et dans les 
attaques de la presqu'tle dè 
Kerch des «forces impor:•antes 
llt de l'aviation". Berlin ajou
te, après avoir comme de cou
tume déclaré que les attaques 
russes fureut repoussées, que 
les « attaqut>s con:inuent "· 

On peut être sl11· que si les 
attaques ·avaient diminué tm 
violence, les Allemands crie
raiPnt victoire. 

{A.F:I., S.S. «Misrl» et B.O.P.) 

(LIRE LA SUITE EN PAGE 8) 

Un témoin yougoslave révelc que 
de uombrcu~cs troupes allemandes 
sont parties de Belgrade récem
ment pour le iront russe, et ont 
etc remplacees par des Bulgares et 
des Italiens pGur la garde des che
mills de !er. 

M. CHURCHILL, PILOTE 

Actt<ellemcnt a Belgrade on ne 
donne pas du pain a la poptùatlon. 
mals seulement 200 grammes de 
Ja.rlno do maïs par jow·. les fours 

l
lte pou \'all t travailler en ralsou de 
la péuurle du charbon. 

A Nich. un ~.:amp de concentra
tion con te na! t 1.000 Serbes. :J ou 
4 d'ellLr<• eux réubsirent à. ~·écllap-
per en tuant les sentinelles. Les 
Allemands exercèrent des représail
le:. terribles, exccutan.t tous les 
lntcrnéb a l'exception de 3 ou 4. 

{Lire en page 5 un 
article sur la 

Yougoslavie en guerre) 
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Kilomètres 

.JAV,t: les /lèches wd.uzuent les trots 7Joirtts où. les Ja210ttat> ont 

GTON tnéeontenté pat• 
les eot cessions vi'~hystes à 1~ Axe 

• 
Mais on ne croit pas, a la Maison Blanche_, que le 
maréchal PÊT A'IN livre sa flotte a l'Allemagne 
Londres, .:.. Lt: corre::.pun-

dant diplomatique du «Sun
day Dispa~clh apprend qut!, 
bien que le· gom·erneme.ut de 
Etat" -Ums soit ;,atJsfait des 
assurances de Vichy suivant 

lesquelles la t1otte et l'annee 
franç-aise ne sont pas utilisées 
dan des buts militaires, on 
est toujours ex:rêmement U1é
content à Washington de ce 
que Vichy ravitaille l'armee 

~------------• allemande en Libye. 

SOUS-PRESSE 
Le. général 

GORDON BENNETT 
fait son rapport au 
Cabinet australien 
l\Ielb,ourne, le 2 (REUTER). 

- Après une long-ue conférencE> 
entre le maior général Gordon 
l'l!!nnett et les membres rlu Ca· 
binet de guerre et les chefs d'E
tat-Maior. le Premier ministre 
M. John Cm-tin a annoncé< "Le 
e;énéral Gordon Bennett a fait 
un rapoort comolet sur la cam
na<me de M" lai sie, y compris la 
rléfense de Sing-aoour. Je dés 1re 
infonner la nation que nous 
sommes fiers ne rendre homma
ge à l'efficacité, au courage et 
au dévouement de 11os forces 
oenrlant toute la campagne. 

Les conversations sc lJour
suivent toujours entre \Va
shington et Vichy. On ue 
croi~ pas que Vichy jettem la 

Berlin ma mf este 
Suivant un télégramme de Ber

Un au «Stockholm Tldntngen», 
le~ mille\L"{ allemands manifeste
raient de l'illlpe.tience en ce qUl 
concerne les relations entre la 
'France et J'Allemagne, et les ml
ltetL"{ étrangers de Berlin esll· 
ment que l'attitude de l' AlleJ,na
gne envers la France marqucru. 
un durcissement. 

« Les Francais onL touJours t
tendu le moment où tout ali 
moins bien pour l'Allemagne, tan
dis que les Allemands veUlent 
toujours attendre le moment ot. 
la :,ituation leur est la plu~ la
vorabJe. 

t< Le.::> suc.ceti de l'Axe ce~ ocr 

L'ABBÉ GRÉGOIRE 

flotte frança1sc du ..:ote 
Hitler parce que ce serait 
noncer à son seul atcm~, 1 

il est possiple que qes na\'l· 
res de' guerre français soien~ 
utilisés individue~lement pour 
aider l'axe d'cautres manieres. 

Il lll:l fait pas 'de doute que 
Londres et Washington se 
préoccupent. de ce~te éventua. 
lité également. 

de l'impatience 
mers molS sur plusieur,; fronts. 
poursuit le correspondant oe 
Berlin, font attendre un eclal.l'
clssemen t de la pos1t1on de la 
France 'D. 

Le con-espondant aJout~ QUe 
Berlln se re;.use a parler de Ja 
prochaine crise entre Vichy et 
les Etats-Unis au sujet de llla
dagasce.r. mais il sUlt la cr! e avec 
lntérèt. Berli.n déplore les «hest
tations du maréchal Pétain», mals 
approuve la «détermination de 
Darlan» laquelle est une preuve 
de compréhension de le. «Realpo· 
lltik». 

(S.S Al 1\Ubrl ct, Al•' l.J 

milles au uonl-c~t de Banùocu~. 
est aux maln. des Japonais a ln 
suite d'une poussee apres le tlc
baruuement a. Indramayu . 

Un communioué au suJet rlc 
1 offensive hollandais rapporlç. 
"Les opérations contre l'ermenu, 
qui sur tous lei:! points d'in"a 
s1on tente de renforcer ses infil 
trations par des cyclistes muni~ 
d'armements plutot légers, el 
des voitures blindées Jégere~;, ::;(· 
sont poursuivie& pendant toul,. 
la journée. E.'l de nombrell" 
pdints, des pertes fUl·e.nL in fli
gée~; au.· Japonai::;. 

Un accu~il 
tJ·es chaud 

"Les Japonais !:!ont eu traw 
de recevoir un accueil trè~ 
chaud - encore _plus chaud qu.· 
tous ceux qu'ils ont déjà ~us. nw 
dit·OJ1, 

"Les débar~uem! 1! s, qut c '1111· 

mencèrent samedi sou, fumrt 
aidés, par un brillant cl ai,.. <la 
lune. 

Le moral de!! 
combatta rts 

"J'ai pu.rlé à des !loldatt> de 
la ·zone des combats qui me dl
rent qu'il y avait eu "ura com
bat très chaud." lis étaient fa
tigués après 'une longue nuit. de 
bataille, mais pleins d'ardeur 
combattive et de confiance ùane 
lp ~"'"""'~ de Jeun< armes." 
(RP.UTER, s.6. «Mlsrb ct .t•' 1 t 

Lire 'en page 7 les détail& 
sur la bataille 1 aval 

au large de Java 

"Nous avons exprimé notrP 
eonfiance au général Gordon 
Bennett, dont le commandement 
et la conduite furent en con
fonuiié complète avec son de
' oir envers »es hommes eL son 
nay:;. Il resta avec ses hommes 
jusCJu'au bout, compléta les for
malités de 1·eddition, et puis, sai
sit l'occasion, et courut tous les 
ri~roues, d'une fuite lJasardcu
se." 

L -h'---4 Jl SCANDALEUSE EXPLOITATION 
a ~~tne DES MILITAIRES 

La bataille 
pour Rangoun 

Londres, le 2. - Par lan 
Mmll'O. correspondant special de 
REUTER. actuPllement sur le 
champ de bataille de Sittang. 

Uue ÙcH plus âpres batailles 
de la J<Uerre est en train d'ètre 
ltvrPP.. L'Pnieu de la bataillt> est 
la possession du port-clé de Ran
goun et de la <>e•ction inférit·n
re de la route ùc Bi rma1\ie -
qui fuL pendant loJJl!'Lemps la 
ligne ,-itale de la Chme. 

Quoique le fleuvr. Sitlan~; t-e
présentP. toujours la principale 
et la seule barrière en trc le;; J a
UOI)aas eL Ra11goun, il n'y a pas 
à proprement parler de front '\ 
Sittau~. Des patJ-ouilles .i a pu
naises ont pénétré sur ce front 
au plus fort de leur~; activite,: 

A' ez-vous vu, en étudmu t 
les recits des peuple:; ancien , 
le, rej oui::;sances d'un ::\ l:li'On, 
<>CS jeu.x ùe t.:irque-, qu'lllullli
uaient, torch~s vivantes de 
poix arrosees, des apôtres, 
dont Je crime était d'a.opi,rer à 
un monr.Je f'lus just , auréolé 
<l'une ju ' tiCe divine'! 

Avez-vou:; vu, en tudiU.nt 
l'histo:re, tout le long du 
mo:,. en-àge, 1 uire la flunune 
des buchers, qlll con:;urnuit le:; 
herétiques, les juifs, les :;ur
ciers'! 

Avez-vous songe aux peines 
d~; nos ancêtres, à leur:; souf
fruuce~, !CU!'S martyr-t':<. leurs 
af,!onie~, pour perce1· les tenè
hrc:-;, pa,!'\enir a une diffu<>jon 
noissanlo-, parmi les hommes. 
rh~s lumières que procul'ent le 
L!'!l\ ail, la :;c;encc ùe meilleu
r«:; ronditi<• · de !'a vte humai
.,,,, de la morale !.OcJale? 

----------·-------------
11. !J a. au Calre, comme ü. 

.llexand1·ie ct à Port.Satd, un 
controle officiel des prix pra
tiques dans les établissements 
publics. Ce controle s·~xerce· 
f·il avec sttffisamment d'effb
cacité? Je n'en sais Tien ! Ce 
que je sais, c'est que soldats, 
officiers et sous-officiers reve
nant du front du desert, sou
>'ent après des mois a·epuu
oe de toute sorte. ne trouvent 
ù sr loger pendant leur bref 
cungiJ icl <fUC dans des condi· 
lions tout simplement scan
clakuses ! 

Tell·· pensiu1 a ·ix cha-mbres 
ct. sci~e locataires à L.E. .f(j 
par Jll'rsonJW et par mais. 

Telle autre pen ·ion lotte de; · 
ltts a P.T. 80 et L.l~. 1 la SOl· 

rec. Et quand il !1 u trop de 
monde, on loa.e les permt~· 
sionnalres n'importe où, n'tm. 
porte curn·ment, sur n'importe 
quol . 

gente : elle fait )Jaye·r une Il 
vre le lit pur soirée ! 

J usqu'â qnand 6 aulo,rilr 
compétente, lai~sera-l·on ce 
scandale conttnuer sous 1101 

yeux ? Jusqu'à quand contt
nuera-t-on à prcssnrer de ln 
sorte les hontni.I'S qut vener1t 
leur sana pour défendre cc 
pays 1 

1l ·importe cie prendre dt•,\ 
mcsUJ·es immédif!.IP.s et droro
nien1lcs. Tl {nut : . 

Jo) que la police ela se Cou 
tes ·les pension~ c.ri.~lantc · en 
deux catégories • "/u.reu t 
<~si mplesu; 

llo} fixer un t'lrif reduu pu11r 
le~ militaire~ dt• pus 11tJ' u11 
en pc ntw new·e, 

l!Io) !Jlalilir d•·s penul1ln 
sévères à l'encan! re des con
trevenants· 

CVo) de:nander au.x mtlitut 
re~· en pension tle s1y naler san·' 
retard. les a u~ dont ils son! 
t·Lctimes 

" conuaatrc le présent liligc 11. Le 
procureur géneral, dan., ses eon
l'lusiom,, avatt retenu l'lncompc
tencll du tribw1al cu e basa11t 
Jll'eci&ément sur la proclama.liou 
n•illtaire du 5 Jalnlcr 19-l.O eta
bltssaut le cours fot·ce de la 
mo.., uafr 'jJaulcr l'Il Egypte, 

.1 o07! retour d' A.mcrlqu<', après :;a 3ecOnde entrevue 
av"" I.e pré=ttdent RooseveLt, .-w:. Churchill tint pencl<t>tt un 
certailt temps les comntan<tes de /'avtcn géatt& «Berwtck 
qut le ram,enatt en Angleter re. Voici le Premier britart?!l· 
aue assis à la p!ace du co- pill!tP.. Le ptlote principaL et 
camtatne de 'bord etatt le capita!i!:e Ke!lv Rogers z·w1 

, ct o11t cause quelques troubl<'s 

Et ,. udnez-vou~ reYenir :'t 
1 '«poque où Polyeucte étaJt je
t, ù la tortu,!'e. pour ne ,-ou
'··n· noint renier sa fut. ou 
Rlancltnt élan <lécllir"e Tlllr lP<
f,.•n!l-•. dHl'l'- ) "'"POP , >LT1"'lf1l)-

Entre renancwn; de ce mat 
sons, une véntable émulation 
s'est établie pour la hau se 
des pri.r 

Car, du tunn ou lanl ln 
choses, I.e Caire se cr~:c l~ rt 
putation d etre de1,enu un.
C.4 VERNE DE VOLEURS! E' 
tous les militaire.s sont juste
ment révoltés de cet état d' 
choses. 

···e JUe-eruent fera sans doute 
JUYJSprudeuce pour toute la du
re d 1· guenc. 

de..'J a:; de l'aviatton. commetcla le br!tanniallt! ' 

avant rl'etre re1etes. Un offtc1er 
m'a déclar.S que les ÏPPCIIIH a· 
Yaient provisoirement réuss1 à 
couuer la route de Birmanie, au 
nord de Pegu, avant d'être reje
tés par les Britanmques. 

fp? ALBt:;:llT HEIMANN - ru vols. dt ait à su te-m. 
me un de celt expLoiteurs éhon

SVI r: E • l' GL .tl . té~. la voisine, elle. eu intelli-!URL L ... 
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IL Y A 25 ANS 

L'AUTRE GUERRR •• La Cow 

On lisait dans "La Bourse E- Cabinet du Grand Chambellan 
gyptienne" du$ ma.rs 1917: samedi, ~ tévrier 1942. 

+ Paris· - Le "Herald" ap
urend de New-York que l'atten· 
te de la déclaration de guen-e à 
l'Allemagne, qui est considérée 
'COmme prochaine, a causé une 
gra.."!de prudence da.."!s !es tra..TJs
actions à la Bourse. 

+ Rome.- L'Angleterre a mis 
A la disposition de l'Italie des 
navires d'un tonnage de 50.000 
·tonnes. 

+ Rome. - On télénaphle de 
Zurich au "Corrieré d'Italia" que 
l'archiduc Frédéric d'Autriche a 
E1té considéré - par le Conseil 
suprême de guen-e - responsa
ble des défaites autrichiennes et 
mis pro forma aux arrêts. 

+ Londres. - Le gouvernement 
des Indes a offert au gouverne
ment britannique cent millions 
de livres sterling comme contri
bution aux dépenses générales 
de guen-e. 

A l'occasion de l'arrivée de 
S.~t.I. l'Ympéra.trice Fawzia, 
un déjeuner a été .don~é ~u
jourd'hui au pala1s d Al.d1ne 
auquel ont assis~é .s.A.R. le 
Prince .Iohamed Ah. S.E. The 
Rt. Hon. Sir Miles LampHon, 
amhasc•adeur de Grande-Bre
ragnE' et Lady Lamp:;on, S.E. 
:\1. Mahmoud Djem. amJ,assa-
deur dîran et .1me DJerJ), 
s.E. ~foustapha e' . 'ahas pa
cha, pré!:.ldent du Conseil des 
ministres. Mohamed Yfahmoud 
Knalil bey, président du. Sé
na~ et Mme, S.E. Yous!!~f 
Zoulficar pacha. amha"s·adeur 
d'Egypte en Iran, ~ · ~· M. Ale
xander Kirk, m1n1stre des 
Etats-Unis d'Amérique. S.E. 
Ahimd Hamdi Seif el , 'asr pa
ch·a, ministre de la Défense 
. ationale, le général Sir Clau
de Auchinleck, commandant 
en chef des forces britanni
ques dans le :'>!oyen-Orient, 
S.E. Ahmed :'<Iohttmed Hasl'a; 
nein pacha, ct,ef du Cabine. 
dP Sa MAje~'é le Roi, S.E. le 

1 chamLellan, de prendre des 
nouvelles de J·a santa de S.A. 
a princesse . ïr.uet dokhtar 

et de lui transmettre les meil
!eu!·s souhai:s de prompt ré
tabüssement. 

Les ministères 

S.E. Moustapha el Nahas pa
cha, président du Conseil, qui 
devatt recevoir la presse cet a 
près midi a renvoyé la réunion à 
jeudi prochain à 6 heures p.m 

S.E. Hamdi Seif el Nasr pa· 
cha, ministre de la Défense Na· 
tionale, a reçu, hier dans son 
Cabinet le général Napier-Clave
ring, chef de la mission militai
re anglaise et le miralai Ham
mersley bey, gouverneur du dé
sert de l'Est. 

S.E. Kamel Sedky, bey, minis
tre du Commerce, a rendu vi
site hier au Dr. Drioton, direc· 
teur du service des Antiquités 

Il a ensuite reçu dans son Ca· 
binet Hassan Kamel el Chichi· 
ni pacha, directeur du Crédit A
gricole. 

Hussein Fallmy bey, directeur 
e-énéral des Douanes, qui avaif 
nhtenu un congé de maladie 
vient de reprendre possession de 
ses fonctions. 

+++ 
Vendredi dernier. le minist"E' 

du Commerce a reçu lVI. D. de 

Bethe!, directeur de !'exposition 
du gouvernement de _r:alestL"'e. 

+++ 
Le comité tinancier a tenu 

hier une réunion sous la prési
dence de S.E. Makram Ebeid·pa· 
cha oour examiner certains cré
dits ·demandés par diverses ad
ministrations gouvernementales. 

Le Parlement 
S.E. Mhmoud bey Khalil, prt:

sident du Sénat, a reçu hier S.E. 
:vfakram Ebeid pacha, ministre 
des Finances, avec qui il a eu 
un long entretien. 

La ville 
Hussein Heykal pacha, ancien 

oninistre, vice-président du parti 
1ibéral-contitutionnel, ~st . parti 
en province où il compte passer 
quelques jours. 

C onsultationl! 

Le Dr. fi· Tadjer, de la Fa· 
ulté de Vienne, médecin neu
•Jiogue de l'Hôpital [sra.élite 
1 Alexandrie, reçoit dans sa 
linique. au Caire, rue E-:nad 

·1 Dîne. No. 203: vendredi, sa
medi, dimanche et lundi de· ~ 
~1eures à 7 heures p.m. et su.r 
•endez-vous. Tél. 40478, 

Deuil 

Nous apprenons avec regret 
le .décès de ,me. Angèle Mourad 
E-1 Eini, soeur de MM. Saiéh 
~t Soliman El Eini, décédée au 
Soudan. 

LES CONFERENCES férîk Ibrah1m Ata'lah pacha, 
aide de camp de Sa Majesté 
et cher de l'état-major de l'ar-

t.UJOURD'HUI mée, S.E. M. T. A. Shone. 
ministre plénipotentiaire à 
J'ambassade de Grande-Bre
tagne, e: Mme. S.E. M. Nas
rulla Intizam, grand multre 
des cérémonies à 'a Cour d'I
ran. le Lt.-général R .. G. W. 
H. Stone. commandant en chef 

POliR LES AMATEll·BS 
A· 8 h~ p.m. a.u Groupe Etudes 

(Il, bis rue Adly Pacha 1 M Z Ca
raman lan fera une conférence sur· 
cLe Mutatlonlsme-.. (Cette étude 
est la Sème de la série des cau
series sur l'cévolutlon des espè
ces»). 

e 
t 

viande de chameau 
IIIARDI. 8 MARS des forces britanniques en E e • Jo-u r·s A !5 b. p.m dans la salle du Club 

de l'Ecole Supérieure de Comm~r
ce. rue Emad el Olne. M. R.. Pon
celet. professeur à la Faculté de 
Commerce fera une conférence sur: 
l'cOrganlsatlon du Travail Intellec
tuel, base du succès dans les étu· 
des». 

gypte et Mme, Air :\Iarshall 
Drummond. sous-commandant 
de la Royal Air Force d·ans 
le 1\Ioyen-Orien:, major gêné· 
rai rapier Clavering, chef de 
Ta mi<:sion militaire hritnnni
que en Egypte. le brigadier gé
néral R. ~l·axwell, chef de la 

------------------·---------------~ 

~ ("• (• mission militaire des Etatsw 
A 5 b. p.m., dans la. Salle de é E 

1a. société Royale de Géographie, Unis d'Am Iique en , •gypte, 
M. le Dr. Youssef Mourad. maitre M. \V. A. Smart. conseiller 
de conférences de Psychologie à la. oriental à l'ambassade de 
Fa.culté de Lettres. fera. une conté- Grande-Bretagne e: ~1me, l\1. 
renee sur: «La Psychanalyse de l'a- E. F. \V. Besly, conseiller lé
dolescent et de l'adolescente)). gal à J'·ambassade de Grande-

l\IERCREDI 4 l\IARS 'Bretagne et Mme. M. W. J. 
----....... --- Johnson .consei'ler financiH 

II n y aura plus de jours 
maigres pour les amateurs de 
viande de chameau. En effet. 
hier S.E. Makram Ebeid pa
cha, minis~re des Finances et 
de l'Approvisionnement, a si
gné un décret autorisant !·a 
vente de la viande de chameau 
tous les jours tant dans les 
villes qu'en province. 

Le prix de la viande de cha
meau est fixé à 25 millièmes le 
roto li.· 

.\ !5 h. :p.m .. dans la salle de à l'amba<:sade de Grande·Bre
!B. Société Roye.!e de Géographie.! tagne et ~!me, 1\L et 1\ime Hop
M. o~man Amine, maitre de con- kinson. M 1\1ochfeah I<azemi. 
férences d'histoire de la phlll•ophle . à 1. "' • L rnement e•t1'm que fer• une conférence en français consetller ambass-ade d I- e gouve · " .e 
mr: «Moha.med Abdou: Phnosophe ran et :\ime, l\I. J. E. Jacobs. cettè mesure est intéres~a.nte 
Egyptien». conseiller à la légation des à plusieurs points de vue : 

Etats-Unis d'Amérique:-.e: Mme. el'e permet à la populations 
le col. Banner F. Fel 1ers, at- d'obtenir une viande fort~

tatien des chameaux nécessai
res à la consommation, le•gou
vernement égyptien s'est mis 
d'accord avec les autorités 
soud-ana;ses pour in'ênsifier 
'es envois de chameaux en 
Egypte. L'élevage du chameau 
se fait sur une très grande 
échelle au Soudan de sorte que 
les besoins ,du transport et 
de la con"'ommation sont J,ar
gement dépassés. 

Cependan~. il sera utile, a· 
fin d'éviter à ceux qui n'ap. 
précient pas la viande de cha
meau de se vqir débiter cettP 
vi-ande par fraude ou par mé
garde, d'installer des bouche
ries spéciales pour~ la vente 
de cette viande, comme cela 
se fait eq Fra,nce. pour 'la 
vïandë .. oè" ëTievar: - · 

RESTAURANT 
TEA ROOM 

Elle est toujours en vigueur, malgré 
la dissolution de la Chambre 

Le tribunal national de 
~ansourah a donné dans un 
récent jugement une interpré· 
tat:on sur la portée de l'im
munité parlementaire à la 
suite de la dtssolutioll de la 
Chambre. 

L'art. 110 de la Constitu
tion, comme on le sait stipule 
que les autorités ne peuvent 
arrêter ou entamer des pour-

Le transport 
du poisson 

par les rapides 
Il serait repris pour 
permettre aux villes 

de l'intérieur 
de s'approvisionner 

Nous avons rapporté que le 
poisson provenant des pêche· 
ries de Port Said et de la 
zone du Canal est expéd:é au 
Caire et en province dans les 
trains de légumes. L'adminis · 
tration des chemins de fer re
fuse en effet depuis le début 
de la guerre de transporter le 
po:sson dans les trains de 
voyageurs vu l'intensité du 
trafic dans-les express et les 
rapides. 

Toutefois avec le système 
en vigueur· actuellement le 
poisson arrive en retard à 
di'St!nation. A Zagazig, Mit 
Ghamr et Mi nia El · Kamh, li 
Ir est reçu qu'après la ferme 
ture du marché. A· cause de ~a 
lenteur du voyage u:ne partie 
1u poiswn expédjé au Caire 
est souvent impropre à. la con
sommation. 

suites judiciaires contre au
cun membre du Parlement 
sans l'autorisat:on préalable 
d:.: l'Assemblée dont il relève. 
Cette règ:e n'admet aucune 
exception sauf dans le cas oit 
l'inculpé est pris en flagrant 
délit. 

Le jugement préc1te a pré-

Rond~ Point 
EGYPTE, la plu 
AFRICA, la pl c:sé que la dissolution de la 

Chambre ne saura:t signifier '.! 
que la session de Sénat est 1 ..=..._ ......... ______ ,.:!;!:!L.E:&Gi':L..;....;J.:.._ ___ ..._ ..... j 
c:ose. Le~ réunions de la Hau-
t-3 Assemblée sont proviso're-~ 
ment suspendues jusqu'à l'é
lection de la nouvelle Cham- ~------------~..-=~-=---~"""'~---: 
gre des député~ conformément l 
à l'art. 81 de Ta Constitution. 

En conséauence. déclare ~e 1 

jugement. l'qnmunit~ parte-· 
mEmtaire des sénateurs est 
touiours en v!gueur en dépit 
de- la dissolution de la Cham
bre. 

Les fonctionnaires 
co11damnés pour 
activité politique 
La période passée 

en prison leur 
sera comptée 

S.E. Makrem Ebeid pacha. 
m:nistre des Fina11ces a de-~ 
ïlandé hier à l'administra
tion des prisons de dresser 
une liste des fonctionnaires 
iui ·.ont été arrêtés et empri-\ 
'lonnés pour des raisons poli
L!ques depuis le début du 

1 mouvement national. 

La période passée en pri-

AllJOVBD'HIJI 

A Ciné KU 

Société 
présente 

TAHIYA CARIOCA • HUSSEI 
dans 

'Al l 
son par chaque fonctionnaire Produc:ion: HUSSEIN FAUZI 

A la suite des p1aintes sera ajoutée à sa période de Photograph:e: AHMED KHOtJRCHID 
r..ombreuses de marchands de' service pour l'établï'ssement • NAHAS t::'TT 'M 

d · Distribution :Sociéte « r U:J. - » poil:;sons. l'administration des 0 sa pens:on. 

~beinins de fer avait prom!s Aussitôt en possession de Le film est également p o.jeté atijou!d'huL 
-'!·examiner la question mais la liste, S.E. Makram Ebeid au Cinéma :MISR,· à Tantah 
n'avait donné aucune suite à. pacha signera un arrêté mi-[!...-~~--..:.;.:.:_.::_ __ ~---------.-.,~=~""""" 
·a question. nistériel dans ce sens. 

Cependant comme il faut 
-avitai:ler les villes de l'inté
rieur en poisson frai" les au
torités ont repris sérieuse
nient- 'l'êtudè·ilu· prob~è~e: .... 

..,·- .,.Echanges_.- -
avec le Soudan 

taché militaire à la léaation fian:e à bon marché. elle dt
des Eta..~n.~_d.:Am..fu.ique, . mi.n_u_e_ .. La consommatior: du 
S.E~Iohan1ed el Saved Cha- mou:on et du boeof et ~nhn elle 
bine pacha. gouverneur du permet aux bouchen~s. sur

I Cair.e et 'es. hauts di ani' aires iÔut. celles- 4~- .q.uartieri> po.· -Au:remeat · de -R~r-euse~ 
de la' Cour Royale "' " pulaire~. qui cMment trois ménageres poun•aient servir, 

n parait que lee- 'exp'édi
t;ons de poisson. ~rent autori
<tées _par le · train qulttant 
00ort.Sa:d tous lés jours à 6 
heures du soir. 

Si vous cherchez de nouvelles 
relations au Soudan, insérez une 

jours par semaine. de tl'avail- sans s'en apercevrir, un rôti 
Sa .lajesté le Roi -a chargé !er :eus les jours. de ctlameau au lieu du boeuf 

Ismail Teymour bey, pr!:lmier En ce qui concerne _l'imper- habituel.. . •·"·-mee dans le Sudan DirP.c 
tory. Téléphonez au 53442, Le 
Caire, ou 29974, Alexandrie, et 
vous recevez la visite d'un re
présentant-

Adressez vos commandes pour 
l'édition 1942, en préparation, 
au prix de P.T. lOO l'exemplai-re 
franco Egypte et Soudan, à 
THE SUDAN DIRECTORY, 
B-P. 500, Le Caire ou B.P. 
1200 ,Ale:'!:andrie. 

LES MEILLEURES 
'MARQU~S MONDIAlES or 

E :, 
_ __. 

4 

"e trouvent en vente· 
à_ des prix on ne peu~ 

:plus raisonnables.. 

~-m,\so~ dirigée PAR des ~..lrntn 

POU!U_e_~ sporUI~o 1 

.if,'me la&I-EI-l'ill - Appt 9 - Tél 41!28 

(ON NIA" tB,;~~. M=·egh 

V11nt& et Aeh~t 
Immeubles, vlllas, terrabul 

Le profe seur Naroo 
Ha.JI Sadlq Naroo, le e.§l~ re 

~hlro..,an~len hindou dnnt •~ 
~>elene., est trèl 
appriclt<" ~n Egyp_ 
te. A<'luellemf'nt 
e'est 1~ mf'1!Ieu 
MOI'I"llnt de e eon 
~nlter pour ''ar. 
n.Se 19'2. etc 

Pour eon ulta• 

NOS 

LA GUER 
~E 

Il fut un temps où le chô
mage était en plein épanouis· 
sement chez nous. Chaque an
née, des milliers de jeunes 
gens quittaient les bancs de 
l'éco·e· et !a grande aventure 
qu'est la lUtte po\lr la vie com
mençait pour P.IIX. Il fallait, 
tou: d'abord, faire un appren· 
tissage ,s'imprégner d'une nou
velle atmospMre... en -atten-
dant de pouvoir s'employer 
quelque part. 

C'était, comme on s'en dou
te blen. une époque de ta.ton
nements - au cours de laquPl
le les jeunes complé:aient leur 
formation sco'aire. Le pas à 
franchir semhlait un ~bîmEo : 
1! fallait beaucoup de temp;; 
pour prendre le pli et, dans 
l'entre-temps, on «travaillait>. 
souvent gratis. 

Po1nt n est bP.soin d'exemples 
è. l'appui. . 'ombreux son: ceux 
qui - parmi ceux qui liront 
ce!': ligne!! - se ~ouvi.mnent de 
t,~tion des premiers pas nP ré
leur~ pénibles déhuts. L'orlen
tation etes pre~le!·s pas ne ré
po!1d pas toujours aux dispo
s!tion!': rln jeune homme Le ha. 
sard eouide chacun dans une 
vole différente. selon tJu'un 
ooste SO! vacant ou non.' 
· . !0!1 expérience perso!lnel'e 
remonte b. 19ZR. J'étais ieune 
enco-re. frais émo'u, frin~" .nt 
dn.nc. mon prt>tnler costume à 
p:tnra!on long . . !ais quelle t!· 

tlon. (de rr6thf'nce .ade• 
vouo, •n tl'l~phonant au No 
49114) 'adreaser au o. 3 cie 
19. rue Falak" tMonnîra) oa ~ 
l'll&tel ConttnentAI.~•voy Prl&r• 
de ,..t6n!r oes ao!rnse . 1 midité A récole. ml'-s camara.. 
!!!!!=====!!!J!!=~==== ·des m'avaient ,;urnommé «Lo-

UÉ 

quacP.,. Car, je dois l'avouer, 
j'étais alors ter-riblement ba
vard. De là à songPr à m'en
gager chez un avocat ... 

. Inn premier patron fut :'of re 
Jacques Stambouli. Ce fut pour 
moi un grand Lonheur, r.?.r je 
devais trouver en !u:i une bien
veillance paternel'c. Il m ins
talla à une petite table sur la
quelle on avait placé une vieil
le Remington et mes doigts 
s'employaient à trouver les 
touche~ qui, ô magie du mo~ 
dernisme, reproduisaient sur 
!a feuille les lettres alpbahéti
ques que j'avais tant de peine 
à imi~er dans leur belle calli
graphie. Au fur et à mesure 
que je cas ais , une touche, 
u~ais le ruban et enfonçais le 
rouleau de cnoutehouc vulca
nisé, mes doigts glissaient plus 
rapidement, trouvant instinc
tivement ces f·ameuses touches 
qui avaler.: le don de reprodut
re ~i hien les maj11scnle<>. 

Au bout de quPlques jours, le 
clavier n'avait plus de secret 
pour mo1. :\.1a!s rn• la machi
ne ! Je ne m'expliquais pas. 
par exemple. le fonct!onnement 
du ruban. Ce fut llllP. catastro
phe... ~outes proportions gar
d?t>s. Er mon patrc.n dnt rem
placer !e ruhan que j'avz.is en
voyé au panier. 

Ce tu: aussi un be-au ~Zâchls 
de p·apier Vous c 'lnnic;<ez 
tons le beau pap.er, dit cet ·!hu
na.' '• qui est auj urd'hui h rs
pr!..:. Et bien, j'en usais avec 

tine telle prodigalité qu'il fa!. ses responsahil!tés, c'est néces
lut un jour y mettre un terme. s8Jrement vers les ]eunes gens 
Dès ce moment, je me rendis qu'on se tonrne, Dans les éta 
co!l'}p'e qu'il foallait soiqner Te blissements hancalres. commer
travail. l\!oins de précipitation aîaùx, industriels ou au'res, 
et plus de soin ... me disait le· des vldes se font sentir par
patron. mi le personnel. C'est ce qui 

Motn~:~ de préclpltatlon ? Et expljque qu'en cet an de gràct. 
mo! qm m'étals mis en tête de 1942 ce sont tes employeurl> 
faire· ctu "cînquanten f>_ la mi- qui sont en quête d · Pmploye:o. 
nu'e... Les rôler. sont renversé!'! et il. 

Plus de soin ? Et les marges. l·a place même où "La Bourse 
dom., qul changeaient de post· J';gvpt!enne», par exemp'e, pn. 
tien c\'ins que j'y sois pour bilait uni> 1ongue suite de de· 
quelque chose... mande.~ d'emploi, on :rouve 

I! fallalt ensntte apprendre ~tujourd'hui •me multitude d'of-
ale service du tribunal», s'int- fl'es d'Pmploi. . 
tier ~<llx mvstères de la Salle Les cbanff.eurs, les mécam
des Pac;-Perdus, aux formait- ciP.ns. Tes électriciens er le!> 
tés des Greffes, aux dél·ai!': dt> techniriens en général ont 
prescription ... et un tas· d'au- trouvé d'Pxr-ellents postes dans 
tres chose qu'il faut conti- des service~ auxiliaires - ci
nuellement avoir en tête quand vils - de l'armée ·alliée. De 
on est clerc d'avocat. · nomhreux antres jennes JZens 

Ce rnt un déh11t difficile, ont été t=:oit in~ernés (sujets 
mals hPureusemt>nt que ce O"npmis). soit mobi'isés (al
n'es~ plus qu'un vag-ne souve- liés)·. Qunnt à ceux qui re"tent. 
nir ... surtout qne tou• cela na iis sont · devenus des ccoiseaux 
m'la à rien servi puisque j'al plutôt rares». 
ensnlte troqué ma l"urde sP.r- Ce!' citcnn;;tAnrPs aidant et 
viette de gros cnir pm1r un lé- !a vie chère é'ant venue corn-~ 
~er stv'o et nne machine por- pTiq•_Jer une sit,-atio'1 qui se 
tatlvf> qni ~ont auionrd'hui mes spraJt hien passre de ce sur-
plu~ fidèles compagnons. croît df' diffic111tés. les aonoin- . 

Ce n'est pas sans une tn•en- tements e~ les salaires enregis-1 
tion t,ien dtlfinie out> ie viens trent une courbe ascr>ndante 
dt> faire cette ccconfe<;<;iOnn de HeurPusement · tm.1'efol quP 

1

1 
mes déhuts. Pour e:ml!quer cP. les affaires sont généralemeni 
qui va suivre, tl fallait citer prospères et aue les patrons 
on exemple ·anthenttque. Je peuvent . f·aire face à la maréP 1 
crots. en ce fa!sant. avoir été montante. 1 
honnête enver~ mn1-même com· (.. "!• •:• , 
me envers le lP~t"'ur. Les jeunes ont enfin l'occa-

+ .Z.•!• sion dt> «nercer». La satisfar· 1 

Le bu: dP. c<> «uantèr» est tion ml\rale qu'on aurait pu en 
d'nttl rer l'attention •ur un fait re'irer est P.mnrPinte du r€QTP! 
t~l>.~ imnnrtant cp1! relève plu- dP voir lenrs afnés prendré Je.
tôt ne no~ diffil!ultés social<>s : armes pour a~surer '·:t cont.i
â l'he11re cm'if PSt, 'a st'11ation nuité du système démocrati
comnlPxe néP de la a:nerre fa- que. 
vnrise les iPunes auxquPll' s'M- La guerre n'est pas tellPmenr 
fre 11'1 \"A."t"' rlJnrno n'action. en soi un événement extraor
I.rt néres.,fté fouette tnnrP• Tp, dinaire. C'est aussi la lutte • 
é"'P~'!l'e<;. partout de nouvPlte!l pour la_ vie et pour. les idéos 
indnf<tries vniPnt le iour. To'\US qui nous son: chères. Avec la 1 
lt>s bras ne sont nas rt<> ·rop différence qu'il ne suffit P.:t"
po'lr snnnlé<>t· à l'in;;uff!•n.nce cl 'effor s h11mains pour satis
rtes tmnortatlon<:. Par ·:tlllP.'lT'l>, fa!re l'hydre insat'ahle. D'an
lP" '!'niet<: ennemis avAnt ~te cuns s'en vont ... , ceux qui res
n'a!'@<: n::tns aes camps d'tn· teront pourront jouir des fruits 
rernPm<>nt et !Ps r~>~so: tfF.~nnts de !Pur sacrifice : le sacriiice 
all'é~ Mant apnPies S•>ll!'l le, de leur vie. 
dmneaux. il s'e!'t créé un Les jeunes doivent se mon
l!'rann ville c'lan<: tn,ltPo., tee for- trer dignes des atnées qu ïl;; 
m~>« d~> l'activité lncf\1". sont appelés à remplacer. C'est 

Or c'P~t nour c mhler ce pour eux qu'on se ba:, pour 
vid,. rm'll faut tPn!lrP tl\nt~~ li'l'l eur ll-'-~nrer la paix et la 
6"erq-ie. Il ne flint na:; qne tra~qQ'l!ité dans un mondE' 
IP Mnarr nos; moh!ll~éc. Inter- déharrasé des dictateurs et de~ 
rnl"((l'l"' ''act!vl' é n"rrnn le rtn dictaw res. 
romm<>rcP 1\U de l'!n!lns•rie. Sl Place aux tra-vailleu!'s et au.: 
en Egvpte on ne permPt pa!! méritants .. 
encore à !e. femme ~·affront€!' L. :1. 

\ ~ . ::.-' 

~~ 
:- ffr;-1'-? \' . 

{..;. ' 
---~· ,, . 
Nous traversons une période dangereuse marquée 

pâr de gros écarts de tert1pérature. Toutes sortes de 
petites· maladie~ et de malaises se manifestent
maux de gorge- rhumes fébriles -maladies épi· 
c!é~iqucs 1nfantiles - névralgies- insomnies
influenx.! - irritabilité- et bien d'autres enc:ore. 
En agiss.Jnt prompte-ment vous éviterez ennuis. 
souffrances et déper.ses -ainsi qu'une longue 
p~riode dè lit Pour les bannir dès leur début 
PRENEZ de r 'ASPRO' A ce sujet il n'y" pas le 
moindre doute. car des centaines de milliers de 

1 
el' 

personnes ont témoigné de.l'efficacite d:'AS,PR(;J 
Il a les plus grandes, vente$ de tous Je& produi 
de son genre dans le monde -entier. Le gra!)d alla~ 
tage d' 'ASPRO' est qu'il est si · 001 qu'un enb ~ 
meme peut en prendre. li ne ... ~use p~s ·de trou• 
bles gastriques. La raison du soclagement r~pid 
que procure ASPRO' et· la raison de son enorm~ 
succès en est qu'une fois assimilé' par l'organisrrr" · 
il dissout l'acide urique. ·coupe la ficvr~. tuc If:~ 
microbes. Cest de c"ette f.Jçon qu'il '.!tt~ ·-il l;t 
Gause meme de nombreuses mabdi.:!s 

- LE LENDEMAIN MATIN~ GRIPPE COUP 

.;n Cam -ve ·~e d êa .... '"c ... t 
un :; -.;c;:. ~'"'l gG::~ga .. ·s:'"!1e 

r:ol". "' "'"' 11·'--x ae gorge, 
;~ ""es. etc. 

CETTE MAUVAISE PAR ·AsP 
GRIPPE N'E" TAIT PLUS l, rue J. Carnes.. Lyon (R ne 

·· Je •tconn;tl$ l'eltoc•c•t• d' 'ASPRO dJ. 

Qu'UN SOUVENIR ·retol J!nppol: pns '.do'M •enouvele s. ol 
c:omha:t la fievre et 1 :th."Hte ent t urto1~ 
procure •nfalthblfoment peu apres. son .... ~ 
!orpllon. un r.ommeiJ grofnnd et r ar • 30, rue Sous la: Tour, Chénee·L•ege 

Au cours d'un acces de ~r1ppe j'Oll pres 
Z 'ASPRO' dans de l'eau cl me su•s mtse 
au tl(. Le lendCmJm mntl., j'etOll$ tout 01 
t;:ut :ut ne, 11 -ne me res1a1t p~s te mom
drt m.JI31se. Mme Houbr~x!1e 

OULAGÉ POUR 
TOUJOURS 

1r.ur. J'en ai d~j:t t:nn~t~Ut spont · 
l'emplOI :r p1u~leur~ nt:rs.Jnn~s qUI 
C"n!>latc ~u~sl les b~~-.ltl ... cc, 
:r.:\\lt ct .::nll·J;ripp,ll . 

Mlle.t. 



Pour la femme L'Egypte e manquera 1 
Tous les lundis 

notre boîte aux lettres 

UN PAUVRE LECTEUR 

La seule chose qui vous soit 
permise, est la séparation de 

corps. Mais cette autre jeune 
fille? Est-il juste que vous la vo
yitz? Je ne crois pas en l'ami
tié platonique entre un hommt 
et une femme quand l'amour s'en 
mêle-comme dans votre cas. 
Combien de temps pourrez-vous 
tenir? 

I! serait plus prudent de vous 
aéparer, d'accepter cette peine 
causée par votre femme - de 
pardonner surtout - et trouver 
autre chose, une occupation, un 
dévouement, peut-être, une oeu
vre ... qui vous absorberaient 
mieux que ne le ferait l'amour. 
\'ons avez toute ma sympathie. 

Ecrivez moi encore. 

UN PARIEUR 

On dit "je comprendfl que tu 
!lOis malade" la phrase est né
cessairement au subjonctif. 

I .B. INCONNU 

J 'aimerais beaucoup voils con
naître pour vous présenter un 
jeune homme de mes amis at
teint autrefois de votre mal. Il 
vous apprendra comment il s'est 
amélioré et comment, il a corri
gé sa timidité. Je vous étonne
rai sans doute en vous disant 
que la timidité est o.ne forme 
dangereuse de l'égoïsme. Vous ~
tes là, centré sur vous même sur 
ce que les gens pensent de vous. 
sur votre peur de ridicule, sur 
vos hésitations alors que vou~; 
pourriez faire tant de belles 
cho:;es· Mais d'avoir osé m'écrire 
est déjà un premier pas. J'espè
re que vous ferez mieux en me 
donnant votre adresse pour que 
je vous mette en contact avec ce 
jeune homme. 

COQUETTE 

Les jaquettes des tailleurs sont 
maintenant longues · avec des 
'loches "officier". Même le tail
leur classique est long. Lisez l'é
tude sur la mode pritanière qui 
paraîtra ici mercredi pro-chain. 

TIMIDE 

pas de blé · usqu' aux 
prochaines récoltes 

• 
••• grâce à la 

autorités 
c:oopération des 
britanniques 

Tan-t Nahas pacha que ::'l!a
kram Ebeir pacha ont· annon
cé ces deux derniers jours que 
les autorités britanniques, dans 
le but d'aider l'Egypte à ré
~oudre la crise des caré-ales 
avaient accepté de me~tre à la 
disposition de I'Egypte de 
grandes quantités de blé pro
venant des réserves destinées 
à l'armée bri:ann ique. Ce blé 
se rat t nmdu après !·a prochai
ne récolte. 

Oans une déclaration faite 
hier soir à la p'resse. le pré-. 
~ident du Conseil souligne que 
rlès son arrivée au pouvoir, 
ses collègues et lui se sont oc
cu pés en prPmier lieu de l'ap
provisionnement. Ils ùn~ trou
vé auprès des autorités brit•an
niques, particulièrement de 
Sir Miles Lampson. un désir 
;;incère d'aider I'Egypte. A la 
5ui~e des pourpar~ers qui ont 
eu lieu, I'Egypte peut regar
der l'avenir avec confiance, 
<nrtout en ce qui concerne son 
approvisionnement en céréa
les. 

Après avoir rendu hommage 
au;< autorités britanniques, 
:\lahas pa~ha di! que le traité 
d'amitié et d'-alliance porte 
auj()urd'hui ses fruits parce 
({uïl est basé sur la sincérité. 

Enfin, le président déclare 
qu'il doit son succès dans ce~
te affaire, comme dans toutes 
les autres, à t'e que son mi
nistère est un ministère n·a:iu-

Le magazine 
dè 1! ; 

armee 
égyptienne 
Le dernier numéro du ma

gazine de l'armée égyptieune 
1ui a pour titre "notre ar
mée" v:ent de paraître. 

nal parlant au nom de wute 1 
la nation. 

21.000 ardebs 1 

de blé de 1 'étranger 
Des stocks de b'é e: de maïs 

provenant de l'étranger ..:on
tinuent à arriver en Egypte. 

Un bateau tr·anspor:ant une 
cargaison de 21 mille ardeLs 
de blé est arrivé hier dans un 
des ports égyptiens. 

La prochaine récolte 
de blé 

S.E !\Iakram Ebeld pacha, 
ministre des Finances, peur
suit J'ex•amen des problèmes 
de l'approvisionnement en cé
réales. 

Son Excellence a élaboré une 
no:e an sujet de la nouvelle 
récolte de blé et des mesures 
à prendre au moment de son 
écou'ement. 

Le Conseil consultatif de 
l'Approvisionnement qui doit 
se réunir prochainemen t exa
minera les sugges'.ions du mi
nistre parmi d'autres ques
tions qui lui sont soumises. 

Les fonctionnaires 
mis à la retraite 

pour activité 
politique 

Plusieurs d'entre eux 
repre"'lneTlt leurs 

fonctions 
Au cours èle !'a dernière réu

nion. le Cnhinet- a examiné le 
1'3.5 de p'n!'\'>nrs fonctirmnaireg 
fTUi avaient été mis à la retrai
'e sous les ministères précé
rlel')t» pour -activité nolitlrrue. 

Le Cahinet a réinttl!!ré ces 
fonctionnaires. Le comité fi 
nancier es~ en train d'exami
ner le <:as d'autres fonction
'1aires mis à la retrai~e pour 
les même causes, dans le but 
de soumettrP lPur cas au Con· 
'cil de CaLinet. 

LA BOURSE EGYFTIŒ~~~ 

UN RECORD 

Un «doublé>: 
1 

rapporte 
... plus de L.E. 458 

pour 50 piastres 

Le sous-officier britanni
que qui a encaissé hier ou 
champ de courses d'Héliopo
lis L.E. 458 et 680 milliè
mes pou1· son billet de 50 
pio.;;:-es doit estimer quP 
la vie est belle et que le 
sport hippique est une ex
cellPnte institution. 

A ALEXANDRIE 

lA DISTRIBUTION 
DU SUCRf 

EST REGlEMENTÉE 
SÉVÈREMENT 

S.E. le gouverneur militai
re d' Alexandr:e a rendu hier, 
une ordonnance militaire rè
g:ementant la distribution du 
sucre. 

Voici le texte de cette or
donnance. 

1) Tous les stocks de sucre qui 
se trouvent où qui arriveront aux l 
fournisseurs. aux négociants en 
gros. aux détaillants. aux patlsse
rles et aux magasins qui en :lé!len
dent sont réquisitionnés. 

LIDIDI, 2 1\IARS 1942 

EXP SITIO 
de la 

T 
ACTlJELLEltŒ.r 

Ne sachant rien ni deR 
performances des chevau:r 
ni de leur origine, il déci
da de jouer les deux der- ' 
niers fimtrant au program
me- C'étaient "Zioano" ga
gnant de la sixi~e coursP 
et "Un et Trois" qui rem
pwta la asevtième. 

2) L'agent de la Société Générale 
des Sucreries et Raffinerie d 'Egvp
te est tenu d'aviser le bureau de 
l'Approvisionnement du gouverna
ret d'Alexandrie de tous les stocks 
de sucre destinés aux agents d1s-

ALEXANDRIE LE CAIRE PORT-SAlO ~ 
ru R.C. 21110 R.C. 32686 R.C. 4881 ,: 
1!1 ~ Le sous-off-icier était seul 

de son avis puisqu'il fu~ 
seul à prendre un billet 8!11' 
cette combinaison. Et t·elu 
lui rapporta la coquett.• 
comme de P.T. 45868 po>u 
sa mise de cinquante ptal' 
tres. 

;§ès~~eœ~weeè®ee~oss®Qs~~sses®ea®GeèsQmsœ®aQ$• 

C'est ?ln record, du 1noins 
pour l'Egypte ! 

Dans la colonie 
heUé~ique 

En l'honneur de. S.,A.R. le 
Prince Pierre de Grèce 

tr1buteurs aux soFiétés ou autres 
importateurs au fur ct a mesure 
de l'arrivée des expéditions en \li-
le. 

3) n est Interdit aux agents <!IS
tr!buteurs et Importateurs de ve::~
dre du sucre sens autorlsa1.1on 
préalable du bureau de 1 'appr'lvi
slonnement. 

4) Le bureau de lApprovis\o 111~~ 
ment au gouvernorat d'Alexandrie 
se chargera. de distribuer les stoe.;:s 
de sucre qui arr! veron t à .\ 1~ : «·-
drie parmi les négociants en n s 
Inscrits au registre commudal 
(exception faite des commer.;:1nts 
qui ont des contrats avec la '50c•!
tés) Les quantités de sucre eçues 
seront réparties entre les divers né
gociants de chaque quartier et le 
bureau de l'Approvisionnement a
visera chaque poste de poilee du 
stoCk de sucre destiné à la 'fn •e 
dans son district. 

5) Le maamour du klsm JU S<'n 
délégué évaluera la quantité de 
sucre nécessai.re à chaque ép!cter ,_:.' 
ou pattssier inscrit au ·egbt:e du 

L 'A · · d A · ., commerce et se chargera de a dls-
ssociatJOn 1 ,es ncle~"' l' trtbution sur avis du bureau èe 

Combattants He.lenes. du Cat- l'Approvisionnement. 
re offrait hier à midi au . ft< 

' '. . · '. 6) Les pâtissiers. et les propr:~- f! 
Club Hellen:que, une recep- tai.res de confiseries ou .:i')a.tx ga- t; 
tion en l'honneur de S.A.R. zeuses doivent fournir au l:'ur~au 
le Prince Pierre de Grèce. àe l'Approvisionnement un éoat d~-

. taillé conforme à leurs re1n;;;~es 

Au cours de cette belle et comptables des quantités de sucre 
utl!lsées mensuellement par le tr> 

émouvante réunion Mtre. établ!ssements au cours de d.nMe 
Ch Moustakas, président de précédant la P.ubl1cat1on de ~ette 
l 'Association, et le général ordonnance. 

. 7 ) Le bureau de l'Approvlsionne-
TzanacakiS, commandant e!l ment est chars:cé d'évAluer .a ouan
chef des troupes .. grecques 

1 

tl té de sucre nécess~tre à .a cc.n
da le Moyen-Or:ent pronon- sommation des établlssements <"l's 

, ns • . . 1.>. l'article précédent et •elle .-•es-
cerent des al.ocutJons d~ Cir- J· ttnéP aux rourn!sseurs des ~.:1·:1!
constance. Puis, une mmute nlstrattons de l'Etat, des écoles, nes 
d•! silence fut observée à la ' asiles. des hôpitaux et aux fo•trn:s-

L DISTI 1 
de BRANDY, RHUM, GIN, WHISKY, ZIBIB, VERMOUm 
garantit que tous ses produits sont authentiques et d'excellente 

qualité et ·Conformes à la Loi No. 57 et à la Proclamation 

du 7 Août 1941 
• . 

AVIS A1J UBLI~ 

Toute personne qui pourrait avoir le moindre doute sur la pureté et 
l'authenticité des Produits de la O:stillerie Bolanachi, est invitée à 
demander au bl!:eau de la Direction, 6, rue Bolanachi, Alexandrie# 
un permis pour vis:ier l'Usihe afin de se rendre compte de visu 

comment sont fabriqués les différents alcools dont se composent ses 
produits. 

La distillerie Bolanachi possède en Egypte, depuis c;iéjà 50 ans. tou .. 
tes les installations nécessaires pour fabriquer de l'alcool de vin poUll 
le Brandy, 

1 
1 

Lisez ma réponse à l .B. IN
CONNU. La timidité de votre · 
épouse provient d'un repliement 
sur soi morbide. · Son horizon est 
borné. Sa préoccupation de soi 
est absorbante et c'est parce qu' 
elle ne suscite Pli-S l'attention 
qu'elle voudrait qu'elle . vit en 
sauvage et qu'elle est malheu
reuse. Elle se plaint d'être in· 
comprise sans se rendre compte 
qu'elle n'a jamais beaucoup fait 
pour qu'on la connaisse. Il y a 
certainement chez , elle un peu 
d'hyponcondrie, une prédisposi
tion à se tourmenter sans cau· 
se, à exagérer celles qui existent. 
Vous ne m'étonnez guère en me 
disant que son état de santé 
laisse à désirer. Le pessimisme. 
les idées maussades créent des
toxines qui entravent la circu· 
lation, le f'lie fonctionne mal en· 
tretenant ainsi la disnosition égo 
tiste. Mais oui, je suis disposée 
à la voir. Demandez lui donc de 
passer au journal un mardi ma
tin, à 11 heures. Je la. recevrai 
~seule" dans notre salon. 

Comme on le sait, ce maga
zine a pour 'but de faire mieux 
connaitre l'armée surtout 
parmi la classe moyenne et 
:ndigente de la population . 

Le dernier numéro que pu
blie le service des ; relations 
publiques du minist:ère de la 
Défense Nationa·e est consa
cré en grande partie au musée 
milit~re. 

LES CREANCES 
EGYPTIENNES 

SUR LA FRANCE 

mémoire des héros hellènes 1 seurs du désert occtdental. 1 
tcmbés au champ d'honneur; i t!:j d~o~t~c~~e:eur~~~e:~e ~'6a';;:!= 

1 
en f in , après avoir acc!amé selgnement· erroné ou toute •·J tr~;.
leur hôte pr:ncler, les anc;ens ventlon aux stipulatiOns de cette 

l cnmbatt?nts ont une fois de ~~~~~n;.~:~r~~~~!!~~~~~~alé~~s~ .~:· 

de l'alcool de canne à sucre pour le Rhum. 
de l'alcool de gra;ns pour le Gin et le Whisky, 

UN CERTAIN JEUNE 

HOMME 

Vous me demandez pourquoi 
vous déplaisez? Je vous dirai 
très sincèrement que c'est san~; 
doute parce qne vous parlez trop 
et que vous vonlez sans cesse at
tirer l'attention. Cela devient 
fatigant. Et puis vous avez o.ne 
trop grande faciliti> qui vous en
cite à vous disperser alors qu'en 
canalisant vos moyens vous pour 
riez devenir un ieune homme in· 
téressant. MMiez-vous aussi <ie 
votre imagination trop vive. 
Conclusions: simplifiez - vous: 
c'est le secret du bonheur, pour 
t.ous. 

IGNORAMUS 

1 pound (lb.) correspond 
peu près à 1 klo. 

1 oke = 2,751 lbs· 

A toutes 

à 

Demain mardi, de 11 heures à 
midi, Zette recevra · au Journal 
les lectrices désireuses de la voir. 

++tt+ 
Lire demain notre article sur 

la mode. 

ZE.,TTE 

(Voir le ' Menu en page 'l) 

Apprenez la PITMAN,~ 

SHORTHAND 
Proresseun romp~tenta 

ttEtsUL'rAT!l üAttANTI!!i 

A L'ECOLE 

AUBERT 

Ce musée est en effet une 
Image de ce que fut la gloire 
militaire de L'Egypte et de ce 
qu'est aujourd'hui l'armée 
égyptienne. C'est pourquoi, 
; est intéressant que la masse 
:e connaisse. 

Un des articles est consa
cré à la presse et à ses rela
tions avec l'armée. 

Le département des Rela
tions Publiques a organisé 
ces derniers temps de nom· 
breuses visites aux divers ser
vice de l'armée. "La Bourse 
Egyptienne" a pub lié des 
~ompte-rendus de ces VIsites 
qui furent aussi intéressantes 
qu'instructives. L'armée dé· 
c:are l'article est heureuse de 
su collaboration avec la pres
se Car c'est par la presse que 
le public se rend compte de 
l'Importance de l ' armée dans 
a vie du pays. , 

La ferraille 
ne 

être 
pourra 
vendue 

... sans autorisation du 
ministre des 

Travaux Publics 

S.E. Osman Moharram pa
cha, ministre des Travaux 
Publics, a interdit la vente 
d ~ la fera ille provenant des 
outils, instruments mach:nes 
ot. autres objets hors d'usage 
appartenant aux diverses ad
n·inistrations de son oinistè
re. 

Chaque fois qu'un départe-
ment du ministère des Tra 
vaux Publ:cs voudra doréna 
vant vendre des arfic'es en 
fer il devra en aviser le minis
tre et obtenir son approba
tlon. 

Dans une lette adressée hier an sous secrétaire d'Etat au 
ministère. S.E. Moharram 

"Cha exlique les raisons de 
Aette déc:sion . 

"Les circonstances de la 
guerre. dit Son Excellence. 

~·.4-r0•~"-".11.''-.~'~~..;,00;,".;.-..;.T.;.«'I;;. . .;I5iit.;.s11;;.'~l ont rendu l'importation des 
<trticles en fer trè11 di rf: ci !es 
~inon impossib~ e. Je tiens à. 

Rhume de Poitrine 
Frictlonnrz gorge et poitrine avec cet 
onguent puissant. Agit comme un cata· 
plasme et des vapeurs mMicamen-
ICUSeS. facilite la respira· 

le rhume presque 
une nuit. 

être prévenu de toute vente 
-i3 v:eille ferraille. 

"J'ai ordonné. dit le mi 
nistre. la constitution d'un 
~omité pour étudier chaque 
cas en particulier. Aussi. ai 
ie demandé aux d:verses ad
"ninistration" re'evant de mon 
""linistf>t-e <'le dresser une l;ste 
-ie la f~>''"'ll" nnnt el:es dési
rent se défaire.''· 

Les avoirs français 
en EPvote serviront-ils 

à leur oaiement? 
Lse exnortatP11 rs rle coton 

Cflli avant la dPfaite de la Fran
ce avaient envoyé d'importan
'eg qn·:lntités dP coton aux in
rlw;triels fran<:ah; n'ont pas 
été payés juc;qu 'ici. Leurs 
·rt>ance5 sont importantes. 

DPs ntlgnri:Jtions avaient eu 
lieu entre I'Egvn'e et le gou
vPrnement de Vicbv avant la 
rnnture rlN; rel:Jtion~ diploma. 
tiques entre les deux pays, 
'llais elles n'avaient pas abou
ti. 
Ceppnoan~. un fait ~>st cer

t·llin : d~> nomhrPux s11jets fran
":lÎ>. vivant en France occupé~> 
ou non occupée pos!'é<iant en 
P.gypte des va'purs dont les 
"n11pnns - inPxportables en 
~<'t·ance - ponrraiPn! servir 
au païemènt des crtlances é
g-vptiennes sur la Fr·ance. 

A la suite ·de la rupture des 
relations diplom:Jtiques, le 
CYf\UvernemPnt égvp'ien n'au
rait plu~ R n.SŒociPr pour met
tre en vigueur cette mesure. 
Il pourrait la prendre unila~é
ral<'ment. 

Nous apprenons d'ftillenrs 
crue S E. ~1akrflm Eheid pa ch a 
est en train d'étndiPr la ques
tion dn point de vue droi~ in
terna'ional avant de prendr~ 
une décision. 

Les affaires des 
obligations Suez 
et Land Bank 

On sait qu'après l'arrêt 
condamnant la Compagie du 
Canal de Sue et la Land Bank 
a faire le serv:ce de leurs ob
ligations en or, le gouverne
ment avait par deux ordon· 
nances mi:itaires fixé , la va
leur du franc qui libérait 
Il' Compagne du Canal et ta 
Land Bank de leurs dettes, 
~ans ceoendan t porter attein
t" aux dro:ts des obligataires, 
ceux ci pouvant réclamer la 
différence. une fois que l 'or:
donnance militaire aura été 
rapportée. 

Les obl:gataires demandè
rent alors à la Cour d'inter
'tJrêter son arrêt en fixant le 
tnux de l'or. 

La Cour estima qu'il n'Y a
vait pas lieu de procéder à 
nne inter'tJretation d'un arrêt 
"l~ir. mais ou'on lui deman
da:t de se prononcer sur des 
,..,,.dnnnances militaires. Elle 
rpndit <'!one un arr<>t d'incom
'1F<ien~'e en ('Onrl"""''"'"t les de
mandeurs aux dépens. 

de l'alcool de raisins secs pour le Zihib et le Ouzo. plus affirmé leur attache- sant pas trois mois et par v<le a- :j 
ment à la Mere-Patri~ et leur mende n'excédant pas dix Pn·c; · ..•. z.;:;--z·-=··z-,.:; .. z."'-·"'--=··<:s·=·;::;·= ·=·:;;;· ="'·:::;:·:;:;·z·;:;··z--;;;·z-·z·"'--z-;;;·z·-"'·""·""-"'-·z··=========-======~="' 
dPvoûment à S.M. le Roi des 1 ~eitr l'une des deux peines ~eule- - - ,...., 

Hellènes. l ---·------------------------------~------------------~------~--~~~~-===~====~==~~~~~~=== 
Ont assisté à cette réunion: 

S.E. le ministre hellène de 1 
l ' Air, général Nicolaides, et 
son aide-de-camp, le capitaine 
d 'aviation, N. Platys; le gé
néral Tzanacakis; S. - . le mi
nistre de Grèce M.D. Capsa
hs ; M. M Sakellariadès, con
sul général de Grèce; les gé
néraux Vassos et Callerghis, 
le colonel Antoniou, chef de 
l 'Etat.ma.ior ; le colonel d'a
viation Philippas, , d:recteur 
général du ministère de l'Air; 
le lieut.-col. Efstrat:ou; M. 
R. Stavrinos. attaché de pres
s. à la Léaation Heïénique; 
M. le juge Roilos; les prof. 
To,:,nn idès et Aviérino: M. A. 
Maccas. M. J . Tr:coglou, 
Mire 7-achos, les délégations 
d~ différents grounements. li
Ç(Ues et associations he:léni
ques de la capitale, etc. 

Messe de • requaem 

Comme tous les ~ns la Com
munauté Hqénique du Caire, 
a célébré hier, en i'église qrec
que-orthodoxe des Sts. Cons
tantin et Hélène (Bourac), 
une messe de requiem à la 
mémoire des b:enfaiteurs et 
donaieurs de la Communau'té, 
déeédés depuis sa constitu
ttcn. 

S .B : le Patriarche Mgr: 
Christophoros. ll entouré de 
soP clergé; a offi~. 

Noté panni 1.es personna
lités présentes: S.E. le minis
tr~ de l'aviatlon hellène, le 
général Nicolaides et son ai
d(.-de-camp, le cap:taine. d'a
viation N. Platys; S.Em·. l'ar
chevêque du mont-Sinaï; S.E. 
le ministre de Grèce, M.D. 
Capsalis; le général Vassos 
et M.· Calerghis, respect:ve
ment attaché militaire et Pre
mier Secretaire à la Légation; 
le consul qénéral de Grèce et 
'\ol'me Sakellariades; M. ·P. 
B~ll~n:s. p1rés;~.,.nt de la Çom-
"'nauté He.lenique; .,MM. 

Mavr.os, .Macc~s . ,Ang1?glou, 
Mi cha litsianos. Siascas Avié
-ino, Mélétios. et , Lahovary, 
~·emhreR du Com;fé de la 
Communauté; le Prof. , Dr. 
ljh, Avierino. mt>decin en chef 
dt> l'hôpital he'lénioue M. ·J. 
'ï'ricog!ou; 1eR' déléga'tions de 
'iifférents g.rçunenients. li
c:ues et associations .belléni
~ui'S de.'a l'l'!rJitflle e• de.nom
··-~uses notabilités de la colo
nie. 



CINÉ 1 

• partir d ce SOir 

Creat human story 
of real ~en and· 
women ••• flghting 
despéra tel y for 
fife, love, fortune ! 

• with 

. ·WILLIAM 

BOLD~N 
ClAIRE 

TRE.OR 

Stealing one man's heartl 
"'"''U&&U"'f another man's doom! 

, ..................................................................... "'''''''''' 

JUPITER 
1.~ hDilD 

montre 
Suisse. 

Les raisons 
d'un échec 

Le• pourpnrfcr• engagé · cntœ les 
partl~ é&')l>lleH~ n'mJt pas abouti. 
lian• un éùitorlal do la rcHIC «AI
It neim>, nous u·ourous les nilson• 
tic cet échec: 

l.es Wafc:IIstcs pcnsalen t que le. urs 
ndversalrcs voululeut s 'entendre à 
n'Importe Quel Prix. Les LlbérauK 
ct lvs Saadlstes croyalen t que le 

1 
Wafd considérait l'accord comme 
indlspvnsnble 

L'échec des pourparlers est dU 
a.u mauquo de !lc:Iéllté des premiers 
médlateu1·s. L'un de ces derniers 
n van attrlbu6. à une grande per
sonnalité des propos qu'elle n'avait 
pas tenus ct des promesses qu'elle 
n'avait pas faites. Sl Antoun el 
Gemayel bey était Intervenu vlr:ft"t
C!Uatrc he.ure~ auparavant, l'accord 
aumlt éLe fnlt. 

I.I;S l\l.lLHt;UHS DES ù!liS .. 

Les pourparlers n'ont donc pa.s 
nboutt, Il. la grande joie des candi
dats waidlstes désireux de se pré
sentèr au.'< élections. 

Les Saadlstcs ont été satisfaits 
de voir les négociations echouer, 
soit qu'Ils n'avalent DRS J'espo~ 
d'étre élus, soit que les élections 
ne seraient pas libres, suivant leur 
vct·slon, soit encot·c parce que les 
élections devalent être libres -
suivant ln version des Wafd1stcs. 

Du côté des Libéraux, Je parti 
a autorisé les candidats populaires 
à se présenter devant les · électeurs 
à tl tre personnel. 

i'E QU'EN lH'I' 

SLDI\Y P.\CJI,l 

La re1 LLe «AKher Saa» a deman-· 
dé ;. t~edky pacha ce qu'li pensait 
dl! l'abstcntlon des saadlstes ct 
ùes LIIJét·au . So1~ E:-.cellenoe a 
té pondu: 

Porsonnellemen t Je suis do leur 
e.vls, à savolr que les élections ne 
sauraleut avoi.J· lieu à l'ombre de 
l'état de slèiiie. 

1 Il eut été possl ble de participer 

J à la lutte électorale s'Il y avait cu 
parmi eux quelque entente. J .J.-

1 vals appris qu'liS' étaient presque 
d"accord. Je ne sais pas quelles 

'

:;ont les raisons qui, au dernier 
moment, les ont engagés à renon
cer à participer aux élections. 

' TJN NEU'l'm; 

:lfahmoud l'alllll, el Kelssy paella 
a déclaré cre on côté à la même re
' 'ue: 

De toute tacon,mol Je participe 
aux élections. Je pars aujourd'hui 
à Béni Mazar dans ce but. Quant 
~ux Saadlstes et aux Libéraux, Ils 
sont Il bres de faire ce qu'Ils veu
lent. 

LES Cl! . .\N'CES DBS WAI."DI TES 

J.>nl re an tres !lronosttcs, 1a· revue 
wU-Il nei Ill> écrih: 

Les Indépendants observent que 
la. nouvelle Chambre sera wafdlste. 
Ils prévoient que le nombre des 
membres de l'opposition ne dépas
sera pas une dizaine. Certes, le 
Wafd a. laissé w1e dizaine de slége~ 
à quelques indépendants et à quel
ques membres du parti national, 
mals l'opposition faite par ces mes
sieurs sera. une opposition «ami
cale». 

n~ POINT DE \'UE 

Leb ~a!d!stes dl sent que l'!nst.a.
n1llté de l'ancienne Chambre des 
Députés était due au rau qu'aucun 
patti n'avait la. maJOrité a.bfiOlue. 
Aussi chaque ministre était-II oc
cupé à prévenlr les ma.n.oeuvres des 
partis. Les Wafdlstes trouvent que 
lorsque l'assemblée parlementaire 
ne formera qu'un seul bloc, sur
tout en ces clreonstances, elle ga
rantlra au Cabinet le temps néces
saire pour les nombreuses char
ges qui lui incombent. 

LA BOURSE· EGYPTIE •. a. 

• ... >~E L.A 
Pourquoi les partis ne se sont pas mis d'accord. -·Les impressions 

d'lsmail Sedky pacha. - Comment le Wafd voit-ilia situation.- Les 
saadistes sont solidaires. - Où le Wafd dénonce ses détracteurs. -
L'opinion anglaise·- Des mesures qui renforcent la popularité du Ca
binet. - Nous aut·ons au Caire des légumes à bon prix. - Considéra
tions sur les fellahs d'hier et ceux d'aujourd'hui. - A travers les lu
nettes d'un Néo-Zélandais. 

' u T.\C .\U TAC 

Quant 11ux ~entlments elu wald 
à l'égard de ses adt•ersa!res. la m~
me re,-ue écrit: 

li était question que le Wafd 
Jalsso une circonscription électo
rale à Ismall Sedky pacl1a. Mals 
lorsque le parL! eut vent des propos 
prêtés à Sedky paella contre les 
Wafdlstes, ces derniers décldérent 
de présenter contre lui un de leurs 
candidats. 

SOLIOARI'l'E S,\:\DIS'l'E 

Ut soll<lOr!té ùes Saadlstes e•t rc
lel•ée ensuite par notre confrère: 

Les ad versa! res des SaBdlstes, au:;.. 
sl bien que leurs a.mls, reconnais
sent que les partisans du Dr. Mn
her pacha ont fait preuve d'une 
grande solldaJ•!té .. Ils se sont tous 
abstenus de se présenter aux élec
tions. par respect pour la. décision 
do leur parti. Certains Libéraux. 
ont commenté cet état de choses en 
disant: «Nos alliés - les Saadlstes 
- ne perdront rien en exécutBllt 
cette décision. Qaant à nous, nous 
perdrions au moins une vingtaine 
de sléges. 

Le Wafd ne menace 
pas ses nvaux 

Us organes ùu Wa!d tombent à 
bras raccourcis sur leurs ad rersal
res. La revue ceE! ?tlnsri Erfendh> 
éorlt: 

Jetez un regard sur ceux au! 
ont quitté le Wafd. La règle géné· 
rale est qu'lis étalent tous pauvres 
lol·squ'll~ se sont ralliés au p11rtl. 
Et lis se SQnt tous enrlcllls lors
qu'Ils l'ont quitté, nous disons tous 
sans distinction. Sans cette tenta
tion. personne n'aurait quitté le 
Wafd. 

!.ES SIEGES NE , ONT P,\S 

A VENDRE 

trelnt les fornlalltés qul entra
Yalent l'ex~cutlon des décl.sl.ons 
utiles. En !in. Il a restauré 111 
vic parlementaire libre sans con
trainte, sans Ingérence et sans 
lnten·cntlons contt'alrcs aux droits 
11 a ré ta bll ln confiance et la 
fldèllié qui doit J'êglr les raP· 
ports du gouvernement et de ~cs 
administré~. 

Le 
et 

gouvernement 
les légumes 

:IJnkmm I:belli pacha a ordonné 
au Département des Domaines de 
l'Etat ù'accrollre les cultures ùe 
legumes dans Je& em Irons du Cal
re. Cette ù~clslon est commeutée 
var Je cc~fokattanm: 

Toutes les familles a..:cuellleront 
cette décision avec beaucoup ac 
satisfaction. Le fait est QUO lU 
décision prise par S.E. Makram 
paella. aw·alt dü J'être dès quo 
les :prix des légumes avalent at
telnt Ull. niveau déralsonna.blc, Oll 
du moins dés que le Cabinet avait 
interdit la vente du béta\1 Cieux 
ou trois Jours par semaine. 

Le public u. cédé à. cette inter
diction. Surtout !Orhql.\e le gou
vernement déclara. qu'Il s•a.glssalt 
de sauvegat·der les re~sow·ces dn 
vays en bétail et en eng>·ats OJ"
ganlq nes. 

Ou supposait que le Cabine~ se 
serait alors empress6 d'accroltre 
les quantités de légumes ct ùe 
polsi<ons. Qu'a-t-Il falt dans co 
:>ens ? Quelles sont les mesuxcs 
prises pour empêcher les mar
chands d'exploiter le public ? 

Q'U'E '1'-CE QU'Ol\ .\'l'TEND? 

Rien n'a été ra.lt. Le 1·esu1tao. 
commo «La Bourse Egyptienne» 
l'a dit, a été que les prix aes 
légumes ont haussé dans une 

proporL!ou variant cutre 200 ct 
1000 0/0. 
Lo~sque Jeo gcn" sc sont plamts 

de la cherté des légumes, on a 
proposé au ministère de I'Agp
culture de planter des légumes 
dans certamcs réglons, ne scralv
co quo pour combler les bcsoms 
des t.roupes britanniques. La re
pons.:! du ministère fu~: c Nous 
ne voulons pas !aire concur
rence aux marchands de legu
mes ». 

-- Mals sl la production de le
gumes ne ~;uf!lt pas ? 

- Cola ne nous 1·egarde pas, 
répondit le mlnlstêre. 

Nous sommes toua d'accord sur 
le fait quo la profession de cul
tlvat<.:ur de légumes est nécessai
re, mais la. !')rotectlon du puouc 
n'est-elle pas a.ussi Indispensable ·1 

L'Egypte, vue 
par un Néo-Zélandais 

__,..._ 
c•c,t dans la rente ccAl-Cho'ohw 

CiliC nc:•JLS glanons ce~ réfle-.xlons 
<t'un Néo-Zélanda!s Ile D<b5a.re on 
LI:'YPtl!. 

L'Egyptc semble être •'• l'opposé 
de la Nouveae-Zéluudo au point de 
vue géographique. La Nouv~~1e-Zé
Jando est un pays accidenté ct plein 
de forêts. 

'l'out est nouveau en Nouvelle
Zé!Blldo. a.lors que l'Egypte se dis
tingue surtout par ses antiquités. 
On doute même qu'Il y a. 1.000 ans 
la Nouvelle-Zélande alt été hab!· 
tée. Les Maoris qui seraient d'ori
gine égyptienne, suivant les uns. se
raient arrivés en Nouvelle-Zélande 
il >' a six ou dix s!écles. venant du 
Pacifique. Cependant, les Anglais 
ne sont Installés en Nouvelle-Zélan
de que depuis un siecle. 

J'al en l'occasion de ~1slter quel-

ques maisons égyptiennes. J'ai 
n1ang6 8.\'CC les man.res de la. mal
son. J'al apprécié leur blenveUlancc 
cf. leur générosité. 

En pnr.nnt o.u peuple éiYP~Icn, 
11 u est pas seyant de généraliser. 
Il olllflt de !alre part de ses lm
Pressions personnelles. En cc qui 
mo concerne, pms mon séjour on 
Egypto s'est prolongé et plus J'al 
8~ntl que Jo connatssals m1eux le 
Peuple égyptien ct plus mon a!!ec
llon pour lui s'est accrue. 

Jo suis hcuroux d'avoir eu cette 
occasion do visiter I'EgYJ!te. Je 
sen" que l'entcnlo mutuelle em
Prcln tc de sympa rh le est une des 
P•US gra11des nécessités de notre 
monde actuel si troublé. Ces jours
cl, une nat1on ne peut vivre Isolée. 
elle a l.ouJow·s besoin de sympa
thies autour d'elle. 

L'Egyptc ct la Orande-Bretasne 
sont en rait devenues des amies in
tlmes.Nous espérons quo cette ami
tié ne s'en tlendm pas là. à 1 avenir 
mals qu'ello s'étendra. aussi ~ la 
Nouvelle-Zélande. 

Sur les 
du 

bords 
Canal · 

Ln rédlH;Lcur de l'w\llramn, de 
(13& age sur lllh boras du Canal de 
Suez a fait les rérte:~.lons sull'au
tcb: 

Il y o. 4000 ans l'li:gypte a rea
!Jsé cette mervellle des Pyrami
des. Il y a 80 ans elle a. reallse 
la mervellle du Canal. Les bras 
qui ont porté les pierres, les plc& 
q\ù ont extrait les blocs des car
rieres sont les mêmes qui ont 
creuaé le Canal. Ces milliers a•ou
vrlcrs q uJ ont construl t la ton 
du ph~raon sont les ancêtres de 
ceux qui ont creusé Je sol a.u dé
sert pour .frayer à l'eau des mers 
1 e pl us grand passage q u! a.1 t 
jamais été aménagé. 

Les moyens dont on disposait 
étalent autres que ceux d'aujour· 
d'hui. Tout 6talt prlmltl!. Et 
pourtant les Egyptiens ont fait; 
des merveilles. 

En regardant passer les !ella.hs 
nous avons songé à l'état da ces 
descendants d'ancêtres glor!eu(C. 
Nous avons pensé à ces paysans 
oul. se recommandent à l'atten
tion de la clvilisait!on. Il. ce~ gens 
qul portent la. boue sur l'éooule 
ct dont le rront suinte de sueur. 

~ revne «Akher Saa» écrit: ~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~!!!!!!!!!!!!!!!!~!!!!!!!!!!~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~ Une petsonne a été voir Maluam ] -

!:s~~~~f~~h~r~~e':::'te~ulau~r~l~~~~~ Ellllll 111 lili 1111111111111111 Il llllllllllllllllllllllllllllllll! Ill Ill li 11111111111111 fllllllllllllll IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIJIIIIIIIIII!,; 
comme candidat du Wafd et qu'elle ;: L ;: 
était disposée à payer L.E. 10.000 : es 0 du pa ra d~ts E 
pour I)OUVOir se réclamer dU Wafd. l = an 1 maux : 

- LP mandat de· député est-li à : = 
veudre? réppnà!t Makram Ebeld 1 E E 
pacha. en raccompagnant POU vis!- 1 = = 
teur jusqu'à la porte. Croyez-mol, 1 E 1 E 
mon bey, tant que je sera! membre = ' 1 u • •t ~ d J ~ 1 = 
~~usw;:~e~~~~ :~x ~~~~:l~l;a~~~~ ~ a n 1 v e r s 1 e e e rus a e m ~ 
me candidat du \Va!d. E E 
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Une enquete l r.mmlmlur§ par DOROTHY KAHN - BAR ADON ~ l!llltllilmti 
La revue «El !l!asrl Etfendln 116-~ ~~l_llllllllllllllllllllllllllllllll 'liiiiiiiiiiiiUIIIIIJIIIIIIIIIIIIIIi 

nonce des lrrégulàrltés commlaes Jonas "' cté englouti pa1· une Accompagné de ses chasseurs be· 
&ous l'ancien r6glme:. baleine. Du moins, chaque eco· doulns, le zoologue a. poursu1v1 l'intelligence qu'li:; avalent au 

On dit que le m!nlstere des Wak!B Uer (sans compter la pl\tPal·t aes cet animal à la. course ol rapide régne ammal avant que la CllS
a recu de nombreuses P'alntes au grandes personnes) parulralv, o:n automobile pendant trou; pers1on les eut arracnes à Ja na
suJet d'!rréiiiUlarttés nombreuses et n'est-ce pas qu'11 en !ut alnsl et. heures bien co~ptees, a lo. vn.eo- ture? Le !ait est qu·un Jour -
qui tombent sous le coup de la. que c'est bien d'\me baleine qu'u se ac plus de cent kUometres "' l'erua.nt avait cinq a.ns - sa. 
Jo!. · , S'agit dans la · !1m1euse bt.stou·c J'heure, avant de pouvoir s·eu trand-ulère lul apparta un mot-

Reste à retracer les détails dun de marin léguée par la Bible. ~nt emparer. La, encore, on nom; neau blessé qu'eue avait tro-uve 
~~~!~~~td~n; :~~~~~~~g~~~tele~~;- bien, et\ réalité. cetto balewe presente un type de chèvre so.u- dans la synagogue. L'OlSCII.u mou
te. Mals vole! les faits. était un requin, et c'est d~s vage que ron ne trouve llW•C rut pendant que le petlt ga.rcon 

un ancien député de ·cette vlllo !l'estomac d'un s~uale ~ue le Pt~; part ailleurs a.u monde aoaur aan~; Je tenait à la. main. Oet ev~ne>
avalt-grâ.ce à son Influence et son J)hète a f1n1 par sc ttouvcr a les réglons de la l)ler Morte et ment le tJ·ou"la. protonaemen~, 
prestige _ persuadé les mllleux cours de ses périples. La oa1eme du Sinn!. Et voici deux especes et, à. pnrt!r de ce Jour, 11 sut a 
gouvernementaux de la nécessité de a d'allleurs Je gosier sl étroit de poissons du Nl! qui v1va1en~ quelle taclle il alla.lt consa.crer 
restaurer leur mosquée pour une qu'li Y passerait, touL au Juste, dans le lac de Tibériade, au:.:- toute sa. vie. Arrivé en PaJestL• 
somme de L.E. 2000. Les Jours. les une sardine. temps de la préhiStoire où <:e ne JI y a. quarante a.ns, il se lll.n· 
semaines et les mols passèrent et lac était encore ouevrt e.ux caux ca dans llll!l voie presque en-

:.t•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••n••••••••••••.-••••••••••••••••••••••••••••••••••••• l'hon. député faisait la sourde Le fait 110u.~ est révél6 Par 1\J. égyptiennes. tlèrement !neXJ)lOrée tc!: la. zo61o-
orellle. Il avait empoché 1~ cré;1!ts Israel Aharonl, le zoologue ae gle scientifique. 
et personne n'entendait !1\us parler l'Université Hébralque, homme Examinons de plus p1·ès le 
de la œstauratlon de la mosquée. amplement famlllarisé avec Ja contenu des tlrolrs et des llO-

Aussi les habitants ont-Ils fait faune palestinienne depuis l'aube caux. Ici, nous avons 100 cspc· 
l.'arvenir leurs plaintes aux autori- dt:s temps Jusqu'à nos jours. Les ces de mammifères originaires <.le 
té3 • · oiseaux, les insectes, les reptiles Palestine, de Syrie, d'Irak et au 

Il y aura des enquêtes. et les autres animaux pullutent nord de l'Arable; là, 350 espèces 

D~ts le mnmr 
britannique 

Le boycottage des élections par 
le!> Saad!stes n'a pas surpris les 
m1lleux bdtannlques. La revue <CThc 
Sphln_x" écrit: 

Cette décision des partis do l'op
J)OS!t!on n'a pas constitué uue sur
prise pour ceux qui connaissent la 
polltique locale. 

lJ faut convenir qué le Wafd a 
été assez g~néreux en offrant aUK 
partis de l'opposition un pow·cen
t~ge des sièges et la. garan tle d'é
lections llbres. 

MUs comme Nahas pacha J'a re
Je·l6 Il serait dl!tlclle de s'attendre 
à cc qu'!! laltse à sos aèlversal.:res 
libre-cours pour tn trlguer. 

Le bo;~cottage est probablement 
un·• mesure destinée à. voiler la 
face des par~ls de l'opposition qu! 
ne veut pas risquer de faire mau
vals~ fli(U:M aux élections. 

Le Cabinet et les 
salaires des fellahs 

par milliers d'espèces dans la ~~- do po!osons - la plus granae 
ble et le Talmud, et quand Je collection du Proche-Orient; là, 
J. Ill moderne retourne aans sou 43 espèces d'oiseaux. Les msec· 
antique patrie, il s·y volt en race tes, eux, se comptent par cUzames 
d'une gigantesque tâche d'!dentl- de mille. Vraiment, on s'étonne 
flcatlon, d'Wle tâche qui est, = que le Père Noé ait pu se con
quelque sorte, \ID puzzle zooiog:- tenter d'une arche et n'ait pas 
C!\Le de la. pins grande complexite. eu besoin d'un transatlantique 
Or, les figures de ce jeu a·as- pour caser ses innombrables pas· 
seml<!agc sont d'une variété eton- sagers! li y a effectivement ao 
11nnte, la faw1e palestinienne quoi perdre la notion du temps, 
étant la plus rlclle du monac. qu~nd M. Aha.ronr soulève cette 
Bien qu'elle soit 52 fols plus éten- question, qui le préocc.upe: «COrn
due que la Palestine, I'Allcma- nlent David a-t-il pu se battre 
gue, ne possede aucune espece avec \ID our5 dans la. régtou <.te 
animale qui lui soit parllcuuere, la l\Ier Morte, pulsquo l'ours !la
tandis qu'le!, nous en avons ae~ bite les zones rroldes? ». ou l.Jien, 
centaines que l'on ne trouve nulle Il s'est agi de quelque autre aru
part a!lleurs. Dans ce curieux ma!, ou bien Je dhnat o. cuang!> 
1·oya.ume de la faune palestlennc, dans ce pays. 1\1. Aharoni se pro
M. Aharonl est chez l\11. ue- pose de chercher éventuellement 
n1andez-1ui par exemple, ce que ln. solution de l'énigme. 
c'est que lo «koré», auquel Je· 
rémle compara le richo qui c~m
met l'Injustice? M. Ahar-. 
vous pa~·Iera aussitôt de certa:-.lt: 
perdrix de la Mer Morte que l'on 
chasse encore dans cette rtgJou. 

Au Musée Ile zoologie de l'Um
verslté Hébralque, le visiteur SUl'

prend M. Aharon! à nettoyer et a. 
polir soigneusement le squolette 
d'lm ow·s de Syrie, espèce prau
quement d!sparuc, afin de mtcux 
pouvoir l'exnmlnei-. Quelle acUnl-
rablc collection. et combien at-

TI'BitU.nl de l'a t!\'lté ùu Cal.. gnement ce musèe, qui rorme 
net, la. mème revue com- pour ain~! dtre la liaison entre 
mPnte lea récentes mesures Jlrl~es te Paradis et notre temps, ae
par le Cabinet dans 11. question du vralt être Installé sur cette hau
blé et dans la 'Question des salai- t;{,ur d'où le regate:! embrasse tou
reç <le~ ouVriers agricoles: te la cité de Jérusalem 1 La sane 

L~s fellahs accuellleront a.veo où Il M trouve ne convient suero 
plaisir ~ette affluence de demandes à une pareille cxpo&lt!on et res
~u sujet de leur blé !l-ins! que la semble davantage à un tmtrepOt 
<1é••lslor. du Oablnet relative nu ml- qu'à. un musé M 1 1~ enta1 

Nous sommes bien au pa)•s (les 
merveilles, dans la ta tme de pa
radis qui peuple lo musée zoolo
glquo de l'Université Hébralque ... 
Affectueusement., M. Aharou1 en· 
1·esse du doigt son Ibis - ermite. 
rapturé dans le désert de Syrlc. 
La dêcouverte do cc fasc1llal.lù 
olseo.n avait fait sensatiOn aans 
le monde de la zoologie. L'«er
mlto)) vi valt en Suisse, 1! y a. 
quatre cents ans; mals lorsque 
Ge~ner en !lt mention, en lOLU, 
par oui-dire. on crut Q.uc c'étall· 
de la pure lwaglna.tlon. Aujour
d 'hui, nous l'avons bien devant 
les yeux, l'ermite, a.nlmal QUl 
semble, en e!!et. oortlr de la 
!able avec sa. této curleusemenll 
b.uppée. 

agrle<·<ec, t!xé à P.T 5 pàr jour. nes de petits tiroirs et de bo-
nlroum des salaires des ounlers 

1 

e. a s vo c 

Seu. le temps pourra nous dire caux de verre qul . y sont augnes 
si (lett-e augmentation des salaires renferment des tresors, ure !nU· 
O;.J vrlers marquera. un effet à l'a-l nlt6 de ~oéclmens rares, cotnnle 
va.!Jt,,a-0 de la. vie économique du n 'An connstt aucun autre mu-
p~tn. s~e . F.t sur la plus haute plan 

JI y a une chose dont nous som- che. dominant tout de ses aues 
mes &ûrs Immédiatement, c'est que maJestueusement déployées, trone 
ce~ me•uree renforceront la popu- un splendide vautour que le zoo• 
larlt!o c:tu Cabinet dans le pa~·s. logue est allé dénicher sur un 

Apologie 
Le Cahlnet !\aha a !a1t beau

coup depuis son a\·ènemcnt, écrit 
le Journal «Al lnzam cians un édi
torial: 

Lo Cabinet Nahas a fait beau
coup en une semaine. I! a ame
lloré la. vie sociale et as•uré J'ega.
llt6 t'les clto~·ens de\'ant la Io:. 
bans ravorltl.qme. Il a extrait 1es 

l dé!a.uts qul étalent a.ucrés d1111s 
certe.1nes Institutions. Il a res· 

des sommets les plus élevés an 
Liban. 

Que 1 v!aMr do pa:;ser q uelCl ues 
beures dans ce musee, si UlliQl 

tm son genre' Le temps vole m.
téralemcnt. Voici le sqaelette e~ 
la fourrure du chevTcull a.uque• 
Jacob comparait la tribu ce 
Naphtall. L'espèce a disparu, !1 Y 
a. quelQues années 5eulement, e~ 
ceci est le 6CUI soéclmen encore 
existant sur le globo. Là. :r.t. Ana
rani nous montre l'autruche ae 
Syrie, si magiStralement décn~o 

au Livre de Job (chapitre alll· 

Les bocaux que voici cont!en· 
nent des poissons fantastiques. 
Aynut observé que l'alcool ena.
çalt la couleur. 1\I. Aharonl a 
composé une substance préserva
trice de sa. propre élaboration. 
Grâce a. ce procédè, le visiteur 
est ebloui par les nageoires lU
mineuses, couleur de saphir, d'un 
poisson qu'on trouve Ulllquemen• 
dans la Met· Rouge et qui 5e 
nourrit de corail. Et voici '" 
«poisson qui entante par la. bou
che». animal qul n'habite que le 
Lac de Tibériade. Le male et ta. 
femelle portent le& 200 oeuJS 
dans la bouche, l 'un et l 'autre, 
pendant une perl.odc c;l'Jncubat.lon 
qui dure deux mol.s. 

M. !\haron! lut-meme, s'Il es• 
permis de le dire. u•est pa~ 1e 
moins rare des oiseaux qui sonu 
recueillis dans sa. collection. Cc 
dévouement sans bornes à la. 
t.Acbe, d 'ou lui est-Il veuu '/ com· 
ment se !alt-11 qu'un Juif né aan 
un !letlt village aux environs ae 
VIlna ait hérité do 1103 ancêtres 

Durant quelques années, ta.nt> 
qne l'Université Hébra.lque n'étlu" 
pas encore !Ondée, sa. matson de 
nehovoth lu! servit à. la !ols ae 
laboratoire et de «muaéo». son 
amour pour les animaux est cOn
tagleu.'(, d'ailleurs. Sa femme, dont 
il Ht une zoologue emente, 1 uo 
longtemps sa. principa.le coUa.bO
ra.trlce et l'accompagna même au 
cours de quelques-unes de ses pt
rllleuses chasses. La. jolle Jeune 
femme a.uK cheveux bruns qlll 
travn1110 avec lut au Musée est. 
le Dr. Ba thshéba A!1arolll, sa. 
:!Ille. Lorsqu'elle fal.sa.lt èncore 
ses études, à. l'étranger, ses pa
rents lui envoyérent 650 spec~.oo 
n1en:~ de souris sur lesquels eue 
basa sa \hèse de doctorat. .&:ue 
tost l'autour du premier !Ivre paru 
en hébreu .;ur les po!:;sons et les 
amphJblcs. 

M. Aharonl a subi toute3 les 
vicissitudes qui tont le sort au 
pionnier. Au çtêbut, Il a. é~é obll
w:é de veu()J;e quelques-unes ae 
ses pif! ces les pl ua précieuses a 
un musée et à. des co!lectlonneurs 
<l'Europe pour obtenir les fonas 
qui lui permissent de continuer 
son oeuvre. Le savant n'est pas 
encore consolé de la perte ae 
cen trésors, dont cert&hlS ont en
rich! entre-temps aes musées 
aussi lointains que celllt d'J',.mè· 
rtque. Ma.ls 11 vit des jours mo!l· 
leurs loriiQ.ue son travail eut at
tiré l'ln térêt de Walter Rotns
chll<! et que celui-cl lui eut prete 
1.1U appul tlna.ncter. Durant plU
sieurs ann~es. M Aharonl a tra
vaillé au~i au service d:Abd Ut· 
uam!d lt. sultan de Turquie. au 
musée du Mont Scopus, on peur; 
voir auJourd'hui un des raviSSants 
petits olseaux-rnouches QUl ehf).l'
malent le Sultan. M. Aharonl 
l'o.valt ttouvé en 1908 à la. Mer 
Morte. cet oiseau se nourrit elC
c!U&lvernent de nectar; pour Je 
main terur en vte. le zoologue lUJ 
donna. une eau sucrée très con
centrée. jusqu'au jour où U put 
le porter en triomphe au :pala.lS 
de constantinople. 

Quelle somme d'aventures = 
ces J.J5tlts tiroirs à. pe.plllo!\5, da.nS 
ces ])OC:l.UX de l>OIS>IOX1S-S8Phlr pe
ches daus la. Mer Rou&e. M. Ana
rou! !1. souven& pa~sé des mots 
Qntlers da.ns lM déserts de Syne 
et du· nord de l'Arable à la re
cherche de quelque olsea.u ou ae 
auelqne reptile rare. Une !OlS, 
son ex~urslon a. même auré onze 
mois Une autre !ol.s U reste. SI 
longtemps disparu qu'on renonça. 
è. l'e:.nolr de le retrouver v1vant.. 
A son retour, 11 eut. en ecnange 
le ola.blr de lire sa. propre ne
crologie ... 

(LUU; LA t;UITE EN PAGE S) 

L'ABBE GRf:GOIRE 

La chaÎn 
(SUITE DE LA PAGE ll 

\ oudr!ez-vous retonn1cr a.u: 
jl.lurs sombres des tou.:.·men1,;, 
dP. ln roue, du brodequin, tc
nant lieu de code:;;? 

Vous repoussez ces offre:;; 
ca.~ vous savez que les ér·lS, 
le~ fruits de notre civihl:'alion. 
ont été payé de sang, ùe 
meurtrissures. de supplice~ 
de~ travailleu.:·s de l' inressant 
labeur humain, pour c:nfanlct· 
J'avenir sacre. Ces hommes qui 
ont souffe:·t, c3~ femmes qui 
ont pr;é, l'Ont les maillons d'u
ne ohatne infinie; car l'histoi
re. l'htstoire d'un pays est in 
divisible. Elle est tissue des 
fils d'une incessante t!'ame, et 
qu'on n~ peut séparer sans 
rompre la tâche des s!ècles 
Des hommes de proie, des lar

.rous qui les suivent, peuvent, 
pour un temps, assombrir la 
flamme d'une grande Nation, 
mettre rles obstacle~ :\ son ~s.
venir. Ils ne parvienuent qu'a 
6veiller des âmes. 

+.!t +} ~· 
C'est. pourquoi le récent 

message du général de Gaulle 
au Grand-Rabbin de New
York à l'occasion du 150ènJe 
anniversaire de l'émancipa
tion des Ismé'i.tes de France 
contient plus qu·une promesse 
aux membres d'une confession 
déterminée; 11 implique la cer
titude que la Victoire ne peut 
pas, queiies que e;otent le~ 
apparences des heures trou
bles, choisir un camp dont le 
dessein est de supprimer 150 
ans d'histoire, de progres. Un 
siècle et demi n'est pas l'es
clavage des siècles passés 
tnaJS leur continuité, l'héri
Uer de leurs ouvriers, de Ieur>J 
savants. de leurs traditions, 
qm, au 11lème &lêCle et dès a
vant, avaient préparé les a· 
morc!:'s des aspirations du 
Wème. 

Il y a cent cinquante ans, 
la France 'contraigualt ses 
~nnemls du dehors, ses adver
sa1res du dedans, à. reconnat
tre son droit de dl&poser de 
tses destinées. :'.!ontesquleu, 
Mirabeau, Clermont-Tonnerre, 
prennent en mains, au nom do 
l-a fra.tenHté humaine, la cau-

. se des Israélites ovprlmés. 
L'Ab~é Grégoire s'élève con
tre les préjugés dont ils étaient 
leb victimes. 

La Liberté abro~e les lois 
d'exception, l'Egahté accorde 
à tous lès citoyens les mêmes 
droits civî!s et politiques, la. 
Frat~rntté fait disparo.ttre les 
distinctions de culte et de ra
ce. Sur tous les champe. de 
bataille, dans tous les domai
nes, les arts, les sciences, le& 
grandè:; découvertes, la cha
rité. la bienfaisance. le don de 
soi-même pour la Patrie, par
tout où il faut donner &on 
1:1a.ng, · celui de t~es fils, pour 
le salut de son pays. le seul 
patriotisme joue, l'idée con
fessionnelle n'est qu'une pieu
se tradition ancestrale digne
ment conservée. Il en est de 
même dans tous lee. Etats où, 
au souffle de !a glorieuse tri
logie, monarques ou hommes 
d'Etat, tôt ou tard, ont répon
du à la voix de l'Abbé Grégoi
re, à l'appel de la conscience 
universel: e. 

Oui, la Victoire a déjà clloi· 
si son camp. parce que l'IIis
tbil'e n'admet pas que des hor
des crilhinelles lui arrachent 
d'un coup ùn lambeau de sa 
chair, prélèvent ur son âme 
cent cinquante ans de progrès, 
de gloire, de labeUI', d'huma
nité; cent cinqu-ante ans d'Heu
ri IV à Louis XVI; cent cin
quante ans de Danton à Foch 
et à Clémenceau. 

ALBERT HEIMANN 

à encaisser des loyers 

UN IMMEUBLE DOIT ~TRI:! 
ENTRETENU 

LES AFFAIRES JUDI
CIAIRES DOIVENT ~TRE 

BIEN CONDUiTES 

LES APPARTEMENTS 
,DOlVENT tTRE LOUtS 
AUX MEILLEURES CON Dl· 

• TIONS, etc. ----
Confiez la GÉRANCE de 
votrè immeuble à 

,,_:" 'L. A \.7 t " \.. ~--:\~:;::· 
.IMMOBIL.IË.RE' 
<·D. U ·CA 1RE~::· : , 
TR~HAKI,· PÜ.AVACttl &; êo.~ 

. SOCÏÉTE DE GÉRANCE , 
:· · · ,: sPtCtAusfr~~ :.:~'~?;~;·; 

26, rue Kasr-El-Nil • le C.•r•· 
Téléphone 51007 

L'Agence fait des OYcmcea 
· eD Compte-Courant \ 

R.C. 5841 



LA BOURSE EGYPTUENNE • 

G SLA V E DANS LA GUERRE ~~~= .. i;;C>G;;;;.,;.~;;;;; .. ~ TOKIO CHERCHE A ENGOURDIR MOSCOU 
------------------·------------

Bien qu'occupée et demcmbrèc 
par ses ennemis, la Yougosl::u·ie 
prend, malgré tout, '-iyemcnt 
part à. la guerrE'. C'c~t le pcUJllC 
~~erbc CJUi est de loin le plm> ac
tif dans cette lutte, 1•euple ou1, 
au cours de son hlsto1re, malg-ré 
Jes défaites subies sur les champs 
de bataille, n'a jam:.is courbé la 
tete deYant l'oppr~~cur. Pen· 
dant l'actuelle période, certaine
meut des plus cruelles de sa 
vie, ce peuple s'est retrou,·é fi
dèle à ses anciennes tradition9 
de c<;IUragc ct d'ho•·••eur, il s'est 

retrouvé tel qu'il a \"ait toujours 
été dans son héroïque passe. 

La part acthc de la Yougo;ra. 
vic dans cette guerre ressort en 
premier lieu de la guérilla sans 
merci menée par les lltchetnlks•>, 
qui obligent les occupants à. tenir 
des contingents considérables de 
troupes dans ce pays. En second 
li~u. cette part ressort du sabo
tage systématique, organisé sur 
une ~aste échelle, qui dejoue 
grandement les entreprises de 
l'CIUlemi 

Nous ayons l'intention de nous 
occupn ici de l:l guérilla. eu 
question, résenant pou•· plus 
tard nos informations relatives 
au sabotage. 

aux 

Selon les informations qui 
nous sont parvenues tout der
nièrement de sources absolument 
sùres du pays mème, les Puis
sauces de· !'«Axe, ainsi que 
leurs satellites, la Hongrie et la 
8\Jigaric, se trouvent maintenant 
obligées de tenir en Yougoslacie 
le nombre imposant de rien 
moins que 31 divisions d'infante
rie. Ce chiffre dépasse lar~tc
ment celui des troupes ennemies 
qui occupent la F1·atwc. Les ef
fectifs ennemis en Yougoslavie 
sont répa1·tis sur tout le territoi
re mals ils sont le plus forte
ment concentrés en Serbie. 
. Sou,•cnt les chiffres ct les sta· 
tistiques, si arides à premiè1·e 
vue, sont plus intéressants qu'un 
conte. Ainsi, les It::.liens main
tiennent en Yougosi:J.vic 15 divi· 

1 sions, les Allemands 7, les Bul
~tares 6 et les Hongrois 3, ce ctul 
fait un total de 180.000 Italien~, 
120.000 Bulgares, 112.000 Alle
mands ct 30.000 Hongrois, c'c~t 
à dire 442.000 soldats. Comme 
nous l'avons dit, les contrées 
serbes supportent le faix le 
plus lourd: les 7 divisions na
zies, les 6 divisions bulgares, 5 
des dh~sions italiennes ct les 3 
divisions hongroises cc qui fait 
un total de 330.000 bommes, soit 
à peu de chose près, les trol~ 

quarts des forces de l'envahis
seur. Ccci e~t facilement expli
cable quand on pre.nd en consi
dération que c'est surtout le peu
ple serbe qui mène la guérilla. 
Pour mieux uous expliquer, la. 
gué1·illa qui s:est déchaînée au
jourd'hui en Yougoslavie ne re· 
présente qu'une guérilla de uom 
seulement, par la façon dont les 
combats ont lieu, mais de fait, 
en la jugeant par le nombre de 
g-uérilleros, elle a toutes les ca
ractéristiques d'Wle guerre pro· 
1miment ditt. 

D'autre part, il est lmllortant 
rie noter que · dans les 11artic! 
slovènes et les contrées maritime
croates, c'est-à-dire sw· la côte 
dalmate, le potentiel militaire 
des troupes occupantes est très 
sérieux: il est, relativement, bien 
·plus g1·and que dans n'importe 
quel autre pays occupé. Un total 
de 10 divisions ennemies suffit 
iL peine a. refreiner, en fusillant 
bon nombre de personnages en 
vue, la révolte qui couve en Dal
matie ct à. tranquilliser tant bien 
que mal la Slovénie, 

Voyons ce 11 ui se passe au 
ntonténégro, cette toute peUtP 
contrée yougoslave qu'habitent 
les Serbes monta~tnards. A lui 
seul, le minuscule Monténégro 
sc trouve aux prises avec bel et 
bien 5 divisions italiennes. 81 
nous ne prenons pas en consi-
dération les femmes, les enfant• 
et les vieillards, ce qui est peut
être injuste, car les armes sont 
les uniques jouets des enfants 
monténégrins, si nous ne comp-

Voire ... .., ... 

soin. cl. Premier 
, e beau~' 

c est votre bai e. 
o~~,., n .... 

.,otro b 1 ,votre é.otd an, llifllda 
toute er rn 8 rne, 
de t· sa Vifalité retrou~re 

&.tu p eu co t 
eusst . au, Qu'il n act 
do sa lran,p •etrou\'e 
l Uceur, la., "'once et 

a'' r 1 o 1 ez.vousa se 
Dé ne,," dont la u sa"on 
Cellules nre •ege,. mousse 
<nent 1 et d6tend ere los ' e: rnuscto~ egrcobfe. ) 

1 
huile~ d'olive et de laurier 

tons pas les hommes internés "' 
Albanie, chaque montagnard ùe 
cc farouche petit pays doit êtr• 
gardé par un Italien en armes. 
Il faut d'ailleurs l'avouer qu'nu 
Italien n'est pas tout à. fait u 
homme ct pas un soldat du tout, 
mais quand meme ... 

d'atteindre les pétroles du cau
case ct de l'Irak. Ne perdons pas 
de vue que l'attaque contre la 
Turquie serait sérieusement af
fectée l>ar le peu de sùreté qu'of
frirait aux Allemands et aux 
Bulgares l'arrière-front yougosla
ve. Il ne faut }>as oublier que 

à leurs 
du li 

oppresseurs 
à retordre ~ 

La presse nippone 
insiste sur les bonnes 

relations avec l'U.R.S.S. 

ouverture de l'ambassade nippo
ne à Moscou. 

Il est significatif que la pres· 
se japonaise, en particulier l'A· 
SAHI SHi BUM, insiste sur 
l'importance du maintien de 
bons rapports entre la. Russie 
et lo Japon. 

--------------··----------------
Donnons encore quelques chif

fres. La Yougosl:!.vie absorbe le 
20 o/O de l'infanterie italienne, 
cc qui n'est crrtainement 11as 
t;ans avoir sa répercussion sur 
le front rus~c, ou Je,; Italiens ont 
un corps expéditionnaire de 5 
divisions. La Bulgarie euga.~:e 
maintenant en Serbie le 33 o/o 
de son infanterie, c'est à dire 

r 

la ligne de chemin de fer d'im
portance capitale, dans l'e,·en
tuelle campagne contre la Tur
quie, passe par Belgrade ct Nlsc' 
pow· atteindre Istanbul, c'est à. 
dire cette ligne traverse la Ser
bie. Or, cette liaison est conti
n uellemcn t coupée par les teh· 
niks; des wagons, des locomotl 
vcs ct même des trains en tiers 

Une 1·ne typ!que des mon~aa"cs yougostave3 où. L'armée au 
aéneral llithaiwvitch se bat avec tant de succès. 

bien plus de soldats qu'elle n'en 
a massé sur la frontière turque. 
La Yougoslavie accapare à l'hom
re qu'il est 60 o;o plus de for
ces ennemies que la Norvège l'.t 
30 o/o davantage que la France 
occupée. 

Eu considérant sous Wl autre 
auglc le rôle de la Yougoslavie 
dans la guerre nous constatons 
que l'obligation des pays enne
mis de maintenir tant de trou
pes en tetTitoire yougoslave a eu 
une pl)rtée siguificath·e sur le 
cours des opérations stratégi
ques générales en Eur_ppc de 
mémc que dans le Proche et le 
1\Ioyen-Orient. Effectivement, rap
pelons-nous qu'en novembre der
nier, lors de l'offensive anglaise 
en Libye, le sort des Allemands 
ct des Italient dépCildait princi
palement de leurs possibilités de 
rapides renforts. Ces renforts 
auraient pu être le 11lus vite et 
le plus naturellement amenés de 
Yougoslavie, laquelle se trouvait 
alors hors du champ d'opéra
tions alliées. Cependant, étant 
don:oé qu'en cet instant, J'action 
des cctchetnikSll serbes était à son 
point culminant, les Allemands 
et les Italiens se sont vus dans 
l'impossibilité" non seulement de 
restreindre le nombre .de leun 
effectifs en Yougoslavie, mais 
ils out mémc été ccntraints de 
l'augmenter, ct cela de façon 
sensible. De cette manière, la 
Yougoslavie a indirectement con
tribué, dans uue certaine mesu
re, à cc que l'offensive anglaise 
en Libye prenne un tom· plus 
favorable. 

Dè son côté, la presse mon
diale nous signale de plus en 
plus fréquemment des préparaU' 
allemands et bulgares d'attaque 
contre la. Turqui~ dans le but 

sont journellement détruits en
tre Belgrade et Nisch. 

Et le rôle de la Yougoslavie 
est loin d'être terminé, bien au 
contraire, ce qui s'est passé n· 
que l'aspect d'w1 modeste prélu
de. De fait, le nombre de trou
pes ennemies dénote une ten
dance fort nette à la hausse, 
surtout en ce qui concerne les 
troupes hongroises et bulgares. 
Le commandant des armées al· 
lcmandes en Serbie a demière
ment attiré l'attention de son 
chef à Berlin sur Je- fait que 
tout nouvel affaiblissement de 
l'infanterie allemande eu Serbi 
compromettrait gravement l'oc
cupation même de cette· partie 
de la Yougoslavie. 

Le général Dunkelmamt a sou
ligné à. Hitler même, l'évidence 
des préparatifs hâtifs des «tchet
nikSll pour le printemps ct lul 
a nettement souligné le devoiJ 
de renforcer ses troupes dans ur 
proche avenu·. De son côté, le 
commandant des troupes italien
nes au Monténégro est fiévreu
sement intervenu dans le même 
sens à. Rome. · 

On peut conclure que la You.
gosl_avic, ayant à sa tète le coU· 
rageux peuple serbe, joue di_gne
~ent son rôlè dans cette guer~. 
Les victimes, parmi les hommes, 
femmes et enfants serbes qui 
ont désormais dépassé le chi!
{re exorbitant mais hélas! vral 
d'un demi-million, en font indé
niablement foi. Les quatre cin· 
quièmes du monde libre qui lutte 
contre la tyrannie, salueront 
avec joie le proche printemps et 
l'été qui viennent si des guéril
las dans le genre yougoslave se 
déclenchent dans les autres pays 
occupés. 

Les animaux du. paradis à 
l' niversité de· Jérusalen1 

-------,.--· . 
(SUI'l'E IH:l J,A P!1.GE 4) mé dans la Bible; les noms u 

Les lacs, les montagnes ct JeS poissons QUl apparaissent a.ans ltl 
déserts ne sont cependant vas Talmud sont i1'CCS. cenams au-· 
la partie la plus dlf!lcUe de ;a. tres animaux portent se\llemenü 
tâche qu'un ~<:oologuo doit assu- des noms aramèens. Pour l'al'l~
mer en Palestine. Moins a vem.u- mécn, M. Aharont diSpose d'\Ute 
reux, certes, mals aussi combicn · 50urco partlculiêt·cment sQre: les 
plus a1·du est lo trayalJ qu•n ac• habitants de trois vlllage[; au 
compUt entre les quatre murs 11ord de la Syrie qui ont conser
!'a blbllothèque, la. zoologlo en vé pour leurs animaux les an
Palestine, étant in tlmément uea clennes désignations de la lan
à la philologie. nans les vleuK gue araméenne. 11 en est ao 
écrits, des r.oms zoologiques 11- mëmo pour l'arabe, certaines trl
gw·ent en hébreu, en arabe. en bus de Bédouins employant· en
latin, en araméen, en grec et cp core le terme utilisé au.x temps 
do nombreux dialectes. Aucun û'Abraham. Ces survlvan~ ae 
poiSson n'est spécl!lquement nom- peuples a.ntlques constituent 1e 

seul lien philologique qui mene 

•• 
UNE IDEE DU 

CHEF CAGOULARD 

Que l'Angleterre 
cesse d'être 

une ile 
... et il n'y• aura plus 

de guerre, dit 
Eugène Deloncle 

Londres, 2 (A.F.I.). - Reuter an
nonce que le notoire che! fasclsto 
français Eugène Deloncle, au! a
vant la guerre "Organisa la société 
Illégale dite «la Cagoule». et· qui 
depuis l'armistice recrute des l•ran
çals pour combattre contre la Rus
sie, a une nouvelle !dée. 

Il désire mettre fln aux guerres 
«en construlsa.n t une chaussée en
tre la Grande-Bretagne ct le con
tinent», écrit-il dans ln. «Revolu
tion Nationale». 

à la !aune de l'antiquité. M. AllO.· 
ront connalt lui-même onze lan· 
gues ainsi que toute une &, 

de dialectes. 

.Mals la. l?hlloloo:le n·e~t pas 
tout. En Palestine, le zoologue 
doit posséder à fond la tennmo
loa;ie médicale. Les vietLX ecr1ta 
n'ont pas eu pour auteurs aes 
zoologues; seule, la connalSSBnce 
de termes médicaux peut serviT, 
par!ol~, à se retrouver dans ' 1e 
uédale des expllcat.lons anatomi
ques. Réce=ent, un ouvrago 
consacré aux araignées ven!meU· 
ses et aux scorpions avait et.e 
compllé en Egypte sur la base 
de mentions !altes en arabe par 
Maimonide. M. Abaront rut 1e 
seul qUl put ldentl!ler les m.sec
tes no=és par ce savant. Les 
rapports étroits qui eXIStent en
tre l'hébreu ancien et la zoo1og,., 
deviennent vivants ClUBnd nous 
reuilletons les volumes du Ta.!· 
roud annotés de la maln de M.. 
Abaronl. Le zoologue a. souligne, 
en vrenant des craYOilS de Quie
rente couleur, cbaque pa.ssaa:e. 
chaque terme qui concerne sa. 
faune. Le vieux Talmud semote 
revl vro sous ces traits au crayon 
vert. carmln ou Jaune dont cna.
cwl désigne quelque a.ntmal o.es 
champs. quelque oiseau ou Quel· 
11 ue poisson 

Voici deux anecdotes qui il
lustrent le courage et la l'ésis· 
taces du peuple hellénique: 

Le capitaine 
manchot 

___. 
Dans la coquette ville d' Ae· 

gion, les Allemands avaient ins
tallé un cercle dans un des 
beaux immeubles de la localité, 
fixant à l'entrée un écriteau ré
digé en grosses lettres: SEULE
MENT POUR LES ALLE
MANDS. 

Les Italiens, qui ne cessent de 
singer les Allemands, installè
l'ent à leur tour un cercle où 
ils posèrent un autre écriteau: 
SEULEMENT POUR LES I· 
TALIENS· 

Un matin, les deux écriteaux 
disparurent simultanément. On 
les retrouva au cimetière de la 
vilJe ,avec l'inscription suivante: 
VOUS FINIREZ ICI, SALES 
CHIENS. 

Le maire d'Aegion, le chef 
de la police et 25 notables furent 
arrêtés et mis en J?rison, afin 
de dénoncer les coupables. Le 

. . 

Exposition 
anti-bolchévique 

à Paris 

Stockholm, le 2 (A.F.I.) 
Aujourd'hui s'ouvre à Paris une 
exposition illustrant le "bolché
visme ennemi de l'Europe," an
nonce la "Svenska Dagbladet". 
La Finlande, l'Allemagne, l'Ita
lie, la Hongrie, la Roumanie et 
l'Espagne seront officielleme11t 
représentées. La aFinlande au
rait même envoyé des matériaux 
illustnnt la. guerre contre les 
Soviets. 

D'ap1·ès les conespondants 
suédois, }'"exposition ne montre 
pas seulement la situation ac
tuelle de l'U.R.S.S. mais aussi 
des documents co11cernant la 
propagande bolchevique dans les 
pays européens". 

A 

même soir, les deux cercles é
taient détruits à coups de gre
hades lancées par les fenêtres. 
On ne connatt par le nombre 
d'Allemands et I talicns tués. 

L'auteur de ces actes est un 
sergent originaire d'Aegion qui 
a perdu un bras en Albanie e1 
qui, avec quelques soldats, sèm~ 
la terreur dans les montagnes de 
Ka.lavryta où il est connu sous 
le nom de: "1e capitaine man
chot". Il a fait savoir aux au
torités germano-italiennes que 
si elles ne libèrent pa.s les déte
nus, elles auraient affaire à 
lui. Le lendemain, tous les déte
nus étaient libérés. 

Evasio11 
__._. 

En Jta.lie· du nord se trouvent 
près de 400 soldats hellènes 
faits prisonniers lors de la re
traite d'Albanie. 'l'rois soldats 
italiens reçurent l'ordre de con
duire douze soldats grecs vers 
une ferme, pour y travailler. 
Qu.and le groupe se fut éloigné 
du village, les prisonnie1·s grecs 
désarmèrent les Italiens et les 
obligèrent à les conduire à la 
frontière suisse. Ce que les ; ta· 
liens firent docilement. Une fois 
arrivés à la frontière, les Grecs 
laissèrent lt>s Italiens libns de 
retourner, mais ces derniers pré
férèrent. passer ( n territ· ire 
suisse avec les soldats gre::s. Les 
autorités suisses prodi9;•1ilrent 
aux prisonniers tous les •.oiPs 
nécessaires. ... . • ... . 

Mort de 
M. Vanderbilt 

Miami, le 2 (REUTER). -
On annonce le décès de M. Cor
nelius Vanderbilt, le millionnai
re américain, survenu à bord de 
son yacht. Né à New-York en 
1873, il s'acquit une grande ré
putation comme ingénieur. Com
·ne soldat, il atteignit le grade 
de brigadier-général et il fut le 
oremier membre de la famille 
des Vanderbilt à avoir un pa
reil grade dans l'armée. 

Londres, le 2 (.\.F.I.) - Rtl· 
cemment l'ambassadeur de l'U. 
R.S.S. à Tokio annonça son dé
part pour des raisons de santé, 
laissant un chargé d'affaires. 
Mais le Japon au même moment 
nommait à Moscou un nou>el 
ambassadeur, 1\I. Sato, vieux 
spécialiste des affaires russes, 
et qui connaît la Russie depuis 
37 ans car il passa 8 ans en 
Russie, travailla au consulat de 
Kharbine et participa aux né
gociations en 1925 pour la re-

La visite de M. Ma.tsuoka a 
Moscou ne réussit pas à régler 
la. question pendante de l'ile 
Sakhaline d'où le Japon essaye 
de tirer des approvisionnements 
en pétrole. 

Le Japon cherche appa.rem• 
ment à clarifier les relations 
avec Moscou et à donner le 
change à la diplomatie sovié
tique. 

Paquets de 10 à P,T. 3,5 
de 20 à P.T. 7 

En boites métalllques 
enveloppées de 

;ellophane: 50 à P.T. 17.5 

partir d•AUJOURD'HUI 
Tels. 47067·68-69 

DEUX ARTISTES 
SUPREMES .... 

. ) 

._. • ensemble pour fèi première-
fois, dans un grand roman 
d'amour digne de leur talent \ 

Chaque iour trois représentatlohs à 3 h. 15. 6 h. 30 & 9 h. 30 p.m. 
Vendredi & Dimanche ma (née à 10 h. 30 a.m. à prix réduit' 

«51 !a Grande-Bretagne cessait 
d'être une Ile et était Incorporée 
au continent, sa politique tradi
tionnelle s'écroUlerait en pièces. le 
spectre des guerres fu tu res serait 
po•slble. Après la guerre une chaus
sée large d'tm kllomêtre devrait 
être construite entre Douvres et 
Calais. Elle serait fortltiée et tra
versée par une !Igne de chemin do 
fer et une autostrade. La chaussée 
&eralt coupée par un canal rellant 
la. llla.nche à la mer du Nord.lt 

'l'elle est, brièvement d6crlte, 
l'histoire du musée zoologique o.e 
l'Université et de l'homme pro
fondément 1nsplré qui est on 
fondateur ct conservateur: tel esn 
l'aspect de cette extraordlll&lre 
collection. dont les m1lle et nuue 
nche• si laborieusement couver-1 tes d'indl.ca.ttons, font Je pont -pa.r· 
dessus les slécles entre la. peranx 
de la Mer Morte de Jéréll!le et Ja. 
~~:ent animalière de nos jours, . 

1.E NOUVEAU CUIRASSE «DUKE OF YORK, 
CHURCHILL ET ROOSEVELT A LA MAISON BLANCH.Ei 
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dons 

u m me pruerammc 

Th officer ancl. he lady 

Ua lecteur ù' un jou rnal amér i
cain a f·ait. la sugges Lion à un 
producteur de tourner un. film ou 
1 on verra it lJelty Grable comme 
partena ire d e Fred Astaire. Celte 
suggestion a é té r etenue p ar un e 
firme ciném · tographique qui a 
en tamé les pourparl ers on ,·ue de 
to urner ce film. En ce qui concer
ne Fred Astaire, son consentement 
sei'il. fac il e à obtenir étant donn é 
qu' il est lib re de tout en:;agement 
ct qu'il n 'a , ·oulu e li er pa r con
trat à a ucune firm e depuis que 
celui qu'il aYait s igné avec la R. 
KO., es t venu à échéance. Quan t 
à Betty Grable, elle est sous con-
tra t à la. 20th Century Fox, mais 
on ne n ous ùit poas si c'est cette 
firm 3 q ui a l'inten tion de tourner 
ce film . 

Depuis qu' il ne tourne plus a\•ec 
Ginger Rogers, Fred Astaire est 
à la r echerche d' un e partenaire 
idéa le. ll a tourné avec John Fon-

1 
t aine, a vec P a ulette Goddard, avec 
El eanor P owell et tout récemment 
•avec Rita Hayworth. On dit que 
cette dernière est la partenaire que 
Fred cl}ercha it depuis des années, 
m ais ceux qui connaissent l 'ambi
t ion démes urée d e Rila Hayworth. 
laquelle r êve d'être la grande ve
dette et non une brillante «Becon
den, peuvent écrire sans crainte 
qu'elle entend. bâtir sa réputation 
sur ses qualités d 'actrice et de da n
seuse. Il est donc fort possible 
r1u'elle ne soit plus revue avec Fred 
Astaire dans un procha in film. On . 
a annoncé un film de Fred tv a connu des fortunes dJver
Astaire avec Zorina, ma.is il ses au cours de sa carrière. 
ne semble pas qu'on ait donné Elle marche mainten a~t . ~ 
suite à ce projet. grands pas vers la célebnte 

Betty .!JraLle serait, on en a mondiale, et qu.elques f1.l ms 
la certitude, une partenaire avec Fred Asta11·e ser a1ent 
Idéale pour Fred Astaire. Chan- pour elle des ·atouts consld éra
teuse, danseuse, •actrice, Bet- bl es pour son aYenir. Fred 

Music-Hall!' 
Casinos-Cabarets 

AU SALON PA\'Lûl'A DU KIT-KAT 

1 

Un programme de premier choix 

SUPER 
DE V 

Astaire est non seulement un 
danseur éblouissant, c'est un 
excellen t ma itre dont les ·con
seils et les directives seraient 
préc ieux pour la jolie artiste. 

11 film réunissant Fred As
taire et Betty Grable serait un 
régal pour les spectateurs. 

ONS 
TES 

Le Salon Pavlova du Kit-Kat con
na! t, tous les soirs une grande ani
mation. Comment s'en étonner si 
la cuisine et le service donnent 
pleine satisfaction et si le program
me d'attractions présente un ca
ractère d'internalllonal!sme destiné 
à plaire à tous? 

Les artistes sont presque nement ouvragé, cadeau d'un 

Les amateurs de chansons amé
ricaines apprecieront le talent ex· 
quis de Dinah Lee et de 1 'en :.ra1-
nant Johnny Highsmith; ceux qut 
aiment la danse espagnole appl!>.•l
dlron t sans réserves Juan et < ~la· 
rita; Hawai', Moscou, Athènes, -
sans ou blier pour cela l'Orient bril
lamment incarné par Samira '\min 
et Souad et Hayat: tous les gen
res du music-bal! sont représ~ntes 
au salon Pavlova dU Kit-Kat. 

Voilà pourquo1 celul-c1 ne dé-
semplit pas. 

A l'Opéra Royal 

«L'anniversaire de la 
fondation.n - ccSur la 
grand' route - C<L' oursn 
trois pièces en 1 acte de 
Tchekov. 

Tchekov qui n 'a été traduit 
en français qu'en 1918 a connu 
jusqu'en 1939 en France un suc
cès toujours grandissant. "!va
nov" et la "illouette" firent des 

1 salles combles grâce aux magni
fiques talents de Dullin et de Lu
gné Poe. 

Aujourd'hui voilà qu'à l'Opé
ra Royal les "Escholiers" (Trou
pe Universitaire Egyptienne) 
vont présenter trois pièces d'w1 
act.e du "maitre de Taganrog 
comme l'appellent ses compatrio
tes. L'année-- dernière les "Es
choliers nous avaient donnés une 
soirée vraiment 1·éussie avec "E· 
lectnJ" de Giraudou.x. Pièce déjà 
assez difficile qui fut, on s'en 
souvient magistralement enle
,·ée. Aujourd'hui: du Tchekov. 
Voilà une troupe d'amateurs qui 
ne travaille décidément pas dans 
la facilité. 

A la Maison 

des Artistes 

C'est eous le signe de l'ancien 
que se place li!. prochaine ma
nifestation musicale de la Ma!son 
des Artistes les 7 et 8 mars. 

Le Dr. II. Hlckman prc-
~cn ti?I".l. ct commentera a\•ec son 
talE'nt habituel tout un récital 
de musique de chambre ancienne 
exécuté sur d'anciens !nstrumen•..s 
authentiques (\·Iole de gamlla, 
viole d 'nmour, clavicorde, épl.nct
tc. etc.) . 

Le programme trés éclectique. 
allant d ,\rcadeJ.t ( 1550) à. Haydn 
en passant par :Knunau. Purcell 
et Mozart, fera revi1•re tout un 
•moment» si attachant de la m 1-
stque. 

Pour completer l'ambianc-e JJ. 
&alle z;cra éclairée ame bougie·. 
Les places numérotées et limitées, 
peu,·ent se retenir d'ore~ et déJà. 
chez Papaslan et Alb'!!.!l 

tous superstit;eux. Voici quel
ques superstitions r ecueill ies 
au hasard: 

Joan Crawford garde pré
cÎeusement beaucoup de petits 
souvenirs, mais elle tient par-. 
ticulièrement à une paire de 

ami. 
- Si je le perdais, disait 

un jour la charmante Loretta 
Young, j'en f erais une vérita
b:E' maladie. 

souliers minuscules, les pre- - Je ne s uis pas réelle
miers souliers de •sa nièce ment superstitieux, déclarait 
qui est aussi sa filleule. Elle un jour Spencer Tracy. 
les considère comme un por
te-bonheur et les garde tou
jours sur sa coiffeuse. 

Jeanette Mac Donald ne se 
séparerait pour rien au mon
de d ' un délicat éventail qui 
appartint à Marie-Antoinette; 
elle le garde toujours avec 
elle dans sa loge du studio. 

Robert Montgomery est 
irès fier de la collection de 
coupes et de, rubans rempor
tés par ses chevaux, et cette 
collection occupe la p lace 
d honneur dans sa loge, 

Une des choses auxquelles 
Wallace Berry tient le plus est 
une miniature de sa fille , 
Carol Ann. Elle est toujours 
bien en évidence sur le bureau 
d e sa loge_ 

- Et, dit-il, lorsque j 'ai 
une entrevue importante , j e la 
tourne 'dans mes ma:ns , c 'es t 
mon plus cher fétiche . 

·:· ·:· ·:· 
Lorsqu'il chantait à ·l ' Opé

ra de Philadelphie, un chef 
d'orchestre renommé fi t ca
deau à. N elson Eddy d ' uu 
petit bâ ton f inement ciselé, 
dont il ne se séparerait pas 
pour tout l' or du monde. 

Myrna Loy aime à manier 
un pet it couteau de jade qui 
lui fut envoyé par Wl admi
rateur chinois alors qu'elle é
tai t cantonnée exclusivement 
dans des r ôles de f emme 
exotique. 

L 'objPt auquel L oretla 
Young altache le p lus d' in té 
rêt est u n fume-cigarette fi-

EWART MEMORIAL HAL!. 
l\VI.RDI 3 ~UliS' ;\ !J h . lS p .lll. 

sou~ Je aus pi<'cs ôc la 
SOClETI> Ul> .\IUS lQL I.!: 

V'EGYl'TE 

REGIT AL de PIANO 
TIEGERMAN 
Au p ro ~:ramme: Bccthu\l'n, 
Liszt. Ravel, Szymnoolflli.! 

ct Ch o t>ln 

I' RL\: DES l'L.\ LLS 

1 
P.T. 50, 40, 25 et 10 

Blllets en 'l'ente chez Pap slan 

Pourtant cet artiste a tou
jcurs sous la main un fer à 
cheval en argent qui appar
tint à un de ses chevaux de 
polo. L'ayant p longé dans 
une solution· d'argent, il s'en 
sert comme presse-papier ... 
e t por te-bonheur! 

Un vieux réveil a sa place, 
depuis des années et des an
uées, sur le bureau des frères 
Marx, aux studios, malgré 
son air vétuste e t démodé. 

ous le gardons par 
sympathie, déclarent les cé
lèbres comiques, car il nous 
a suivi dans nos innombra
bles pérégrinations ... 

RO BF.R 1' MONTG OMERY et 
1, GR[D BERG.l1 AN dans leur 

nouveau J!Lm. 

Les << Amis et Alliés>> 
annoncent 

J,es Amis ct Aillés poursu1vent 
activement l'organisation de leur 
manifestation du 15 mars. ;:;~ 
sera. Jà une grande soirée the!i
trale et dansante avec le cou
cours de la. t1·oupc comlQ ue er. 
illu~loniste «The Ca.lro Gad-a-

l Buut.'" et d'un des meilleurs JaZ?. 
de la cumt.alc. Le local n'est au
tre que la salle des fètes du Ly-

1 

<.:ée Françai~. 

Les prix 011t été fixés a P.'l'. 
10 ct P .T G pour les militaires 
et sont déjù. en vent>? au Secr.!
tarlat dos Amis <'t Ailles 1. S tk
ket el F'adl Vu lA haute portèe 
hwnantt.atre ùe cetlc oeuvre Il 
ne re~te plu~ qu'a Hpércr que 
cette fète remportera le grand 

! a\iccès q u 'elle mê . .>1l.5. 

Cinétnas 

2éme SEMAU.E 

nu Jeulll 26 fév. au mere. 4 mars 

Teleph.: 59918 

~ 
macDOUHLD 
~~ . 

EDDY 

~ 
~ 

CH TECHNIC9LOR ·• 

' SEANCES PAR JOUR 4 
A 10 h. JO .. m. l.IS • tdO ~ ~. JO p..m. 

METROTONE NEWS 
R.C. 31316 

~iiiJ•][eiZI~1tl 

·-

Du lundi 2 au dhu. 8 man 

ANNA 
NEAGLE 

dans 

N·O, NO, 
NANETT·E 

R.C.C. 21178 ......... 

Vu lundi 2 au lllm. li mar~ 

CARIOCA 
clans 

AHEB EL 
GHA·LAT 

(J'aime les défauts) 
a.c.o: 26730 - ...... •• 

L ·· U X 
Uu mer. 25 fév. au ward! 3 nmrs 

RGE MURPHY 
LUCILLE BALL 

EDMOND O'BRIEN 
HENRY TRAVERS • FRANKLIN 

RKO RADIO 

Au même programme 

' Mexican spitfire 
out west 

R .C.O. 26374 

-· 
JEAN ~ENOIR 

prépare une nouvelle 

<<Grande Illusion>> 

Jean Renoir, le metteur en 
scène de «La Grande Illusion», 
un des plus beaux ftilms qui 
a :ent ét.é jamais réalisés, pré
pare une suile à ce film. 

Renoir, qui vient ,de termi
net· pour la 2Qtll Century Fox 
< Swamp \\'ate1·s,, écrit actuel
lement en français le cénario 
de sa n ouvelle oe~Te, qu'il 
compte d' abord publier en li 
brai:"ie. Il a reçu ùe nombreu
s es offres ù'éditeu rs amé1"icains 
pour la publication de la' t ra
duction anglaise. 

La 20th Century Fox a déjà 
retenu ce scénario qui oera 
p01·t.é a 1 éc.ran par Jean Re
noir lui-1nême. 

L'action de lu nou\elle 
«Grande lllu !Un>> debute en 
192ll e,t prend fm à la veille de 
la. déclaration de la guerre ac
tuelle. 

Music-Halls 

SALOH PAVLOVA 
VI AH LEE 

,.c<lclte de la chan~on 

aluericalne 
SAMIRA MIN 

1 c<leLte éllYPtlcnuo 
JUAN & CLAlUTA 

attraction espagnole 
JOHNNY HIGHSMITH 

clto.ntcur américain 
THE RAMSES & Co. 

attraclloo acrobatiqu e 
NJTSA SAYLOR 

atscuse athénlenue 
Marcelle GauLhier 

aanseuso hindoue 
Miss TRINI 

danseuse e\ccntrlttue 
Miss Shirley 

danseuse hal\'aleune 
MUe Tamat·a 

danseuse russe 
LA BELLE HELENE 

danseuse Ile genre 
ELSY 

~era Medal & Aiùn 
Jeane-~.te & Rem~• : 

SOUAD & HAYAT 
R.C.C. 1602 

..... . 

RJ.f1W.t • J :J ~;a 
Mldan lbrablm pacha 

CABARET 

BA DIA 
pour les civils et les 
officiers seulement 

PROGRAJ\IME: 

~nnlver~alre de la naissance de 
la Rl::lNt: CLlWl'A'l'Rt: 

Rei'Ue musicale 
KOMEO 1> '1' J ULlt:l"l' E 

i.\lAKŒS 
t•arodie 

LA GUt:KRt: VU PAC'IFIQUE 
Sketch d'actualité 

avec le concours ae .\lme 
UAUIA 

la relue du Ml.JSlC-HALL 
cllanleu•e-tllscusc Jutcrualio· 

na le 
~IARION HAVIES 
K~;:s'l'AUKAN'I' 
KOO~'-GAltut:N 

AMEIUCAN LIAK 

R.C.C. 32930 

LES CHAMPIONRATs·,ou 
CAIRE D'AT'HLETISM 

-----------------·.---------------
Belle cortclusion ! 

es cnamplonnaw du Caire 
d'athlétisme se sont clôturés en
core mieux qu'ils n 'avaient dé
buté. 

Tribunes combles. beaucoup 
d'eu~housiasme, de bons résul
tals, et une organlsaUon parfn.l
te. 

Telles son t les cara ctér!stlques, 
de cette manüesta\.lon. 

On !te pouvait en demander 
davantag~. Huit nouveaux cham
pions étaient sacrés, hl11r. 

Emphy, vainqueur des lOO m. 
la veille s'attribuait les 200 en 
23'' 2/ 10 sans avoir l'air de for· 
cer. Son second, Gama! Thabet, 
_ décldément la grosse révé
la tion de ces championnats -
ne terminait qu'à un dixième 
alors que le sprinter des antipo-
des: Mac Hugh, puissant et vo
lont.alre, était a une poitrine. 

En l'o.bsence de Aly Youssef, 
Ra.Shed trouva un autre rival 
de classe: le brita.lmlque Cart
wright. mals Rashed, décidé :a. 
gagner, donna _ dès le début 
_ son maximum : il l'emportait 
en 2'3" 4/10. sa meilleure per
formance sans douw. 

Aux 5000 rn. l'élève de M. Le 
Mouillour, Abousbah. prouvait 
qu'on peut et qù'on doit encore 
et toujours compter sur lui. n 
prenait sa revanche sur Salisbu
ry, réallsait un temps très con
venable (16 '6" 2/ lOl et · conser
vait son ti tre de champion du 
Caire. . 

Aux 400 haies, Aly Ismail, ex
Garde, remportait sans trop de 
mal, le titre. Il était suivi par 
Hedayet, un autre exçellent 
athlète de l'armée ' égyptienne. 

Pour terminer avec les cour
ses, disons que le Nationa.l ga
gnait le relais 4xl00 m., l'Armée 
égyptienne coüfant. sur le po
teau, l'Union Hellénique, pour 
la seconde place. 

En seconde catégorie, les athlè
tes grecs triomphaient dans un 
temps très satisfaisant 46" 

Des concours, nous citer.ons 
d'abord le triple saut où Cons
tantinidis conservait son titre 
avec un joli bond · de 13 m. 12. 

Finale: 

1. Aly Ismail ' (Farouk S. 
C.) 58"6/10; 2. Hédayat 
(A.E.) 59"2 10; 3. M. Solei
man (A.E.) 
Triple saut: 

1. Constantin ides (U.S.H .) 
13 m. 12; Papanicolas (U.S . 
1-L) 12 m. 69; 3. Mavrouda
u is (U.S.H.) 12 !ll·- 49. 

200 mètres plats : 
1ère série: 1. C. Emphy 

21"1/10; 2. :Mac Hugh. · 
2ème série: 1." Kyriazi 23 "· 

7 10; 2. Mistikawi . 
3ème. série: 1. Gamal Sahet 

23"8/ 10 ; 2. Jubaud. 

lPiuale : 

1. C. Emphy (N.S l!.) 23 " 
2;UO; 2. Gama! Sabet (A.E.) 
23" 3 10; 3. Mac Hul\h (B.F .) 
23"4/ 10. 

800 mètres plats : 

1 Rasched (A.E.) 2'3" 4/10 
2. ·Cartwright (B.F.) 2 ' 4" 
4 10; 3. Davies (B.F.) 
Saut à la perche. 

1. Asran Abdel Rehim (A. 
E.) 3 m. 10; 2. Fagg (N.Z.) 
3 m 10; 3. Fayaz (N.S.C.) 3 
m. 

Lancement du javelot. 

1. S .Kotb (Farouk S.C.) 154 
m. 91 ; 2. Ca pt, Schmidt (B. 
F.) 52 m. 32; 3. A. Fadl (E. 
A ,) 47 rn, 66. 

5.000 mètres. 

1. Abusbah (G.R.) 16'6': 
2 10: 2. Salisbury (B.F) 17 
3"1/ 10: 3. Ghulam Mohamed 
(Indiana). 

Relais 4x100 m. 1ère caté-
!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~~~~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~• D~rriére lui: Pauanicolas et Ma· =,.. .,,.. vrondanis. excellents. gorie. . . 

l{lltlffill)l) jJ 
Tous les soirs 

PROGRAMME 

D'ATTRACTIONS 

ET VARIETES 
a.c.o. 24194 

..... 
ti'HE_ DC)~LS~ 

. . 

Succès 

continuel 

de toute 

la troupe 

d'attractions 
..... 

M•Jli iltl ~ti tj 1 
CHAQUE SOIR 

à paartir de 8 heures 

DINER-DANSANT 

VARIETES 
R.C.O. 18:<1 

-
l~llltUl ~11 -ï t1~1 

GRILL-ROOM 
BAR PROVENÇAL 
~~BUG-OUT~' 

salle climatisée 

L'orchestre des 
C! Dug-Out Ramblers 

et attractions 

Au jàvelot duel Kotl>-Capt. 
Schmidt qui se termina à l'ar 
vantage du premier. · 

·Enfin, à la perche, Asran Ab
àel Rehim, de l'armée, rempor
tr son premier titre avec 3 .m. 
10. 

Sprint. 

RESULTA1'S • 
TECHNIQUES 

400 mètres haies. 

1ère série: 1. Gama! Héda
yat 63" 3/ 10, 2. M. Farag, 
3. Ward . · 

2ème série: 1. Al y Ismail 
51"7/ 10; .2. M. So!eiman; 3. 
;_ Ali El Dîne. 

' A . . 46" 
1 1. National s.e. gUIZl • 

Mistikawi. MouljSi Kassem, 
Emphy; •2. Egyptian' Ar~:r 
46 / 3 10; 3. Union ~port.,Ive 
~etléuique. 1 

Eprcuves1 pour Ile Catégo
r ié. 

1 500 m. '(2e cat.) 
• • 1 

1. Abdel Razek 4'38"3/10 
Cha pm an 4'45". 

4x100 (2e cat.)' Champion
nat du Caire. 

1. 
2. 

U.S.H. ~6". 
N.S.C. 46"5/10. 

AVDlON 

Les llèmes régates 
régionales 
------------·---------Les llêmes régat,es région•a- b.ilisés e~ le River (quoique 

les Re sont disputées hier, retourné à Zamalek) se trou· 
principalement entre le Ro- vant encore hors d 'entratne
wing et l'Université, les Grecs ment. 
ayant plusieurs éléments mo- Yole à. II novices : 

BASKET-BALL 

CHAMPIONNAT DU CAIRE 

Maccabi bat Hakoah 
Faute de place, nous renvo

yons à demain la publication du 
compte rendu de Maccabi-Ha
koah, disputé samedi à la Mac
cabi, et terminé par une victoire 
locale: 36-29. __,_ 

1\IATCHES INTERVILLES 

National (Caire) 
et Maccabi 

(Alexandrie) ,: 32-32 
Hier, en match inter-,illes,, a

mical , le Nation!ll du Caire, 
recevant la Maccabi d'Alexan
dri e faisait l'l1atch nul avec elle: 
32-32. . 

La partie étant amicale, d'un 
commun accord les prolongations 
ne furent pas disputées. 

"i• ~· •$t' 
La parlie féminine. entre les 

deux mêmes clubs vit les Alexan 
drines gagner de iust,esse: 10.:9·. 

PING-PONG 

Rapid bat S.S.B.E. 

1) Royal Rowing Club lA. 
~f. Riad, G. Abdel Hamid. -
barr.: Youssef). 

2) C.N.H. (J. Ramos et E. 
Ramos. - barr.: Nicolakaki. 

3) Universite. 
Canoê : 

1) Ro, -ai RO\\ing Club (Ah
med el Attar) . 

2) Royal Rowing Club (Ah· 
med Saben. 

3) Université (Rifaf). 

Yolll à IV novices : 

1) Universi!é (Nasser, Mo
taweh, Roushdi 1ansour, El 
SP.hra.oul. - barr.: El Manka
baÔl. 

2> c. ~.II. 
3) Royal Rowing. 

Canôé débutan ts : 
1) ·Royal Rowing (Gala! Slr-

ry ) . 
2) Royal RO\\ing (Sabrl). 
3) C.XlL (:\icola kakil. 
4) Université (Zaki ). 

Yole à II débutan ts : 
l) Royal Rowi ng ClulJ (Ra

ouf, Kama! Amer. - ba r r . : 
Youssef. 

:!) Utn1ve rsilé (Cllarar, b-
del Lat if. 

3) . C.l\.H. (Constanlinou, 
Galamé, ba rr. : Naoum) . 

Yole à IV début·ants : 
1) Cnivers ité (:\asr, I bra him 

:\Jah moud; Hamed Mahmo ud, 
:VIah moud Ibrahim. - Barr. : 
Mankabadi. 

2) Hoyal I~ o\\ ing ClUb (El 
En match anùca1 disputé sa- Isaoui; ·el A!darouz, Anwa r, 

medi, à la Section Sporti\·P. el Cha li. - barr.: Al y Omar. 
"Bou1·se Egyptienne", le Rapid . 
s:c. a pris sr~ r evanche d1une Yole à 1 T'libres : 
partie "aller" contre le team lo- . 1) Roya l B~wing Club Œus-

1 sein.' Haouf, Kama! Amer). 
ca Les '1sit.eurs J'e~pOJ·tèren.l.; en. 2) · RP):~ I Rowing Club ($a
effet, par 4 victoires à J. Iah Tewftk. .Moustaphs 

Après les matches, , un gai I~ha!il ., • 
sma1!-d~nœ !'éunit fcs ·pr~sents. . 3)' Um~rslt . 
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BOURSE ES ·vALEURS DIJ C..: 
Séance ·du· 2 ma~s 1942 

FONDS D'ETAT 

!)etwe V:>'-..rlee 4 o/o (Quantlté de Lst. 500 e.t a.u dessus) P:E. 8490 
~90 495 500" 

(. =~tt6 tnÛrleure ·à. Lst. 500) E' E. 8300 nette On!!lée ~ o/o . 510 

!)Otta Pr!v1!ég1é6 3 112 o/o (Quantité. de Lst. 5oo et au dessus) P.E. 
. 7500 

P.E. 10200 

BANQUES ET .SOCIETES .DE CREDIT 

~~anque., G. Athènes ......................................... P.E. 42.5 41,5" 
'bJ "'"nQ.ue ~r . .......... ........................... p E. 622 25 22 
' ......- ••••••·•••· ooa p .E. t540 38 • 40 40 42 H 46 48 -<8 Cre -~ r un ooi a totos t:m 1 
0rt;d~t ·Fon. •obi é. LOtS· ~m. 1911 ............ P.E 1250 50 54 7! 76•, 
!;!md· Bank ot .i!:gYP& .Act. · Ord P.E. 1!22 22 21 20 18 15 14 14 16 

17 17 19 18.19 20 19 18* 17 16 14 
~d ~ ot Egyt>t Part Pond ........ :...... P.E. 6300 300 200 150 

1 
L 

SOCIETES DES EAUX 

du Ca, Ire Actions Jouis. 'P .... .......... ·- . .:;~. 

SOCIETES DE' TRAN~PORTS' ET CANAUX. 

1330 so 

D !ta LI$" t ~Il L>t.ci •• Act. . Prtv. 5 1/2 o/o ........... P.E. 243 
_g. e " . · r p E 125* 26 
~té An- des Trams d'Aie:r: Jou s ......... :: ........... -... · · 

SOCIETES P'HOTELS 

go tels Ltd. Act. 'orel .... ~: .. : ....... p .E. "372. 69 70 71 73 74• '75 
:tg. 

SOciETES FONCicRES 
r' 

Cornp~ny Ltd Act ...... ................................. P.E. 119 
AboUlk~c"gl'~ Cy of Egypt ...... • :................... P.E. 172 70 68 68 
,t.ng Q-D • - -. p E 440 ·35 
.ADgJo-l!.I!YPttan Land allo~. OY ........................... Ï?.k 3t~ Î6 15 
Gharb! en t..alld Oomt•any ...... _.. ........................ . * 
N w-f:gyptlan compr.ny t..td .•••••.••• ;.......... P.E. 152.5 52,5 53 

e 1 "..:a.le~ 09 ot li:JiYPt !'.ct. ................. ; •.••••••••• ·.•.••••• P.E. 103* 
Sld -.,. ... · · . ' ·' PE 860 "'t' i\O de Wadt Kmn·Omho .;ct ........... , ...... ~ •. • .. ·:·"'····· · 
c e · · t · p E 2010 2000 soo An du Béhéra.. act 0 d ................ ........ . · · 

F nnm Ol>eH;h Fadl 1\ct ............. , .......... ,........ P.E. 620 
St:P onFcncte're d-Egwte ·Act ••. P.E. 495 500 ·5oo 02 10 10 14 14 
'!Jnton o • · · t6 16 500 12 

SOCIETES.IMMOBILIER.ES 

' -
Cairo Efetr. Rail., ~d _ H:O· _ C'1: Fon!f ..••••• P.E. 1710 10 18 32 32 
~" Delta. . and and !nvestment Cy. P E. 167 69·* 70 70 '70.5 ;!!;.,,....... . ... 70 

SOCIETES INDUSTR1ELLES ET .DIVERSES · 

AlJglo-Eg. Olltlelds Ltd . Act ... ; ............. : ..... v......... ~.E. 318~ 18 
Eg)lptlan Sa.lt'andfSoda. Oy 'Ltd P.E. 376 77 79 77 77 79 78 76 75 

b)·· Imprlme:ie Misr (Sté. An. Eg.) ........................... P.E. 840 
pori.Sa.1o :>ait;- As.t;oclatlon .............. .'.; ..•.• ;......... P.E 242 40 42 
!Sté FL"la!l et !nd. d"Egy.pte Act ............................... P.E. 1340 50 
Sté Gen Sucrenes et t<âft d "Esz Act .. Ord .. . . .... . .. .. . . . . . P .E. 940 
Sté Gén. sucreries et aat!.. d'Eg. Act. Fond. P.E. 870 66 64 64 55'" 

52 55.58 58" 60* 55 56 60 62 64 66 
. 666262 

, • 'f 0 
lbl ·Sté Mlsr de Flla.t et de Ttsa.· Act ................ P..E. 12.2 12 1 
(bl .sté Mlsr po~ l'Egr. du coton .................. P.E. 425 28 30 40 42 
·(bi sté Mlsr pour le rtss de la Sole, Act. ............... P.E. 1310 
Soc "la.t · du Papier sA E Act .................. P.E. 770 60 65 60 
l>té V!ticole et Vlo -d'Eg (S.~.E.J Act. ............ P.E. 650 60 80 70* 

(*l L'e.stérlsqtte tndlque que plusieurs opéra.ttona 
truccesslvement traitées au même prtx. 

ont été 

Les cotons ·a l'étranger Métaux précieux 

.... 
. Le 28 février 194~. Le 2 février 1942. 

... ' : .J qiJ ·-::..:· ""·•" ... . , .•· . 
- 'ëtôture · de :.te .. ·-Otleans ., ~ _ 

Iars 
:Mai 

. ~ 

18.41. + 
iS.M · +~ · 

ClOture de :-.;ew-York 

18.46 + 
18.63 .+J 

Clôture de uombay 

. ,7 
·10 'Argent fin. te kllog: 

Nitrate d'argent. le kllog: 
LIvre.~ sterL-or. la. pillee: 

9 NaPOléons-or. la pièce: 

9 ··Or. lingot: 

Gouve=. le dirhem: 
Plaèe le dirhem: 

186 3/4 - 2 1/4 

P.'I 

380 
320 
349 
250 

78,1 
130 

Coll!'l! locaux communiqués par 
Commu.mq ue pa• vo~t1 t:oL:ttl!.a 
29, rue l\!alika !?arlda. Le_ Cai.!'e. THE SHEFFIELD SME!..T!NG 

Co. 
AU CAIRE 

Cours du übanl:t' a.u .. Oalre
du 2 mars· 19!2 

· Société Anonyme Egyptienne 

VENTES ET ACHATS 
OR - ARGENT- PLAT!NE 

Cours prat!~ ·Ù Il. :un. 

Achats Venœs 

Siège Socis.l et us1nes 
Kha~ Abou l'akta ISagha) 

BUreaux de Ventes 

Dollars :Z1.o12 · ü.'aH 
92.2.) Q7 ,b.!) 
~58 28 '>8.6fi9 .. 

· 43. rue Ma!eka P'anda 

Livres sterling 
Franc.<; suisSe 

et Ckelle Gonarguia ISagha.l 
TéÏéphonf.,·· ~1)385-57734 

B RI 1 H WA · ~- ND 
FOR ·WELFA·R·E OF FORCES 

-----------~---~~~··.------~--~------

Sommes .. déboursées par le 
Conseil ·de Coordination 

Au con.rs de sa.· de1nière réu nion . du· 19 février 1942. le Co
'!ll.té ne Coordination a voté les sommes ci-après pour le bien
être des troupes: 

-- Bun•au de rensè!gnem~nts P.Our les ·forces Impériales 
(allo<:ation) en VltP d'offrir des distractions et des 
excnr~lon<; aux' troup•s et de leur donner tous les 

L.E. 

renseignemi>nts susceptibles de l~s intéresser .... : •.•..• 100 

'' _ Zone du Canal pour équipements sportifs ............. • • 60 

· _ Allocation pour s.r.hat d11 laine <ùP déhours a.porou
vé à cf>t effet s'~>ntend pnur l'achat de laine devant 
SPtvir a.u. tricota~e d'f>ffets ·,.f .. tlm.,ntalres pour les 
tronoes · Parmi 1eR efff'ts d~llo fournis tl y a. l!Pn de 
c!t,.i· tSOil n<t~<:f'~m·ontaqnes 4000 m!tainP.s. 350 échal-
pes. 15 pull-avers. 60 patres de. cha1'1SS€'ttes .. .......... .• 451 

4- Pour le bien-être de la R.A.F. (Soudan) allocation. 500 

ii -Troupes polonaises - Pension et club (prêt) ......... o!OO 

6 - Hutte. pour le bien-être des troupes à. Sl<li-Bishr ...... 1.400 

- Hntte pour le bien-être des troupes à Cowley Camp, 
!>.te: na .. .. . .............. ........... .. ..... .. ....... ... .. ..... .•. . .. . .•....• 1.400 

fi - Hutte pour le bien-être des troupes à Safaga 1.600 

L.E. 5.901 

!1 est rappelé à. nos lecteurs que le Conseil de Coordlnet1on 
l'OUr IP b!Pn- tr~ des troupes gère les sommes re:cueillies par 

British War Fund' for Welfare of Forces qui est placé sous 
lt8 us pi ces de la Cl'.ai!lbre de COJ?merce britannique d 'Egypte. 
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A S-URAN- E REMPORTE 
LE WBURY HANDIC P 

. 3ème course La journée commen~a par 
nn khamsin ... U~ kh·am<;in de THE COUNTRYBRED STAKES 
mars. Puis ce iut la première Count:ybreds-6 !urL 
course. El Safi perdit s-es 
chances au po~eau. .1azhout 1 Spring ~-!aid 8.11 <Rochet-
mPna devant Shah B·andar, til à Mme J. Cohen G. 17 
Farah. Tag yfusbah, :-.Ionte Sprm~ Maid P. 11 
Carlo. Aris el Kér!m. Au mi- 2 La Habanera 7.12 (Gar-
liPtl rle la ligne droite Shah cial . P. :1 
Band·ar se détacha et ne fut Sirdar 9_0 CM. c~illagl P. 11 
.plus rejoint. :-.Ionte Carlo ter- ! Ba~bar:na 8.4 CA Lister). 
mina troisième devant Kari · Non plar.és; or~ge Boy . s,o 

Un lot très fourni se dispu
ta l·a seconde course. Amiros 
nartit e,n tête devant ~andour, 
As<;ad, Zoh-al. Atayef e~ Iglal 
avec The End dernier. Au 
miïen de la. ligne droite Man
dour se détacha suivi ae • Zo
hal qui ne· parvint qu à finir 
c;ec'lnil battu d'une longueur. 
Kharonf troisième tout près 
·devant Ass-ad 

<FitiliSl. Opal 8.11 (G Csilla!!l 
Non partants: Sapphlre, LazY 

Bon~s. Full Sister, Fairy Quet"n 
Gagnée par colll·te tëte. 1 lon~. 
Temps: 1.17. 
Entraîneur: S. Michaelldi.s. ' 
TVoin Tot.P.:. 76. ~ 

4ème . Course 
• r 

THE ARAB SELLING 
Chevaux 1\.rab~!<-1 mille 

HANDICAP 

•:: .. !<,.. 1 Anel ·Awan 7.13 <Deforge) 
La course pour couP"rybreds à·!'.!. 'T P. eozzika G.' 2°7 

donna lieu à nne ar~ivl'e très Anel Awan . P. 3!\ 
'Senée dont Spring \laid !lut 2 Toto 8.9 CW ... LJster) P. .a'I 
IP mei!lPnr. RRrh<Hina me"'a 3 Ya~out 8 0 (Ro~~Pttn P.· 18 
devant La Habanera Sia·dar,. 4 Kan! 8.4 <M. Cslllagl. 
Spring :.raid. Opal ~t Orange· Non p~a.cés: Ibn Maanagi 9.0 
8ov. A la di!'tance La Haha- <A.·Li~tt'r).-Mala.kal''9.12 <B~~ 
nera se dé!l'a"ea suivie de ne~). BP.dr 7.8 CGih"'.lnl . Salm 
Spring :\faid.Aorès lut:e~Spring, 7.4 !Garcia) TohaniS. 7.6 <Man
:-.raid l'emporta d'une très rredn. 
cour'P. tête. Strdar troisième Non partants: B_ustan. Mohan· 
pré~édait Barbarina qui a nad. M~owada, Mtghtv Atom. 
bien couru. Ga~née par: 1 1/2 long. encol. 

+!• ·:· •l+ 
Le seller donna ·à An-el 

Awan, qui consentit à s·em
plover, l'occa!'ion d'une faci
le victoire. sa·mon mena de
vant :\falakal. Toto. Anet A
wan avec Tohama et Badr fer
mant la marche. Peu après les 
pPtites tribunes Anel, Awan 
prit la tête pour l'emporter 
~rès fo.cilement devant Toto 
alors gue Yaçout terminait 
tout près. troisième. Kani ve-
nait ensuite · 

Le ~-ewhnry Handicap revint 
à Assurance qui l'!>mporta 
dans unp arrivée serrée. Sur 
un hon dép-ar' Shamr'lck me
na devant Rlue Cottage et 
:vrarcel'e. Puis·Vf~nait un long 
iour aver- Queen :'>Jask, Roval 
Bridge. Assurance et La Fril
lièrP dans l'orrlre. Aux neiites 
tri!.1mes plusieurs chev·anx fl
taie'l: de front. Assurance prit 
ensuite un léger avantage qu'il 
conserva iusnu';m poteau mal
gré le finish rani<le de La Fril
lière oui h·llttait Royal Bridge 
nour la seconde place. Blue 
Cottage quatr!éme. 

+ ·:· ·:· 
L'A~hara. Handicap fut l"ap·a· 

nage rle Zigano qui l'emporta 
avec une dérisoire far.tl\té. 
r,mrod a Il-a en tête d~>vant 

Flap, Nazik, Zigano. La. M:ous
.;on et !Ps amres. la marche 
étant fermée par Bourka.n et 
.Tacin!he Peu après l'entrée 
dP la FgM droite Zi!rano se 
'()étar.bait Pt J'Pmnortait avec 
grand!' facilité. Jacinthe fin!s· 
<;ait fort ponr occuper IR se
conde place devant La !\lous
son et Bourkan. 

La dernière course revint à 
un autre out<>ider, Un et Trois 
qn .. !Y. {.gillag pilota de main 
de maitre. Il prit la tête dès 
le dépar: suivi de Zaf!'r, &a
wahenrni. Green Mantle, et 
Rlack-Out, Inzar et :V!eowada 
fermant la marche. Aux six 
furlongs Zafer et Black-Out 
dépass?!r'lnt le leader. A nx pe
tites !ribunes Green ~Innt.'e 
prit la tête mais Dn et Trois 
vint à l'exférieur pour Je dé
passer et gagner nne jolie cour. 
~e Black-Out troisième devant 
Zafer. 

1ère Course 

THE MAIDEN ST AKES 
Chevaux Arabes maiden-7 !url. 

1 Shah Bandar 8.5 (F'itillsl 
à Moh Issa ......... G. 61 

Shah Bandar P. 1e 

! 2 Ta~ el Musbah 9.0 (Bar-
nes) P. 36 

1 Monte Carlo 8.5 (Gar-
c!al P. 44 

~ Karim 8.11 (0. Csilla;::) 
Non placés: Ans 9.0 <Bo~da· 

rü~h Fa.rah 8.11 (Sharpel Ma?l
bont 8.11 IRochettn, El Safi 8 5 
(!\I Csillag\. 

Non partants: Monel.m, Voleu'", 
Mars. El Karem. 

Temps: 1.50. 
Entratn"'ur: ·· S Michaelldis. 
TWin Tate: 3003. 

fi.ème cour~. 

'l'HE NEWBURY HANDICAP 
Chevaux put-sa.ng-7 furl. 

1 Assurance 9.0 (Deforgel è. 
M. G. Belllos ' G. 40 
As.~in·ance P. 16 

2 La Frillière 8.6 (M. Csil-
Iagl P. 14 

3 Royal Bridge 7.13 (Rochet-
tD P. 17 

4 BluP Cottage 8.11 (Q. 

Csillagl. 
Nort placés: Queen Mask 7.1? 

1\lanfrPdD. Marcelle 7.11 (Bar 
nes). Shamrock 7.6 (Garcia). 

Non partants: Wenus, . Miss 
Sonia 

Gagné€' ~ar encol. tête. 
TP.,:;.,n~: 1.25 3/5. 
Entr;l.\neur: Fergusson. 
TWin Tote: 164. 

6ème Course 

THE ATBAR.A HANntCAP 
Poneys Arabes de 2ème Classe-

7 furl. 

1 Z!gano 7.4 (A. ~lousta-
pha), G. 17!'. 

Zigano . P. :33 
2 Jaci~,8.8 (M. Csill.) P. ~ 
3 ; La ~ûsSon 7:tli 'tttoé'het'-

1 til P. 23 
Bourkan 8.10 <Defof2:e). 

Non placés: Flap 7.13 (·Vassl· 
lll. Matarawi. 8.9 CSharpel, Zein 
Pl DinP 8.5 (G. Csilla!!:). Netnrod 
7.13 (Garcial, Hamadi 7.9 <Glb· 
wn 1. Nazik 7.7 (Barnes). 

Non partants. Abu Sullman. 
Kerima. Ragah, Kanah, Jonas. 

Oagnée par 2 1/2 long., 1/2 
IonguP.ur. 
T~mps: 1.35 3t5. 
Entralnenr: Mirs1l. 
Twin Tote: 2103. 

7ème COUTSfi! 

THE KASSALA STAKES 
Chevaux Arabes de 3ème classe-

1 mille 

l Un et Trois 8.0 (G. Csil
lag). à MM. E. et C. Mi?~-
rahi G. 98 

tJn et Trois P. 27 
2 Gr~en Mantle 8.7 (Defor· 

ge> . P. 15 
3 Black out 8~4 (M. csn-

lag) P. 21 
4 ZafPr 8.7 (W. Lister). 

Non placés: Mashaan 9.0 <F'i· 
tilis). Inzar 8.7 CRochéttD. Meo
'Wada 8.-! (Garcia Jr.l. Gawa
hergui 8.4 CGarcial, Weld Pl 
Cham s·o ISharpel. 

Non partants: Hawazan. K.!-
lany. Fathi. Dalla Nur, Bushak 

Gagnée par 3/4 tong., encol. 
Temps: 1.56. 
Entraineur: S. Farag. 
'l win Tot€': 594. 

Rapport éventuel 
U. TfE P.T. 20 1 

1 

PET l'TES· 
ANNONCES 

TARIF 

DE:\fA!I."DES D"F::\IPI.Ol 
AL'T!U::S tl.LIIR!QUES 

P.l. 30 
P.T. 75 

l'our <: tn>ertlon~ con~écutlveol 
de ~ Urne. .. <'h:tqu.e. Pour <;haque 
htne bl!Y1J!éwenv::'! P.T. !U 

0'1 DV\J \'DE bon phennn.-. 1 r.J r • elen et a!de-
pha.nnac1en connalssan t bien Les 
langues du pays. pour service lm
médiat ou 1er avril prochain. S'a
dresser à. la Droguerie Impériale 
6. rue Fouad 1er. Le Caire. 

(No. 24849l 

PH.~RU~CIEN auto~~~an~~" 
pour la Pharmacie de !'Ass!ste.nce 
Publique du Caire. S'adresser a 
M. L. Economou. directeur de ta 
Pharmacie. (No. 42~ 

0' DE\JU"DE jeune homme 
'Y 11!1 ~ non mobilisa· 

ble. ou jeune f1Ue. contlll.tssant 
bien le francais et la. dactylo et. 
si possible. parlant l'ang.als. pour 
travail bureau. Adresser attre~ 
écrite• à. la main è.: cA I.C.l>, B P 
465 LI' Caire (No 248~0 1 

0~ DEUA~DE ~~~~se d= 
clinique. S'adresser, personnelle
ment è. la clinique du Dr Lout
!1 41. rue Ma.llka. FA-rida, en.r, 
6 h. et 6 h. 30 p.m. (No. 24830> 

. 0~ DElU~DEP~~~~~~~n~~~ 
a.tel!cr mécanique. connaissant tes 
langues du pays. Appointements 
L.E 7. Ecrire en Indiquant a.ge 
et ré!ér~nces. à «Survenant ate
lier». B.P 465, Le Caire. 

(No. 24852l (10 Q]VTÉ dema.:nde d~mo!se!· 
'' f1.1 le connaissant par
faitement le ft·ança.ls et écrltrant 
rapidement è. la ma.chlne à ecri
re Déhu~antes s'a.t>stenlr. Ecrire 
à «Soclétéll. B.P 465 Le Caire. ou 
téléphoner au No. 53830 

(No. 248481 

fi~ D~\IANDE ";::,:u:-~ p~!: 
sentant h\en pour maga.sln ~Te 
luxe. Sala.lre Intéressant AdYesser 
offre~ 1!.: «Vendeuse». B.P 465 Le 
Caire. (No 248551 
laT fi'f\f!l\ll)n 3 démoisellP.s 
U \ 'f · · 'l' l tl, ~o<rlp,u~es. pré· 
sentant hien. d lstlnguées et sa· 
ch•nt bien d•nser au; puissent 
a.~lster le nror. Albert dans ses 
cn11rc: c:::,.. '"" ... ..;~c- .... +p,.. toue; les jours 
de 11 h a..m à 1 h p.m e• an 
5 h. 1!. 9 h p.m .. 21, rne Ma<la· 
,._~h. imm. Ioannou, rez de-Ch'-US-
eée. (No. 24856 

GOUVER! ·A~TE ang~~~a~~ 
l'anglais. demandée de su!te pour 
enfant de 3 ans S'adresser par 
écrit en donnant tous détails. a 
«Nurse». B.P 465. Le Ca.lre. 

CNo. 422J 1r0'1SIEUR 26 a.ns ct'expérlen
!J 1 J ces. tous tra.va.ux. 
derr.ande poste. è. partir 3 heures 
p.m.. da.ns cinéma. bar, pension. 
hôœl.· étude atrocat. en • qua!lte 
pl•ce'·r comptable. caissier. pro
cédurier, dactylo. Ecrire: «E.l 
E.», BP. 465, Le Caire. 

(No 24842l 

!{Wl~§~.~~Rs~~!~!~5~f:~ 
ài'eSSér ~ M AleXa.nder,' 5. rue 
Manchat el Mahrani, place L>
ma11 3ême étage, Le Caire. 

CNo. 24838> 

JEll~E INSTITFfRit:•: 
connai,sant l'anglais, donne le· 
çons de rrançal-.. d'allem,m~ 
d'arat>e. !llethode rapide Condi
tions très avantageuses. S'adres
.;er: 18. rue Antlkhana appt. No 
32. (No. 2.;845> 

P~OFESSEUl d·~~ab;e~~~~ 

e 

ona1s ont a e 
estroyers et. 2 

urs e Aa batail e 

perdu 
liés, 
que 

numériqueme t 
deux croiseu~s t 

Londres, 2. - Les Informations reçues Jn qu'à pré.ent revl>lent 
, qu'au cours des différents en~:aJements naval!> qui ont eu !leu en 

differents pmots des eaux de Jam, alor. que les t'orees aéro-navale$ 
alliées e~sayaient de s'oppooer au débarquement japonais, dans !"ile. 
!es :Sippons ont perdu un croiseur lourd de bala!l1e, qui a été coulé, 
tandiS que deux autres étalent 1nccndlés. troiS destroyre~ qu, furcot 
é~alement laissés en train de brQier ou de eou.ter et 21 transports 
dont 1.5 ont été , mlés ou !ncend és et 6 autres rravement endomm -
i:éS. 

Cependant. 50 transports de troupes nippons seraient parven·~s 
à. accoster en d!f!érents points de l'!le et à débarque! des troupes 
Les Allié~ ont perdu deux croiseurs et un destroyer. tous hol!anda.ts. 

La natte alitée rut énormemèn t surclassée par le nombre éc!:lsant 
d'unités mises en l!gne par les Japonais a.!ln d& protéger !eurs torce~ 
d'tnvaslon 

De leur cOté. !es héroïques un !tés hollandaises eombattlrent a,·ec 
la plus ~:rande audace afin d'enrayer 1'\n\·a>lon, ayant reçu !"ordre de 
lutter «mëme ju,qu"à leur sacr!rice définitif» pour contenir la !lotte 
ennemie. 

u·autre part, l'aviation alitée, compo,ée en grande partie d'appa
reils americains. a rait merveille. oes cou!)s dlrects ont été enre
~lstrés par les bombardiers alliés sur li transports Ja1>0na1s et ;ur 
dix navires de dlmen~ions moyl'n nes, ainsi que sur des na\·ires de 
~:uerre. parmi lèso.uéls un crol,etlr· . 

Un commentateur o !!ciel à pro pos de cette bataille, a. déc!r.ré: 
«Nous nous rendons parfaitement compte de la signi!lca.tlon des 

lourdes pertes que nous avons ~u bles en croiseurs et en destroyers. 
ma.ls nous ne sommes pas a.ba.ttus. Au contraire. nous sommes rem
plis de !!erté pour ces hommes héroïques QUI se sont sacrU1és pour 
\a défense de Java.» 

a Bataille à l'est de ~ava 
Un communiqué naval des In

des ~éerlandaises sur la. batail.; 
le navale de Java, déclare:: 

L'action ··nocturne 

"Au cours de l'action engagée 
ta: nuit, à l'encontre du combat 
de jour qui s'était développé à 
une longue distance, deux cro!· 
seurs hollandais établirent le 
contact avec l'ennemi, et enga 
gèrent le combat. 
· "Des informations reçues ind1· 
quent que les deux navires hol· 
landais furent coulés par des 
torpilles. On n'exclue pas la pos
sibilité qu'au cours de cette ac
tion vaillante et audacieuse con
tre un ennemi supérieur, ces na
vires se soient avancés dans les 
lignes des sous-marins japonais. 

galeme:-~t e"U'ez\s!=é S...!' w: cro1 
&elL. et un autre co1.:p !~t ma:lQ'.lé 
de prés Quatre coups d.:eC'ts !U
~ent ré-uss.s ~ m!l =~~ent sur c~ 
na\ .~e am:!Wure. et deux coup. 
d!!'ec atte!gr. ~en! c:e~ -né:llc~~ :S 
trar.sl,lor ~nt des mtata.l~es. Les 
~n sse•t:s a ml .ra .~êrent les 
tro".lpes de dé 'Oarqucmer: t et !es pé
niches Q 1 amcoa~e~t les soldats 
des nivt:-es à a plage. De noml:reux 
Japooa1s !u:-ent t.:.és. 

Pendant p~e.que toute :a nutt 
de sa.med! es tomba:-dlers a!lléa 
ont mal ..... te~ des re!a:s entre leurs 
bases et la !.ot!.le J:;.po!1a.~se ete 
débarquement. jetant des bom\>es 
retournant pour prendre un no~· 
veau c .a •eù:cent et re;.ou:nan t 
: a.ttaque. 

Engagement aérien 
Ur. bom':>arèlc:- :Ll.l! fut att;>qu 

pa; un ch:1 eu: japo:lals qu! ma· 
noeuvra de taçoD a atteindre un 
des motec.s c: bo:noa:d.er A un 
moment do .. :: . .c P.!ote perd:t le 
cootrô!e du bombard.e~. mals réus
sit à étel!: !e .e b:-as!e:- et à. re· 
tourne• à. sa ':las 

Une color:ne japonaise !ut ml 
t.ra!l!ée. d!œanc •. e :r.atin pcn<1a.1 
toute une heure par des ·!lasseurs 
all!és !.a co~o~ne compre~a1t 200 

~ro hommes po'.lr la p!upan de9 
cyc.!stes Pre~q.te toute la co!onne 
rut anéantie, amsi que son B.!tllle
rie 

Les sous-marins 
alliés en action 

«Des sous-~!.!".tS ho~landa!s et 
arnér calns so:lt égate:r.ent entrés 
en a cuon con L~e les !orees navales 
ennemies eu •es tran,ports qUi ~lr 
taq,tent actue!:e:nent Java disait é
ga!emen~ le communiqué orncte. 
de Batavia. Les rapports sur les ré
su:tats n'ont p.!ls enco:-e ~ ~ reçu, 

"Dans }après-midi du 27 février 
;t la nuit du 28 février, il é
tait apparu de di:verses opéra
tions de reconnaissance qu'une 
flotte de transports ennemis, 
dont le corps principal se corn-· 
posait de quarante navires, ~e 
dirigeait vers l'est de Java. Un 
groupe de forces navales n(<:Ol:1-
pagnait cette flotte de ira11S
ports, et le tout était c• -;1 v-erl 
"lar une fortè flotte japonaise 
se di1·igeant du nord au sud et 
composée de près de 20 navires 
de guerre, parmi lesquels il y a
vait des croiseurs lourds munis 
de canons de 20 centimètres. 

L'ordre fut donné à une par
tie de l'escadrille alliée opérant 
dans la partie orientale de la 
mer de Java d'attaque.r l'ennemi 
afin de lui infliger le plus de 
déll.'âts possi'J1es et de tenter de 
ralentir le débarquement qui de· 
vait avoir lieu . 

"Au cours de la bataille qui 
çut livrée à l'ouest de Bali, les 
transports ennemis se retirèrent 
au nord, alors que les forces 
navales ennemies furent surpri· 
ses par les forces al! iées en 
train de se diriger en sens o;>po· 
sé." 

AUX PHILIPPLNES 
Les Américains 

continuent à repousser 
les Japonais 

Prise de conlacl Les trois zones des 
Le département de !a Guerre, 

a.ot once aujourd'hui que maint~· 
nant que les combats sur la pè
n!nslLe de Batan se sont ralentis. 

"Comme il était impossible une période de g e:-re de positions 
d'attaquer le convoi ennemi sans , f" l emb!e commencée». 
prendre contact avec les forces Opera lORS nava es ,un dé•acoement amérlcatn-pht· 
iapoP.aises qui le couvrait, la llpp!n a contraint les envahisseur• 
flotte enl:}emie bien que consi- japona!s à évacuer :a vallée est à 

1 dérablement plus forte, fut en- . Dans le détroit p!us de 150 mt:les au nord du 
front de co:nbat de Batan 

'<rée par les forces alliées. Au de la Sonde Les Japona!s ont été repoussês 
cours de l'après-midi un violent c:·un secteur de pres de 45 milles 
échange de coups de canon se L • de long, entre Ce:vantes et Ban· 
développa alol'S que les flottes « es torees navales all!ées s op- gued 
~'affrontaient' à une distance de· po~r~nt. al} . ..fl.~9arque.n:_ent dans le L taque qu.l !ut e!fectuée par 
21T k'l · èt · T'~~ ·d l''futrê:· d~trlcl;,•Cle BJ>.n~~L ltl.t, ~n ;&ut.re. ·de pet! tes o ce de efense c!so-

. . 1 om. re~: u .. : e, _a_ : co';;:~J>DIQ>~é o:H!mel publ.!é a; Ba- léesl> es. dé a _ar -un porte-pa-
A"û tours du éomeat, .des aitâ- ta~.a. ·1\ e>ette occastou un des1roye: role dU dép~:tement de !a· guerre 
ques de destroyers fut-ent. lan· de:; Indes Néerlan;!alses, fut engage comm• étant «de peu de consé
cées de part et d'autre. Dans par deux croiseurs japonais. Le n:t- quenc;» en dehors du fait qu'eUP 
cette phase de la bataille navale vire de guerre :nouru;aats combattl_t révèle une r~s'•tance continue aux 
•eu! un croiseur allié subit des farouch~ment JUSqu au moment ou Ph!llpp<nes. hors de la péninsule 

. . . Il fut ramené aux a:bords de !?. 
dommages Importants. Bten que côte près de collier de Bntan. , 
les dégâts ne fussent que tempo- · · Reuter s.s. M!srl et _ .. t. 
raires, cela força le croiseur de Devant lndramay 
se retirer du combat. 

d'arabe aux débutants et préPa· 
re les étudiants aux examens pri
maires et secondaires. S'adresser: 
118. rue ~rouk. appart. No. 6. . 

CNo 24346) 

Pour la femme 
(SUITE DE LA PAGE 3) 

«A Indramaya. quatre coups dl· 
rects turent enregistrés par l'avia
tion sur un na. vire de guerre q ut 
~uta.. On coup direct !ut enregistré 
sur un navire de 6000 tonnes qui 
prit feu. Cinq coups directs et pl::t
sleurs coups manqués de près fu- . 
rent enregistrés sur deux autres 
na.vlres. un coup direct sur un croi
seur. et des coups directs sur qua
tre transports. Finalement\ un coup 
manqué de prés fut enregistré sur 
un autre croiseur. 

Ghem!us de fer, léiégraphes 
et téléphones tle rEtat 

égypli~n 
j ( OUER à Choubra. v!lla 

.1.\ ; ~ 1200 mc. pouvant 
servir comme fa.brlqUf' ou comme 
dépôt S'adresser au Garage Rex. 
téléphone No. 57376 (No. 2484ll 

OFFICmR de :=~t%na.m~:; 
meublée dans pension ou aupr6s 
!amllle. près Ka.sr el Ain! ~cri

re à: «R.A.F "· B.P 465. 'Le Cal
re. ... (No 248J.f'l 
\ffi \'SJEJIR anglais cherche 
JiU 1 l VIlla non meublée 
à louer POUr que!ques annees. si
tuée· a.u Caire. Héllopoll• ou vot· 
slnage Adresser renselgnemen ts 
comolets concernant situation, 
super!icle. nombre de chambres 

, et loyer à «G W -~. B.P 465. Le 
Caire (No 248H J 

EfHr\~GERAIS ~~~~e~~e"~ 
pièces, central. contre appa.rœ
ment 4 pièces. à Zamalek. Gar
den-City, Kasr el Ain!. mldan Is· 
mo\lleh S'adresser: téléohone No. 
40910 c No 24854 1 

Menu de mardi 
~ti DI 

Tranches de poisson è. l'espagnole* 
Salade de choufleur 

Fromage 
Fruits 
SOiR 

· Soupe au chou* 
Omelette a.ux fines herbes 

Salade de •oma.tes 
Compote mixte 

TR.-11. "CIIES OE POISSON 
·1 branche par personne, si l'lies 

sont trop grandes partagez en 'ieux 
enlevez l'arête du milieu. pour <'na
que tranche 1 oignon et 1 toma
tes, fmes herbes hachées; "oup-;z 
les oignons en tranches et ~attes 
les dorer au beurre. a~outez les 
tomates pelées et coupées en tran
ches également. assaisonnez de sel 
POIVre et !IDes herbes, laissez mi
Jotez. une heure è. !eu doux. beur
rez copieusement un p:at all~.lt 
a.u feu. rangez .es tranches 1e po 
son. recouvrez des oignons au to
mà.tes, ajoutez quelques cul!lérêe• 
de vin b!anc. mettez au four d~ 
bonne cha:eur 20 à 30 minutes 

SOUPt: AU CHOU 

Des tn!ormatlons reçues à New
York. disent qu'un des navires do 
guerre japonais. qui ont fûl au 
cours de 1 engagement naval a.u 
large de Java., a sauté à. !.a. suite 
d'un coup dlrect recu près de In
dramayu. 

Devantl Rembang 
D'aut.re part, cinq sur les douze 

trâ.nsports japonais ont été coulés 
près d·e Rembang. 

La brillante 

de l'aviation 
action 
alliée 

Fourniture de batter~es pou: 
torches .l. main 

(Ré!. Xo. 33!.0.31.5) 

Des ot!res seront recucs au Ser· 
vice C!es Magas!ns Gêneraux. Sap. 
tleb Le Ca!..:e. jusqu'au ll mars, 
1042. à. 11 h 30 a.m pour la tour· 
n!tll!'e de batteries pou~ torches à 
m ln requises durant une année. 

On POU!ra se procurer un exelâ· 
plaire du cahier des charges g~at!s 
en s'ad•ess.l.nt au Service des .1a• 
gaslos Généraux, Saptleh. (Le Lai· 
Te), ou " Gabb:arl (Ale:-:ax::d.!'ie). 

Fourniture de \'!tres. rotin. robi
nets, matér. S<mitaircs, tnraux en 
caout<·h., câbles pr. motocyclet
te<, papier siiJcou carb1de. P:l· 
pler ct tulle pour des~in. lits en 
ter, tcutre lllt. pour toit.., col~ 
pour tuyaux etc .• Ill 0 LSI 

Les bOmbardiers all!és ont cons\- mes. cramp• s en rer. roue: 11 al· 
dsreblement harassé les forces ja- ulser. carets, \J • cêruse. roui~ 
ponalses d'lntraslon à Java Quo.- ments :l !JUles. liquide po:.~r po. 
que des Informations completes Us&s.ge, colle forte, boiS et u,_ 
n'aient pas encore été recues. les 1 tenslles. 
chiffres dont on dispose montrent 

Garnée par 2 long., encol 
Temps: 1.38 2/5. 
Entratneur: Prop. 

1ère course: Arts 72, L'ag El Mus.. 1 
b'h 60, Farah 1166, :\lazo<:>ut 146 .• 

1 
Kar!m 154, Shah Bandar ·122. El 
Sa.!! 236. Monte carlo c98. · 

.l \/I.'W])RE• Intéressante af
f\ f I:J. \ • raire: Qua.tre ma
chines ·automatiques en éta.t de 
neuf à enregistrer la. t•ob: sur de~ 
dlsot1es en aluminium. avec un 
grand stock àe disques dlsponl
J-<1p~· ~ ~tr,. ln<t ... llée• surtout 
dans' des établissements tréquen· 
tés par de& · mll!ta.lres et les 
grands boulevards. S'adresser à 
<<Machines a.utomatloues», B.P. 
624. Alexandrie. (No. 446l 

Faites blanchir un petit chou '
mlncé, égouttez. mettez-le à cuire 
dans 1 e~ 1/2 litre d'ea.u •6 •·erresl 
bouillante légèrement s~:~. lais
sez cuire une heure et 'iemle, aj( u
tez du beurre frais (gros ro.nme 
un oeuf) un demi litre de l~lt. 
rectifiez l'assa.lsonnement. ve!"'f'?o 
sur des t!'anches de >:>ain coupée~ 
très minces. 

que l'a:vlatlon aillée a enregts•rë Des soumlss.or seront -eçues 
de nombreux succès. Des coups dl-~ par le Ss. ~ce des Magasins <~6n&
rects turent enregtstrés sur au raux. à Sa>-•. <Jl <Le Ca~e). JUS· 
moins dix-sept transports. cepen· , qu aux 11 et 1? T.:l.!"S 194. ti 10 h. 
dant qu'on pouvait observer dix a.m pour la fourniture de ma,é
coups manqués de près sur un riaux cl-des ''" ment,onnés 
transport. Un transport coula lm- 1 Pour tous rc:l6e!g'1ements, s'\dres
médlatement après avoir reçu un ser a'-1:.: bureaux du Caire et à Ale
coup direct Un coup· d.lrect tut é- 1 xandrle. 

Tv-in Tote: 197. 

2éme Courae 

THE PONY BEGJNNERS 
6TAKES 

Poney Arabes maiden - 6 !url. 

Mandour 8.6 (W. Lister) 
à Mme F. 1\Iatouk G. 48 

Mandour P. 36 
2 Zohal 8 9 (Gibsonl P. M 
3 Kharouf 7.11 (Garcia) P. 48 
4 Assa.d 9.3 lF!tilisl . 

K'on p\acPs: Papanlcolis 8.9 
(Deforgel,. Am1ros 8.9 <Sharpel, 
Misk 8.9 (G Csilla.gl, The End 
8 9 <, 1. Csillagl. Atayef 8.6 (Ro
chetti l. Ig\a\ 8.6 <B~.rnes), Sbar
bat 7.11 <A !\!ustaphal, Gha
youm 7.11 <Bogda,nish), Yalla 
7.11 <:Manfredn. 

Non parrams: C'.!pper. Asst-
ma. Bramhat.. 

Ga..<>né€' par· _ 114 long. encol. 
TPl!lO!'.' 1.22 4/5. 
Entralneur: Glyld, 
T'Win Tote: 454-i. 

2éme course. - Assad-l?al)a."ll •·• 'ts 
300. Khofo !452. A!llll'OS ~14, Misk 1 
356. The End 80, Zohal 4d~. ).<~n
dour 96 . .Ataye!·Iglal 220. :.h:1.1t &t 
62, Ghayour 868. Kharout 472, 
Yalla 1462. 

Sème course. - Orange Boy 744. 
61rdar 72, Opal 340, Sprtng Mald 
34, La Ha baoera. 86. Barba.rina 
1440. 

4ém6 course. - Assurance BO. 
Blue Cottage 222. La Frll!iêre 88, 
Roya! Bridge 92, Queen Mask 68. 
Marcelle 374. Sha.mrock ":26 

5ë.:ne course. - Bou:ke.:1->·! tp 7ù. 
Ja.c!nth& 296, Matâ.ra.w1 116, "- E<ln 
El D!n 236, Nemrod .-8. ta ~icus
son. !58. Hama di II 538, !•azik 680 
Zlgano 354 ' 

6éme course. - Mll.Jh" t.:t. Il ~9S 
Inzar 206 Green Man tle 70. Z&.!er 
sa. Meowede. 552. Gawa·.l·· ~ui 1.'4. 
Black Out 138. Weld r"! >llam :57'3, 
Un Et. Trois 196. 

DOU!3!.E TOTàL!S~'!'EURS 

P.T. 20: Sprlng :M:eld-.-"na! ?.w4n 
P.T 568; Ana! Awan-Z!ge)lo P.'l' 
5808. ' 

P .T so. - Z!gano-Un Et Trots 
P.T. 45868. 

GRANDE RF.CO\fPENSE 
en espèces. offerte à. toute per
sonne qui pourrait retrouver Les 
tllms Intitulés «Day the Bookles 
Wept» et <<Saint in Palm Springs~ 
de 7 parties chaque et «MIIllonat
re Playboy» et «!t Happened OnP 
Nlght» d'une partie chaque 
Fournir toute ln!orn:atlon pos· 
slble à M Thomas Shafto. 9. rue 
Borsa. Tewf!k!eh. Le Caire. 

INa 24825 • 
1 VE. 1\TDRE Hôtel situé a.u 
,;\ i1 centre de la VIlle 
150 lits. avec clientèle assurée. 
Une h"onne affaire Pour rensei-
gnements. téléphoneJ au . o 
59385 (No 2~8~ 7 l 

J\JPRJ\1ER lE a.um~~à:e de~~ 
Unotvpes en bon état de ma.rc.'le. 
Adre;~er o!fres avec détails. P.: 
«L!not.vPe~>. B P ~65. L<>· Caire. 

(NO 1-48' 
1 \T[I\'fiD V gunde série Cl< 
!\ l~i' Il f1J cartes postales 
sépia.. vues du Caire. Pyramides. 
Louxor. Assouan, etc. Téléoh~ 
!ler e.u No. 58352 (No. 2>i837) 

NOTES 
Pour les mamans à. ia tc u· se 

plate. mals entourée d'Une r· m
breuse tam!lle de pet.lts ;:ourl'll"-n'is 
vole! ta. recette d'un succu!~nt C'll':e 
!1 cou te peu d ·argent l"l&.ls rf-Eu
coup de temps et ne -il.te bm~.ls 
Ecrémez plusieurs jours de bult~ le 
la.lt mat!nal (cult de :a. \elite)· !1 
en faut une tasse è. déjeu.ter b•en 
pleine. 1 tasse de sucre e-n "Ç<•uare. 
4 oeufs nes b~ancs en r.etge). 1 
cui!lêre à ca!é de be.k!Dg ;,owaPr 
tamisé avec 10 cuillères à St'UPe 
bien pleines de tar!ne et uoe pr!se 
de se!. 1 cuU!ère à soupe ce con
fiture d'écorcè de mand!t. nes. 1 
poignée de re.!s!ns secs trempés 
d<1ns 2 cu!llêt'eo de .-hum ou Il· 
.;jUeur. moule à calte de ~~"'0 ~;·n
t!mètres. beurré et saupo.tlré tr.~
sucre. ml-ntrlne. t.ravaillez oen<'ant 
une «demie heure~ la :rèrne. 9JoL<· 
tez Je sucre. tOurnez enC1~e J/2 
d'heu!'e. aJourez jau~e :>~r javx::e 
d"oeu! à !a fo!s. cui1lére ,er cull· 
tère la farine. ensuite le 1~a·un su 
ra!s!ns, ! 'éCO!'Ce con!lte. ct ;l'lt.:r 

l timr les b!ancs en neige, >'O•tr ! o~

ma! 50 à. 60 m!nutes. 
Cordon. meu. 

Agences en ~gyp! 
sous l' Administn:.tion du Siège 
ALEXA DR!E !E CAIRE 

de Londres 
ORT .. S ID 

- RC. !13 R C 136 R C. :!:Jo! 
eURE:~~ AU MOUSKY: '71, RUE EL- A Z --{A~ 

COFFRES ... fORTS E OCA -
19. rue Ad/y Pach~ (Ex-N~ghr~by) · Le Cstte 
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_LE_' T_R~_VE_ST_I DE RIOM!LE RAID SUR LA COTE FRANÇAISE . t.A BATAILLE NAVALE DE JAVA Prée u 
CONSCIENCE DU PEUPLE Une belle pro es e 

RANÇAIS SE REVOLTE pour 1•âvenir 
L oudre::> le 1er. - Le cor

rel:ipondant du "Times" à la 
t z-ontiëre française rapporte 
que les Infonnatiom; parve-
1 ues de France occupée ct non 
occupée démontrent une réac
Uon inusitée contre les jom·
naux parisiens contrôlés par 

s Allemands qui msiste que 
h cour de Riom donne un 
;>.rdict sur les responsables 
de la guerre L'opinion publi
~~up regrette ouve1iement 
•u' un tel procès ait 1 ieu alors 

•wc l'ennemi occupe le pays 
el qu'une grande partie de~ 
prétendus responsables de la 
uéfaite ne sojent pas sur le 
laue des accusés et qu'ils 
oLeupent même des pol:ites of
irciels. 

r-e "Figaro" et l'"Action 
française" écrivent que la 
r· rànce n'est pas accusée et 
qu'elle n'est pas spécifi
l!Uement responsable de la 
guer1·e. Des industriels fran
•·ais qui se trouvent actuelle-
1nent a Geneye et deme avo
•;ats su:sses qui, la semaine 
dr·.rnière, se trouvaient dans 
lu région de Lyon, disent 
rue l'opinion frança:se dans 
h zone non-occupée fait preu
' e d'une grande patience 3t 
qu'elle a pleinement confiau
(..! dans l'issue de la lutte. 
Les récentes réquisitions de 
bottes. de matières premières, 
le produits alimentaires ont 
~ncore renforcé 1 'opposition à 
1. polltique de collaboration. 

(S.S. l(Al Misril> l. 

Un scandale 
judiciaire 

~recédé par les sentence., .le l'c
t-.lu qui ont tracé a la Cour la ·n!e 
qu'elle doit suivre. le soi-<!lsant 
procès de Riom ne peut être 1u'= 
beandale judlclalre. auquel aur:llt 
, .... fu,;; de sc preter tout gouver'l~
•l:ent digne do ce nom Les oatr\o
'' " trauçais s'lnd!gnen t de voir 

engager sous la pression et so•1~ 

1 • regards de l'ennemi des iéb ·.ts 
(1111 He peuvent aboutir qu'à. un 
Jeu! de justice. après avoir c·év~U-
1 • et ctalu aux yeux du mo 1:te 
<l'anciennes querelles politiques que 
!es malheurs commnns comm>n
llcn;, actuellement ti oublier 

U taut. dans l'Intérêt, de 1a 
l'rance mettre en relie! .:en t .n~ 
faits qui s'Imposent d~s mal:l'.C
nant avec netteté La responsal>la•é 
<.Je la guerre Incombe entière.nevt 
ct e:!cluslvement a l'Ailem:tgne Le 
te.·te qui instituait la Cour do 
ltiom la chargeait de Juger tes tes
pensables du passage de "~tat de 
paix à l'état de guerre lmpllq tant 
alns! que la France _aUl'alt étê res· 
ponsable de 1a · guerre. - Ce •.hlf 
d'accusation " dû êt'rt!" aba.rl.> .C1 1 

Le. culpabll!té allemande vient 
ci'otre justement affirmée rar l un 
d<~ accuses Une dép~che << a ' Il 
gcn.:t officielle allem • ne d'ln! Ol'
matlon l'a reconnue Peu Importe, 
a. écr!t le D.N B .. qui est respon
' able de la guerre CE qu !1 faut 
déterminer. c'est. qui a •eieté Jt~, 
onres d'entente de 1 \113.n gnB, en 
d'autres termes. qui a ref•L':é <':ac
cepter la domination .;~rmnnl-1ue, 
~anb même l'esquisse d'une resi3· 
t ance Les causes de .a dé!a1r-e ml 
11 ,"ti...O oont dan~ Lnc !are::e mn.urA 
c. erdre technique • strat~glc~ue. 

La faute des chefs 
militaires 

L'arlllée française a té prov~~o:rc
went battue parce qu'elle -.v>it été 
lllal orientée quant à la valeur cf
l~ns!ve des avions et des eng·t!~ 
blindés groupés en grandes 1..nl tés 
tlu clloc. Cette erreur a été le fait 
de quelques Indtvldu.s Elle n'a 
r;en d'infamant ni pour •e .;olda~ 
ni pour l'officier ni pour le pe·~pte 
1rançals Pa.r 50U attitude depuis 
l'Armistice. ce peuple montre •lU'I' 
possède touJow:s les vertus qui. de 
1914 a 1918 ont fait l'admtratlon 
ùu monde Le véritable obJet elu 
procès de Riom est d'lnnocerter 
les auteurs de la capitulation dont 

... ... ... 
APPRENEZ L'ITALIEN. 
LE GREC ET LE TURC 

CHEZ 

ITZ 
I,J.; CAIRC: W6, rue Emad-ei-Dln• 
\LLXANDRIE: 11, Bld. Za~;hlou· 

sucee::,, 

En daosan& avec 
style el élégance 
rythme et JDntntieu. 
vous serez. admtré, 
CODMderé e 1 V 0 U 5 

ollirercz l'{tllentton 
de cout tt! mood~. 

A~surez.. vou~ ce 
{aile~ co sorlc qu"oo 

nil du plOlMr à d auscr avec vou~ 

ÉCOLE ~ DE '.-DAN.SE 
P.ÀoF~ .. ALBERT 
.. 28, RUE : MADABEGH 

JOURNAUX 
DE MODES 

ETE 1942 
ALBU.\1 LA ul\lODJ::n 
!\lARY 
• D. 
HOLLY VOOD 
ClWQU!S ELEGAN'l8 

~N VENTE PARTOUT 
.1a.mts: l.lbralrle James Oattan 
.118, r. Emad-el-Dtne, Le Caire 

• 
Lvuur.,, le 2. (.1.~'-I.n. Le raid brltannl<tUe ~ur la cvll' lran~·a"c 

pres du Huue cau~e une \"IVe ~atls faetlon a la IH'eS>e luudonlenne 
comme témoiJruaut ù 'Utl CbPrlt offen~if et !l'une coopération bleu 
a~:encéc entre l'armée. l'avlaUou et la m:ulne :>un •urcstimer la 
valeur Ile cc rail!. les juuruaux se plai•cnt u c•vercr uu'll est le pn:
luùc a d 'autres !>lus nombreux et progressl\clllclll l,l!u~ llllllùrtaut• 
sur lu cote depuis Bre~t jusqu ·au nord de ., Hollamlc, et meme ju!J
qu•au Cap ord. Il faut détruire !e plus pos~lble d lnstallatiuus 
de l'ennemi et le forcer a garder ou meme a constituer des garni
sons lmportllnteb &ur ces cùte~, au detriment de •es envols <le ren
forts sur le front russe. 

La haîne de 
l'Allemand 

est plus forte 
que jamais 

Uu tGmoin nrrli'G ce Fran-
cc UOUS a l llllllÔ JC:J ÎOGica-
tions suivantes sur la. ma ... ~·
dont l'opinion réagit à la propa
gande allemande ou vieil ys te: 
"Dans les deux zones, on con
tinue A acheter les journaux, prin· 
clpalement pour troul'er des ren
seignements conc.n·na.nt les me
sures admlntstraLlVeB au suJet au 
rationnemen t, du réglmc des cor
respondances avec les prisonniers. 
ou des mille et une réglementa
tions continuellement èdlctees 
par tes autorités d'occupation ou 
les autorités de Vichy. Naturelle
ment, on llt également les nou
velles. Meme quand on écoute Ra.
dlo-Parls ou Radio-Lyon po\11' les 
mémos l'a!sons, on entend les 
nouvelles concernant la guerre. 

a La première réaction du pu
bllc devant ces nouvelles est que. 
puisqu'elles sont d'orlgme alle
mande. 11 faut en prendre exac
tement le contre-pied. Mals la 
propagande ennemie est atns1 rat
te qu'elle s'&ppule fréquemment 
;,ur certains faits vrats et defor-
més En conséquence. la seconde 

«Le raid britannique sw- la côte 
française est Ull grain de sable en 
comparaison de la perte de Singa
pour et de la menace coDtre Java, 
écrit le «Dally Expressn. Mals 
quand l'esprit et la tecbulque QUI 
firent réu»Slr ce rald inspl.reront 
des efforts plus considérables, le~ 
Alliés pourront envisager une ba
lance penchant de leur cOté. SI 
les Allemands décident de renfor
cer leurs garnisons depuis le ne>rd 
de la Norvège jusqu'au sud de la 
France, cela nous conviendra et 
con viendra certain emeut à Stali
ne». 

Do son c6té le «TilnPsll ecrit. 
«De grandes éprouves devc:mt t!tre 
surmontées avant aue l'lnltlative 
de l'of<~ns!ve puisse ètre enlevée 
à l'ennemi. Mals. dans l'intervalle, 
il fa• 1 t se servir de toutes les occa
sion~ pour manifester un esprit 
orteuslf, dans le genre du plus ré
c'!nt des «ralds en miniature» con
tre les postes ennemis n r-a~ s occu" 
pés Le raid contre la station de 
convois à Vaagso en Norvège, la 
descente britannique sur le poste 
de radlo-détectlon de Brune·Ja!, 
témoignent d 'un entrainement et 
d'une coopération rE:marquables.» 

L'édltoriallste conclut que la va
leur d'opérations de cette enver
gure réside en ce qu'eiles promEijr 
tent pour l'avenir. 

Le uDaUy Sketch» déclare que 
malntl)s autres attaques tna.1og·1es 
devront être effect•1éus sur une é
chelle bien plus vaste ~vaut c,ue 
l'ennemi ne souffre 1e plus que 
d 'un coup sur le nez. 

que les Ullltés legeres qui lt:~ at
tendaient. 

Les Allemands <lu tort c'\oler~nt 
en anglais aLe· bateaux so111; 

Répercussion 
en France 

AucUllc nom·elle n'est. par <;· 

nue encore directement en ae 
hors des comptes-ren ~ .1s ctftciels 
brltanmques, sUl· l'eflet que !<' 
raid angla!s am: environs du lia-. 
vre eut sur la populatlou 

Cependant, un témoin oculalre, 
''en u de France li y a en v iron uu 
mols. nous fit des récits qui au
torisent Il. penser que le coup ac 
main britannique aurait. répondu 
ù. un voeu ardent au coeur de 
tous les Français. Cet observa
teur nous di~alt. en erret, que. 
depuis l'automne. une des ques
tions que les Francais, parLlculle
rement ceux habitant près des 
côtes. se posent continuellement 
est celle-cl: «Quant <cs .ang:als 
tenteront-lis quelque chose ? Les 
Allemands sont beaucoup moins 
nombreux, leurs garnisons sont 
composées de territoriaux. et les 
soldats britanniques devraient 
a voir tou tes les chances de rê us
sir leu:-s raids i>. 

Ignorant les raisons qui lonr. 
que les Brit"-nnlques. ayant tron 

à !ah·e ailleurs. !l'exéca'.•nt pas 
des raids sur la France, les Fran
ça\ avaient t"ndance à supposer 
que, pottr eux-mémes. l'beure 
l'action éta.lt encore prématurée. 
Au contraire. si les Français o11t 
l'lmpregslon que les Alliés esti
ment que l'heure est pt·oplce à 
des raids, on peu~ çompter que 

L'ennemi fut complètement surpris 
par A.R. HUMPHREY:S 

réaction du public est aue le 
journal qu'on achète contleno 
st;rtout des mensonges mals auss1 
quelq\!es parcelles de vértte. Com
me antidote. le public écoute na
turelle.ment la B.B.C qui conti
nue à jouir d 'une Immense popu
larité, ma!s cet antidote est in
surf!sa.nt car, tout en donnant la 
verit.;, 11 se trouve que cette vé

correspo_nd~mt sp~cial de Reuter. 
rltè ne répond pas touJours ' Le groupe des· 
rectement aux contre-vérites ré- parachutistes brl
pand """ no1· les Allemand~. tanniques qui dé-

«Unis da.n~ la même haine des truisll·ent l'llnpor
Allemands. dans la meme méilance tant poste de r&
p. l'égard de la propagande ane- dio - repérage de 
n•andc les Français sont alllsl Bruneval, sur la 
quelque peu dlvtses quand Ils se côtf' francaise, sa
mettent à discuter soit au suJe· medl, apprirent 
des nouvelles d'origine alleman- bea•tcoup du raid 
de. soit sur les mellleures me- m'a déclaré par la 
thodes de la lutte contre les suite le maJor J D 
Allemands. Frost, qut les 

« Mals cette apparente dtv· commandait. 
sion e porte jamais sur le rond. Décrivant les 
sur te fond tous 1es Francais impressions res-
sont plus trois qu'ils ne le ru- senties pendant 1<• 
rent jamais. Tous veulent la vlc-~ ~au~ en parachute. 
tolre alliée et tous veulent Y le major Frost- dlt 
cci~lhner P. «Ce tut loln g:ë.t.re 

.. - J±' . * 1 'l.USS! effrayant QU" 
• l'on se l'lmagin• 

Le flot des livraisons 
alliées court 

du Golfe Persioue 
-à la Mer Casnienne 

en général. On 
s'asseolt au t:o-0 
d'un trou. ·•n r< 1t 
P~sser cue11·tes 
halles traçantes _ 
et pulS on a<Ite 
Mes hommes •• 
sone remarquao•e
ment comp )•;119. 
!ru route. on n'au
rait jama.ts c1u 
qu'li !l'agissait \lu 

Des trains, des camions, de~ ne affaire sP.r!eu 
tracteurs et des bateaux flu - 'e: on auratt <!lt 
•>iaux sillonnent 'sans trÊ've un<> une ballade lha-

que avion evalt. 
1 igne de 1.400 kilomètres aui s'é- Je crots. son pro-
•Pnd du Golfe Persinue à la mE>r 'lre concert.!> 
r:aspienne. A la faveur d'un Les Allemanas 
'P.mps qui commence à évoqupr nrent pris complê
' '1 douceur pl'intanière, tous ce~ tement par sur
''nvens cle transnort sont. utili· Prise Le sous-
qés \!OUr amenE'r n pied d' >eUV!"E' c~mmandant de Un. parachuti~te 

1 eJipéditlon. •e c;;-
1e métal dont Staline forJ1;;ra la 1 pltalne John Ross, a déclaré: 
-.ince· de fer qu'il Prépare <:tl'" « Je suis sfir que Jusqu'au bout 
're Hitler su-r le front cle l'U- les Allemands ne se 6011t pas ren
'<raine. Les Soviets ont besoin dus compte de ce Q.UI se passait 
'nuiom·s davantag-e de ::.snks ~t en réallté ». 
-l 'avions, et les Btats-Ums, Jf'S La S"""rlse fut 1 lète 
T) • • 1 T d 'd' t ' -... " comp QUe, onumo!l::!, ;s n es e::-..;>e 1en a comme l'a raconté le UeuteQant 
·ette vo1e d accès de 1 U.R.S.S Peter Young. ancien reporter ton
ies "paquets" qui ne sauraient ] danien. chargé de démolir le pos
~tre acheminés par le nord. Les te de radio-repérage. les parachu
oxoerts croient pouvoir hient(;t tlstes furent interpellés par la 
1ég-ager quoticliennP.ment 3.000 sentinelle ennemie. Les Parachu
tonnes de marchandises des tlstes ~'abstinrent de tirer aussl 

• h • . longtemps que possible puis. sou-
"Orts ec el:mes sur le rivage du dain, abattirent la ~>entlnelle. 
r.olfe Pers1que. 

Ça n'a pas été une tâche faci
'p que ife fravel· cette voie a
'loutissant à la porte-')rrière' rlt> 
'a Russie, mais la plupart des 
.,,.obH·r, ··~ ,;<. tlam;port ont ,•;é 
··.>solus par le brigadier-gén~ .l 
'iir Gor]···~y Rhodes, ~chef ·a 
'1adien à qui l'ou a dù l'aména
~ement rlu h-afic ferrovi~i1·e lor~ 
de la campagne en Afrique o-
·ientale. 

Une nouvelle route 
de 1.000 kms. 

Une nouvelle route terrestre. 
nartant des Indes à travers le 
Belouchistan, aboutissant à un 
'1li11icr de kilomètres en Per<;e 
..,rientale, a été ouvel'i:e à la cir
·ulation. 10-000 terrassi~s. en· 
-..agél:l soul:l contrat à Téhéran, 
"lt anlani le chemin devant les 
.J,auffeurs de camions hindous 
"es ouvt·ie1·s travaillent sous la 
-lirection du Roya]. Engeneers 
nlus de 2.000 camions ont ét.ô 
importés pour parcourir cet~%! 
·oute géante, outre tous les vé
•,it;ules qui ont pu tre acquis 
sur place. 

Les locomotives 
britallniQues 

Il a fallu beaucoup d locomo
'Ï\ es et de wagons britanni
'' les pour faire passer les ser· 
•ices ferroviaire!! iraniens du 
eti t tron au ~rra nd galop. En 

"espace de 7 semaines. la "Li 
~er·· a livré 75 grosses locarno· 
'ives et, en tout. plus de 140 lo
'"1110tives supplémentaires traî· 
., nt mamtenant des 'rains 11ui 
,.ansnortent des ma-rchandises 

··ers le nord. Aux derniè-res nou
·,.lles, le trafic a passé rlu sim 
>le au quadruple et même, sur 

····1-tains poirts, au sextuole. 

Chasse 
«Aprês cela, poursuivit le lieu

tenant Young, nous pourchass!!.
mes les Allemands dans des caves, 
des tranchées et des cham bres, à 
coups de grenades, de mitraillet
tes. de revolvers et cte couteaux. 
La plupart furent tués, ruais quel
ques-uns tentèrent de se cacher 
au sommet d'une falaise. L'un 
d'eux voulut se rendre et Je te vis 
lever les mains. Je n'al Jamais 
rien vu de pl us amusant que cet 
Allemand essayant de aesceudre de 
la falaise avec les mains levées.» 

Le véritable héros de Ce ra.ld, 
d'après le commandant F'ro~t. a 
été un jeune officier de 20 anH. le 
benjamin qe l'expédltlon. surnom
mé «Junior». Junior m'a déclaré: 
<<Je ne crois pas qu'll y ait un 
sentiment au~sl désagréable Que 
celui de se trouver brusquement 
en terri tolre ennemi sans mêlj'le Ha
voir oü vous étes J'aperçus un 
autre avion qui volait bas et Je 
sus alors dan;; quelle direction U 
fallait me rendre. Quand je vis le 
phare. peu après. tout alla comme 
sur des roul~ttes.» 

Un mdment difficile 
Le motUent le plus apre de la 

m.:.lée s'est produit qua.na, um 
rots la station de radio-repérage 
détruire, les membres de . l'expe
dition eurent à. regagzte1· les na
vires qui se tenaient au large 
tandls que les Allemands se trou
valent installés aux at-orcts de la 
.,lage Les soldats britanniques 
:Jul attaQuaient la plage !urcn1 
tenus en respect penda.nt un 
·ertaln temps par le tir précis 
1es mitrailleuses actionnées dt ' 
haut d'un !art tenu pe.r les na
~ls. Le délai !l.xé pour la Un • 
·ald ava!11 déJ!t. expiré et, avec 

1 
chaque minute Qu! passait, le< 
pa.rach utlSr.es se trouvalen t de 
plus en plus eu danger de meme 

anglais en ·postti 011 d'attaque. 

toü t coup de main trou vera nne 
aide pulssan te et de pl us en 
plus organisée de la part des po
pulatiobs 
lei!», dans l'espoir d';entra1ner Je,; 
parachutistes dans un piège. 

La plage conqmse 
Au bout de dix minutes. a dE'· 

claré le capitaine Ross, la plage 
était aux mains des Britanniques. 
tous les Allemands qui s'y trou
valent ayant été tues ou captu
rt'• ou s•é!ant enfuis C'est se11 

lemen t quand les na vires, ayant 
récup~ré tous les parachutbt~ .. 
commencèrent à. Pt:endre le large 
lJUe l'on apercut les phares ap
procher de ce que l'on suppose 
a voir été un ba taillon blindé a! 
lemand qui Rrrlval t à la re8-
cousse. Mals les unités navale· 
faisaient toute vapeur en direc
tion de 1' Angteterro. 

Le capitaine Ros;;, parlant de le 
valeur comhattlve des Allemand~. 
a déclaré: « A aucun moment 
Us n 'ont eu l'Initiative. Ils ~e 

battaient hien aussi longtemps 
qu;lls tenaient les assaillants à 
distance. Mals dès qu'Il s'agis
salt d 'un corp.;-à.-corps, lls al)all
donnalent ». 

Le commandant Fro~t el> le ca
pitaine Ross ont 1'1vallsé d'eloge~ 
à l'é~rard de la R.A F., dont 
ont dit: « Les avions nous ont 
fait atterrir à une dizaine a~ 
mètres du point souhaité et 
mn\ns de dix minutes a.pres avo\r 
quitté les avions, les troupes 
étalent atmèes et organisees. 
prètes il. combattrt: J> • 

* * • ... 
~~\. \ i\1'\1'\1\1\.>\1\.. \1\r\. \N\1\1\N\i \ 1\ ,;\1\.1\."-. \1\.1\l\,~ 

~ ~ 

j L'Axe a_ perdu 1 
~ 1.051 av! ons ~ 
j en février ~ 
~ $ 
$ $ '!! Lond.res, 2 ( A.F.l. ) . - Se-

l
~ lon des stattsticmes alitées. 

l' A:ce a perdu 1051 av !Ons e>1 
t•vriP.r sur to•1s les fronts 
«?.4 ont été perd11.s en Ru.sste 
.314 ·nt !':'l:fr~me-ortent. 67 Pn 
MovPn-Orten~. 25 en Europe 
occidentale et 9 a1L-de$S us de 
la Grande-Bretagne. 

~'\,'\;'\.'\f'\.'\r'\l\t.1o~ ..... , .. '\. ·\1\o'\1\/V\.f\..\1\. 1,.1.\,\.t .. 

.. 

au ex• 
\IC:\ll"O, ; ( .1 .l.l. - t'UIJf l•~lfl'" 

à l'c,cntu~llhl• d'une ~ttaque J~• • 
Jtal~c cunlrc les t·uLc , tc .. 1 1 ~tnrilt• .. 
fit'~ tle Gua) ma::, l't lh·1nto !lin o11t 
dt:crCtc ùr t!'\l!rt't<'c~ t.Jc lJ!ach-u•P 

D'autre part, le~ gtntr u: Gon 
:m!es ut Hern:u.<lcz p r 1 JU 1 
d'hu! pour les Eta•:,-Uul vU 1 
participeront au.'!: ra\aux ùc l 
commls~ion lnll':t pour la d 11'~ 
du .rcxlquc 

Coopëration 

L' cruisur japonai.s ''i'.loganti" mis Iton; ccnnbat 
panaméricain 

11!. Tellez, secrétaire de 1" ~on 

• 
1 

!éderation du trava!t, a dcclaré a:JI 
ouvriers: ~Le front d'agression 111~ 
canlsé au sen'lce d~ la 'iolc~JCt et. 
du despotisme menact l~.::S con.qu · 

guerre en sse 
tes les plus précieuses de : hu:1 a 
nlté Ltl Mexique, san~ ambttw 
territoriale, avec la tradltlon 11 rc:>l 
que de sa lutte pou: ~a sou'IIC!:.l 
neté et l'indépendance. a 3dop ~ 
une attitude nette des le~ P!'C 
miers atten ts contre l'Espagne ,. 
la. Russie. Il est allié dans la guer 
re mondiale. et !1 coopere soll<l•' 
rement avec le contineut mne'· 

------------------------·-------------------------
(:SUITE DE LA PAGE 1) 

ll apparat: r:ependant diffi
cile de considérer les opéra
tions de Crimée comme uno 
offensive russe à grande échel
le p.our !Jlusieurs raisons . 

lo) Les conditions climaté
riques son~ encore insuffisam
ment fnvorables. 

les autres. L'accueil fait aux 
A:Jemands fut tel que jamai~ 
plus ces dern:ers n'osèrent 
s'attaquer à l'aérodrome , au
trement que par des avions 
isolés et seulement quand les 
nuages offraient une protec
tion rassurante, 

Un pilote raconte comment 
les aviateurs russes , à qu1 
l'on montrait ie mani ement 
des Hurricanes , se sont trans
formés rapidement en d'excel
lents instructeurs initiant à 
l eur tour leurs compatriotes 
ei cela dans le plus bref dé:ai. 

cain. Les classes ouvrleres son: 
part!cullèremen t menacee", ct. po 11 
faire honneur u. leurs respons:.b~l 
tés historiques, elles dol\ent au" 
menter la production en al:egeant 
les charges des peuples qu! lutten• 
pour la liberté et coopèrent alns' 
à la défense de la dé,ocmtle '' 

2o) Les force aJ!emandns 
en Crimée sont très protable
m ent import.an~es. 

3o) Les opérations commen
cées par Timochenko dans la 
rég ion de Taganro~; pour 
q1;1•and le commandement so
viétique jugera le moment d'é
quilibrer l'offensive allemande 
vers les pétroles du Caucase 
ne sont. qu'un début. 

Au eentre 
Dans le sec~eur central , on 

sil!'nale la pénétration d'une 
•mité russe sur le chemin de 
fer Vyazba-Rjhev, et la re
nrise d 'Alexandrero et de 
I<nssnia. Ces deux noms, attri
bués à la radio rnsse, n e por
tent pas d'emprein'e o!ficiel
le, mais l"on considèrent com
me probable que de forts déta
<"hements soviétiques opèrent 
autour de Vyazma e~ de 
Rjev. et arrivent à entrer dans 
des positions nazies même en 
présemc.e d'une forte opposi
tion a l'eman de. Le..« informa
tions de bonnes sources indi
qu.P.nt cependan~ que .:'est sur
tout dans le secteur ce ntral 
que les Allemands cnt envoyé 
des réserves avec plus de per
sistance e t où leur résrstance 
~pparait plus détermi.nés. 

Le communiqué 
Le commm~qué soviétique ae 

mlnult annonce: 
« Le 1er mar~ nos troupes, ve

nant à bout de la résistance ae 
l'ennemi et repous<:ant ses con• 
tt·e-attaques dans plusieurs sec
teurs du front, ont occupé PlU
sieurs localltés habitees. 

« Le 27 février . 4 7 avions alle_
mands on.t été déttults et non :$:;· 
comme orLl'avil.ft .anttOJ,lcë:;:>reçe< 
demment. ' · · .. - ' 

« Le 28 février, 34 a.vious aue-· 
mands ont été abattus au COUl'S 
de combats aériens. un a été de
·trult par le tir antl-aérlen, et 
33 ont été détruits sur les aero
ckomes En tout. 68 appareils alle
mands ont été détruits le \!8 le
vrier No" pertes se sont elevees 
à 14 avions. 

" I.e 1er mars, 2 appal'ells al
lemands ont été abattus prés ae 
Moscou ». 

centaines Des 
de Hurricanes 

en Russie 
Les aviateurs britanniques, 

nui e trouva:ent en Russie . 
,;PnnPnt rfp ,..Pl1h'P" P11 A no-lp_ 

terre, leur tâche étant accom
n1ie et aurès qu ' ils eussent 
~f'mis aux Russes les appa 
,.ens et le matériel amenés 
avec eux. 

Cote-à-cote avec leurs col
l.?o~uf'~ Roviétiaues. les oilotf's 
~e~ Hm'l'icane ont infli?é de 
11ombremc coups aux Alle
,..ands Les Russes ont rapi
.-i,.meltt aunri~ le maniement 
~p" ,.,;,.,,g nouveflnx et. au-

jourd'hui, des centaines de 
l-Iurricanes. livrés par la 
Grande.Bretagne. sont pilotés 
uar des aviateurs so?iétiques 
'lUI' toute la longuet!.,. du front 
~ermano-russe Les chasseurs 
du la R.AF ont effectué plus 
do 30 ~ort:es, escortant les 
1,ombardiers russes. Chaque 
fois que le temps le pennettait 
~ t qu'il y avait des cibles al
lemande,; visibles, les Hm·ri 
canes rentraient à l'aérodro
'llf' en marquanf au moins une 
•rictoire sur l 'e1Inemi'. 

Un jour, l'e11nemi tenta 
<'! af taquer en force l'aéroilro
TYJe analo-russe. Dans l'après
Tflidi les Allemand. envoyè
"ell 1: ·des forma fions de douze 
..,,..,miJardiers pour tenter de 
f!étuire J'aérodrome. C epen- \ 
dant, le système d 'alarme rus
S<' est d'une telle efficacité 
que les pilotes e urent con
.-iaissance largement à 
•emps - du raid qul s'effec
tuait et furent à même de dP.
·ruire trois des assaillants et 
i endommager presaue tous 
l\;\f\;\1\1\;\IV\I\I'\i\l\l\i\1\t\l\1\l\. \1\N\N\t\l\1\t\1\1\1\N\1\ 

\ttitude ambiguë 
..!P. la Hongrie 
~Io~eou, ::l (A.F.I.). - L attttu

'le de la Hongrie n·e~t pas abso
•.,ment C'lHlre et précise declA.Ta
-~nt leA mtlteux autorisés de Ber
·c,t. ~et0n l'surence Ta~s . Plusieurs 
-~_,,, .rnl• Influents semlent oppo
"'s à l'entai de nouvelles troupes 
'hJllg!'O! es sur le front russe 
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EXPOSITION 
~~ 

DE NOS PREMIÈRES NOUVEAUTÉS 1 
DE PB TEMP u j 

ACTIJELLEMEN 
AU CAIRE ET DANS NOS SUCCURSALES 

--------·----------------------------
ALEXANDRIE 

NOTRE EXPOSITION AURA LIEU 

A PARTIR DU 16 MARS 
--------------·-------------------------

LES GRANDS MAGASINS 

E 
. ~ ' .... .. - . ~ . ~ .... ~-

partir 

.RONALD REAGAN 
OLYMPE BRADNA 
WILLIO LUNDIGAN 
JOli Pf.IIY 

POLOGNE 

~ 

TCHECO 
GRECE SLOVAQUIE 

~ 
FRANC! BEUil QUE HOLLANDE .. , = Choque jour trois séances: 3 h.I5, 6 h.30 & 9 h.30 p.m. 

Vendred1 & Dimanche mot. à 10 h.30 o.m. o prix red. 

TéL 4567~ & ~95 

LE NOUVEAU CUffiASSE «DUKE OF ï'ORK" 
HURC.fiiLL ET ROOSEVELT l.'i LA MJUSON LA,NC:Hl. 

'· 
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